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î À ET amor pet À) 
la “Survivance” 


Le pèlerinage de la 


Québec, 

La plupart des voyageurs ont été obligés, probablement, de retour- 
ner assez promptement dans POuest, non sans avoir tout de même 
rencontré une foule de parents et d'amis. D’autres ont pu profiter 
en entier, ou à peu près, de la limite des trois mois'que concédait le 
billet. Les uns et les autres ont certainement contribué à mieux fui- 
re connaître l'Ouest et à nous amener de futurs colons, dont nous a- 
vons tant besoin pour fortifier nos groupes francaix, 

Ce travail individuel n'aura pas été le moins important eonmme 
prolongement des bons effets de la “Survivance” si triomphalement 
accueillie partout dans la semaine de Noël. 


À son apogée comme dans son prolongement, on peut dire sans 

rainte que cet événement a été plus qu’une magnifique flamme d’en- 

thousiasme, On peut affirmer qu’il a exercé une influence profonde 
dans tous les milieux. - 

J'ai pu d’ailleurs le constater personnellement, ayant eu à visi- 
ter plusieurs institutions de la vieille province pour exposer aux 
éducateurs et à la jeunesse étudiante de là-bas quelques-uns des grands 
besoins apostoliques de l'Ouest: besoin de prêtres, de religieux, d'ins- 
tituteurs, d’apôtres laïques. 

Partout j'ai rencontré le même intérêt sympathique à, tous nos 
problèmes, le même désir fraternel de nous venir en aide. 

J'ai eu l'honneur de visiter 24 collèges de la province de Québec: 
à Montréal, St-Laurent, Ste-Thérèse, St-Jean, L'Assomption, Joliette, 
Valloyfiold, Rigaud, St-Hyacinthe, Sherbrooke, Trois-Rivières, Nico- 
let, Lévis, Québec, St-Victor-de-Tring, Ste-Anne de la Pocatière, Ri- 
mouski, Chicoutimi, y compris l'Ecole Normale Laval de Québec et 
l'Ecole Normale Jacques-Cartier de Montréal. J'ai pu eauser avee Les 
directeurs et les professeurs de ces magnifiques établissements. On 
m'a invité à adresser la parole à cette belle jeunesse étudiante qui se 
chiffre à une dizaine de nille élèves. 

L'OEUVRE DE CES MAISONS D'EDUCATION. 

Quelle force pour le bien que ces magnifiques € institutions ! 
Quelle somme énorme de dévouement elles représentent ! Quelques- 
unes'ont dépassé leur premier siècle d'existence, d’autres sont de fon- 
dation assez récente, toutes font un bien immense. à 

Des édifices imposants qui ont grandi et se sont dévéloppés à 
coup de sacrifices sans qu'il n’en coûte rien au peuple, des édifices 
immenses pourvus de tous les perfectionnements de la construction 
moderne et qui pourraient rivaliser avee les plus beaux édifices de 
l'Etat, y abritent de 300 jusqu’à 600 et 800 élèves. Vingt, trente ct 
jusqu'à cinquante professeurs, dont plusieurs ont fait .des études spé- 
viales en Europe, y forment la jeunesse à la science et à la vertu avec 
un dévouement au-dessus de tout. éloge, pratiquement sans rémunéra- 
tion humaine. Ù 

Cest Là que se forme l’âme apostolique de la race, à l'exemple vi- 
ant de ses éducateurs qui ont consacré leur vie à Dieu dans la charité 
et l'esprit de sacrifice pour assurér aux enfants du peuple le bienfait 
d'une solide formation chrétienne en même temps que celui de la 
formation elassique. ; 

Aussi dans ces saintes maisons les voéations sacortotales et reli- 
gieuses sont-elles nombreuses, offrant parfois au service direct de l’a- 


‘ postolat des classes presque entières d'élèves finissants. - Et lee éle- 


ves qui, à la fiu de leurs études, embrassent d’autres carrières, ne se- 
ront-ils pas eux aussi d’ardents apôtres dans le monde après avoir été 
au collège de fervents communiants de chaque jour? N'est-ce pas 
par ectte élite que s'établira chez nous et au loin le règne social du 
Sacré-Coeur à N'est-ce pas par cette jeunesse, la clusse dirigeante de 
demain, que se continuera la mission apostolique réservée à notre peu- 
ple par la Divine Providencc? > 

Le grain jeté en si bonne terre, chaque ‘jour par les éducateurs 
eux-mêmes et de temps à autre par des missionnäires de passage, ne 
saurait rester stérile. 

Nous sommes très reconnaissant, pour notre part, à tous ces vé- 
nérahles éducateurs qui nous ont ouvert toutes grandes les portes de 
leurs établissements avec tent de bienveillance et d’empressement. 
Nous y avons exposé, selon nos faibles moyens, la situation religieuse 
et nationale de nos groupes de l'Ouest. ‘Nous avons fait valoir les 
besoins apostoliques de ce pays, grand par l'étendue et par les espéran- 
ces, : 

IMPRESSIONS PRODUITES PAR CETTE VISITE, 


Nous gardons de cette visite un souvenir aussi réconfortant qu’im- 
périssable, Comme je l’écrivais récemment au Devoir: “Je ne saurais 
dire combien j’ai été touché par cette fraternelle et sympathique bien- 
veillance, combien j'ai été impressionné par l’admirable, dévouement 
de tous-ces vénérgbles éducateurs à l'esprit largement ouvert à toutes 
nos questions, combien j'ai été édifié par la piété et l'ardeur des élè- 
ves. J'ai cu l'impression très juste et très nette de me trouver en con- 
tact avec l’âme apostolique de la race, dans ces chôteaux-forts de l’é- 
ducation où se forment les chefs de demain sous la dibction habile et 
expérimentée de maîtres éminents et par la science et par la vertu.” 

À tous, supérieurs, directeurs et professeurs, qu’il me soit permis 
d'adresser de nouveau l’honrmage bien sincère de ma gratitude ct de 
mon admiration. : 


J'ai eu également le plaisir d'adresser la parole à un cercle de 
Voyageurs catholiques et à un cerele de la Jeunesse catholique Tà 
aussi j'ai rencontré la sympathie la plus vive pour nos groupes frin- 
€o-canadiens. 

Dans tous les milieux, la question de l'Ouest est à l’ordre du our, 
ét j'ai eu le plaisir de constater que les dispositions à notre égard sont 
excellentes. La’ jeunesse particulièremont a les yeux.sur nous, ei, 
l'heure venue, elle sera prête à venir nous aider. 

+ Dans un avenir assez rapproché, nous pouvons espérer aussi voir 
Fe produire un mouvoment plus accentué de colonisation, Il faut 
done quecnous soyons prêts à v répondre et à en profiter pour fortilier 
chacun de nos centres: c’est le temps pour chacun des cercles de l'A. 
C. F. €. de tenir bien à jonr la carte des terrains disponibles dans la 
localité. Ces renscignements sont déjà d'opportunité immédiate, Si 
ba ne les a pas encore sous Ia main, il faudrait prendre sans retard les 
Moyens de les recucillir ct de pouvoir les transmettre à brève échéance. 

. Voici done quelques-unes de mes impressions au retour du pèle- 
Sinage A6 la “Survivance”, pèlerinage qui s’est prolongé pour moi 
plus que je m'y attendais, : ° . 
— …Havisite des écoles s’est trouvée, à mon rogret, retardée d'autant. 
Je tâchorai de me rendre au plus tôt dans les centres qui n’ont pas en- 
fore été visités. ° 
& . ; 
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CHEZ NOUS ET AILLEURS 


Survivanece  franco-cunadienne”, on s’en | 
souvient, offrait le privilège d'un séjour de trois mois en province de | 
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Notre seizième anniversaire 


Avec le présent numéro, Le Pa- 


triote de l'Ouest commence sa sei- | 


zième année de publication, 

L'an dernier à pareille date, le 
. P. Auclair rappelait ici même 
dans un magnifique article les ru- 
des débuts du Patriote et les prin- 
cipales étapes de ses quatorze nre- 
mières années d'existence, Il nous 
bliait qu'une chose, c'était de dire 
au prix de quels sacrifices, aux dé- 
pens de quelle santé ct grâce à quel 
dévouement quotidien Le plus com- 
plet et le plus dédaigneux de toute 
question de ménagement et d'inté- 
rêt personnel, le Patriote avait pu 
tenir si longtemps aux avant-posies 
de la Saskatchewan française, Le 
Père Auclair a été la cheville ou- 
vrière de toutes nos organisations 
nationales, et nous sommes d’au- 
tant plus libre pour lui rendre ce 
témoignage ane notre quinzième 
année a vu le-départ du Père Au- 
clair, à Pappel de ses supérieurs, 
de la rédaction de notre journal, 
Jour un autre champ d'action où 
à encore il aura eu l’honneur d'è- 
tre l’un des pionniers, _: 

La rédaction actuelle, bien que 
consciente de la difficulté de la 
tâche, n’a qu'une ambition: celle 


! 


de mainienir Le”‘Patriote à la hau-! 


teur du passé, et de servir Dieu cet 
la patrie sinon avec le mème ta- 
lent du moins avec un désintéres- 
sement et un amour égal, 

Sous l'habile direction que XL le 
commandeur J.-E., Morrier a su im- 


rimer à la partie administrative ct, 


à l'atelier du journal au cours des 
derniers dix mois, notre oeuvre de 

resse a fait des progrès apprécia- 
les, Aussi commençons-nous no- 
tre seizième annec sous d'assez 
heureux auspices. Si notre avenir 
n’est pas encore tout.à fait: assuré, 
nous pensons du moins avoir fait 
un bon pas dans ceite direction 
au cours de l’année écoulée, et ce- 
la grâce aux campagnes de propa- 
gande de S. Grandeur Mgr #Pru- 
d'homme et de notre dévoué pro- 
pagandiste, M. l'abbé Arès; grâce 
au bon travail des comités de l’“Ai- 
de au Patriote” soutenus par la gé- 


nérosité de nos paroisses; grâce 
enfin au succès de noi abonne- 


ments à vie et à l'établissement du- 
ne administration responsable. 

Nous espérons que la Saskatche- 
wan française accordera à son 
journal la même confiañce, et un 
concours aussi grandtsinon plus 
grand que par le passé, 

Tous veulent que nous prospé- 
rions;.nous le désirons plus vive- 
ment que qui que ce soit, 

Le succès nous viendra, de Dicu 
tout d'abord en qui reposent toutes 
nos espérances, de nos lccteurs en- 
suite qui peuvent tant faire pour 
la diffusion de leur journal et le 
réglement de ses difficultés finan- 
cieres, 

#: 


ILes Activités de l'A. C. F. C. 


DEMANDE D'INSTITUTEURS 


IL serait très opportun que les 
commissions - scolaires, en quête 
d'instituteurs bilingues pour le 
mois de mai s’abouchent immédia- 
tement avec le secrétaire général. 

It y a 7 ou 8 maitres et maitresses 
bilingues qui finissent leur école 
normale à Saskatoon le 30 avril, Ji 
doit y en avoir aussi quelques-uns 
à Régina. 

Les ‘premicrs 
premier servis, 


COMITE DE. CUT KNIFE— 


arrivés seront Îles 


+ 


Voici pour 1926 les officiers du 
comité de Cut Kaife élus à la der- 
nière assemblée de PACF.C 

Président honoraire: KR, P. Pilon, 
O.M.I.;. 

Président. 3.-0. Forest; 

Vice-président, Arthur Lebocuf; 

Secrétaire, Emile Deslauricr; 
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S. G. Mur Wiathieu, a été nom- 
mé auinémier général des 
Vétérans 


Québec, —- L'Association des Vè- 
trans vient de nommer Sa Gran- 
deur Mgr O.-E. Mathieu, archevêque 
de Régina, à fa position d'aumônier 
général “Dominion Chaplain” des 
Vétérans du Canada, Le comité 
exécutif de PAssociation ‘“‘Armv 
and Navy Vetcrans” de Québec à 
leur assemblée de mercredi soir a 
adopté la résolution de félicitalions 
suivante qui « été envoyée à leur 
nouvel aumônier général : 

A Sa Grandeu Mgr O.-E, Mathicu, 
D.D. CM.G, et LIL, archevéque 
de Régina, Sask, .* 

Monsrigni,.. ° 

C'est avec plaisir que la section 
No. 35 des Vétérans de Québec a 
appris que vous leur Faisiez Phon- 
neur d'accepter la position de “Do- 
minion Chyplain” de l'Association 


Canada, . 

Cette nomination nous fait d'au- 
tant plus plaisir, par le fait que Vo: 
tre Grandeur est un ancien résident 
du “Vieux Quebec”, et par consé- 
auent vous tes plus attaché à nous, 
quoique vous demeurez acluctle- 
ment à une grande distance. 

Veuillez accepter notre plus bien- 
veillant accueil et nos bons sou- 
haits, avec Pespoir que vous reste- 
rez longtemps notre Chapelain; en 
retour nous nous efforcerons de 
mériter toujours votre bénédiction, 

Signé : 
L'Association “Army and Navv 
Veterans”, Section No, 33, Qué- 
x bee, 
._. W, Wood, président, 
G.-H, Garlick, secrétaire. 
Monseifäneur Mathieu succède à 
S. FE, le cardinal Bêgin, qui occu- 
pait ce postée honorifique: devenu 
vacant par la suite de La mort du 
cardinal au mois de juillet dernier. 
* Le Patriote icint ses félicitations 
à celles de tous les Franco-cana- 
diens ‘de Ja Saskatchewan à Padres- 
se de notre archevêque bien-aimé. 
h— 


Causerie Médicale 


Nos lecteurs voudront bien re- 
marquer en page 4 une nouvelle ru- 
brique intitulée “Causeric médiea- 
e”, Ù 
M. le Dr A. M. Savoie, de Réginia 
spécialiste des affections pulmonai- 
res et cardiaques, a bien voulu se 
charger de fa rédaction de cette 
rubrique, Nul doute que cctte sé- 
rie d'articles, marqués au con d’une 
profonde science ct d'une grande 
expérience de nos milieux, saura 
intéresser nos lecteurs et lent in- 
culquer d’utiles notions «lhygiène, 
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YAGE DU “PATRIOTE ? 
au Congrès de Chicago 


MGR CHARLEBOIS AVEC NOUS ! 


“A l'occasion du Congrès Eucharistique de Chicago, “Le Patriote de l'Ouest” annonce qu'un É 
train spécial de pèlerins sera organisé. C'est une excellente idée. 
nombre de catholiques de l'Ouest aüllent à cette «ram 
Eucharistique. Hi faut que la race canadicnne-française y soit dignement 
une source de grâces qui lui vaudra sa survivance dans l'Ouest. 

Veuillez compter sur moi comme un des pêlerins, 

Je bénis votre entreprise et je lui souhaite un parfait succès. L 

Je vous prie d'agréer l'acsuerance de mon entier dévonement, ,,. 4" 
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Trois millions pour la Baie 


d'Hudson 


Ottawa, — Les estimés princi- 
paux ont été déposés en Chambre 
undi dernier, Comme lan der- 


nier, les dépenses prévues du Na- | 


tionul Canadien et de 


et uarine 
marchande ont êèté 


la 
drésentées à 


part: elles sont de 524,720,672 in- | The Editor of {he 


férieures à eclles de 1925. 
Les estimés accordent trois mil- 


hons pour fins de construction ot; 


de réparations sur le chemin de fer 

de la Baie. Les frais du gouverne 

ment se montent à $343,771,351, 
Lim mn + à + pe 


L'Université de Montréal fera 
un second voyage dans 
l'Ouest 


i 

Î ne 

Ê Montréal, — On commence à or- 
ganiser, à l'Université de Montréal, 
un second voyage universitaire, 


Cest encore dans POuest qu'iront l'évrent.”. 


bles voyageurs de l'université celte 
année, L'itinéraire n'est pas en- 
core définitivement fixé, mais, 
dit-on, il ne différera pas beaucoup 
de Pitinéraire de l'an dernier, 

éé TT D LL 
Le “Messager de Sherbrooke 

Lo dessager de St Michel de 
Sherbroake entre ce mois-ci dans 
sa neuvième année, Cel humble 
mais vaillant hebdomadaire des 
Cantons de PEst est Fun des meil- 
‘leurs représentants de Ha bonne 
resse au Canada, et il convient de 
ui souhaiter longue vie, 

Sa rédaction soignée et origina- 
le en fait Pun des journaux les plus 
intéressants à lire et donne de la 
valeur aux causes saintes qu'il dé- 
fend, 

Le plus bel éloge qu'on puisse 
faire de lui, c’est de reconnaitre 
qu'il a rempli le programme très 
noble qu'it s'était tracé, “L'unique 
mission du Messager, disent les ré- 
dacteurs, sa seule préoccupation, 
la seule raison de son existence, 
c’est de faire mieux connaitre, ai- 
amer ot servir Dicu, Ge montrer la 
beauté et la nécessité de la vertu, 1 
laideur.du vice, de défendre la sai- 
ne théologie de fa Sainte Eglise 
contre les théories mondaines des 
“petites théologies” commodes et 
serviables, inventées par la cupidi- 
ité des adorateurs du Veau d'or ou 
‘la cauaillerie des fidèles serviteurs 
et servantes de lantique Vénus --- 
deux vieux fétiches qui sont tou- 
jours debout — pour masquer la 
laide figure de leurs agissements 
malhonnètes où honteux.” ; 

Succès et nombreuses années de 
service à Padmirable confrère, 

RE 


Un tunnel sous le Saint-Lau- 
rent 


Québec.--Le comité des Chemins 
de fer a adopté le bill de la Tunnel 
and Terminal Co., of Montreal, Cel- 
le-ci obtient lPautorisation de cons- 
luire un tunnel sous le Saint-Lau- 
rent, entre Montréal et Longueil, 
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Une bonne réponse au “Saturday Evening Post” 


Le procès du “French- 
Canadian Patois” 


France had alrendy à consider. 
able settlement at Quebec that she 
was vigorousiv colonising when 
the Pilgrims landed at Plymouth, 
Mass, in 1020, 

We van our selective mimi 
gration law, framéd with the in- 
tention of  keeping  undesirabie 


Sainrday Evening Post, 
‘Philadelphia. 
Mr, Editor: 


On page {AS in the issue of Dec, 
12, 1925, of the Post, 1 come a: 
cross the following paragraph, in 
jihe text of a short storv wrilen' by | prospoctive immigrants out of the 
M, M. Hamilton... “The voice country, bat it is ax when compar- 
was kind, Moreover is 4 pleas- él to the vigidity of the require- 
ure to heur French the pure fnents esacted of the prospective 
French of France -- spoljen instend | French emigrant of thai time to 
lot the muttered half-artiéulate Can- {New France. None but the best 
“adian-French, whieh on paper is! morally and  physieally, whether 
pextetlv the same. language, but sobloman, farmer, trader, was 


whieh in speech is so utterly dif. 


Allow me to express my surprise! 


at the fact Chat sueh à stupid, asi- 


nine mistatement could be printed 
in à publication of the standing of 
the Post, Do you  renlize, Mr. 
Editor, that such a Innguage is rv- 
garded as a graluitous insult and 
is decplv vesented:by thousands of 
vour readers in this country und 
Canada... 

Ewo things are particularly dear 
to the heart of the  French-Can- 


adiun: his faith and his language, ! 


And the reason why he is so sensi- 
tive about them, is that he had to 
fight, and fight bitterly before he 
could peaccfully weorship in the 
former, and freely speak the latter 
on this American continent, 

To say that the French-Canadians 
muttec a half articulate language is 
ulterly contrary to the aclual facts, 
and shows on the part of the author 
of such statement, a most complete 
ignorance of the language spoken 
by the people of that nationalits. 

Pihink that Mr, Hamillon knows 
very fitile of the French-Canudinns, 
their mentality, their lents, cus- 
loin and ancesirys and this induces 
me to state here a few pertinent 
facts. which Will help to gilor- 
stand wbhv the Frenech-Canidians 
do nol mautter a half articulate 
French, but on the contrary, speak 
very Well the same language that 
jthev write, namefy the identieal 
ianguage that is spokon in France, 

The first French establishments 
in North Ameriea, date back Lo ie 

jour 1584, when Jacques Cartier, a 
navigator fron St Malo, sailed up 
he St Lawrence river on his rec 
ships: he Great Hecmine, Cie ‘itte 
Hermine, and the EmériHon, land- 
ed nt  Stadaconn, an important 
iudian village, ruled by the power: 
ful Donacona, and situated where 
naw stands the City of Quebec, 
Look possession of that country in 
the name of the kins of France, 
Francis the First 73 vears later 
Samuel de Champlain founded the 
Cilv of Quebec, and became the 
lirvst governor of New France, 


Le diocèse de London continue 


° à se distinguer 


Le Droit d'Ottawa du 9 mars nous) de Pentrevuc {el que contenu dans 


apporte, sous fa signature de Mile docmment officiel: 
Chas Gautier, un nouvel exemple | froide, 
de persécution irlandaise et la Le- 
neur d'une déclaration enregistrée 
notaire pu- 


officiellement devant 
blic. . 


“Réception 
H nous arracha des mains 
la requête sans nous donner la 


chance de la lui lire et commenter. 
On plaide que celui qui perd sa lan- 


diose démonstration en 


ep rit 


rit de nous: il nous compare à FE 
Bourassa, On plaide l'efficacité du 
sermon en notre langue maternel- 
le, mais on est encore ridiculisé, 

“it répond que le sermon est de 
peu d'importance et que les  pro- 
teslants vont à l'église pour Je 
chant et la musique, mais que Îles 
catholiques y vont pour le saint sa- 
crifice de fa messe, et que fe ser- 
mon est secondaire, 


Les autorités religieuses du dio- 
cèse de London ouvrent l& parois- 
se Ste-Claire de Windsor, au cours 
de l'été de 1924. La première mes- 

se est chantée le 20 juillet 1924, Scr- 
mon anglais seulement, Mgr Fal-. 
| lon vient plus tard hénir Péglise: 
il ne prêche qu'en anglais. 


gue perd sa foi, [nous ridiculise et 
| -Les paroissiens de langue _ 


Cinq parois- | pend que de l'évèque: qu'il est prût 


Î 
“L'entrevue est en français, Fina- 
lement on j'avertit qu'on ne contri- 

‘ buera pas à l’église tant qu'on n’au- 

"a pas de français. 

: I nous promet de soumettre na- 
| tre demande à Pévèaue.” Et le do- 
! 

! 
| 


cument continue: “Environ deux 
mois après, n'avant recu aucune 
réponse, an est allé..quatre de nous, 
le voir, Il nous dit w’avoir encore 
rien recu de l'évêque. 

“On décide, le 28 septembre 1925, 
de s'adresser directement à l'évé- 
J'inclus notre letire et sa ré- 


itul 


que. 


ATETS] 


n 


et encore rien. . 
“On écrit une deuxième lettre à 
l'évêque; sa réponse est encore à 
venir,” . | « 
* Et voici comment sont'traités 1e 
Canadiens-franeais de Me-Cliire, de 
Windsor! ag 
- La dignité dont sont revétus Îes 
nerconnages où cause NOUS cmpé- 


il n’est que juste qu'un grand 
l'honneur du Mieu 
représentée, «fc "07e. 
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Lin se 
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Daeurit 
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, une conduiile aurci..t Teu 


{rites vu 
vroiment 


chrélienne | 

besoin de canmonters de 

four rinnle exposé nil pas la 
rie condamnailont 


Mais. est-il 


Vis At “dé Kemvatin 
ss a\piavls ÆLst SEC EUDlS 


t è 


Ü 


ponse, On est au 10 décembre 1925 


e . : & 


inermilted ta leave France for the 
new colony, The plan of the French 


Government of that time, being to 
found on the shores of the St. 
Lawrence river nn ideni Little 
France, free as mueh as possibie 
rot the defects of old France, but 
at the same time, representative 


‘of its best traditions, mentality, and 


ideals, and when we consider the 
achievements of the French Can- 
adians to dav, we ave lorced to 
a#dmit that the sacrifice of. OÙ 
Frauce's best blood hus not been 
made in vain, 

When in 1763, Canada is finally 
ceded to England, sixty thousand 
Prenchmen, où rather French-Can- 
adians oceupy the shores of the 
St Lawrence river, grouped in well 
rorganisod  parishes, with 
schools wherein the language of 
France is taught. The sixty thou- 
sands of 1763 have now become a 
, population of three millions in- 
habiting Canada, while another 
million and a half have become 
cilizens of {his Kepublie, The 
State of, Massnchusett alone havinys 
ia group of 950,000. 

Since the luundation of the eitv 
of Quebec in 1608, the Frehéh Can- 
adiños have been the sole and e<- 
clusive occupants of whal is now 
tbe Provinee of Quebec. Fhey have 
grow and develobed there, a virite 
lhomogencous race of pure french 
mentality, frec from foreign ele- 
ments, true Lo the best ideals and 
traditions of Old  Vlrance, They 
have pot flell under the British 
rule, the dissolvine sophistries of 
the French Revolution of 1789. 
‘Fhev are not therefore 4 mixture 
of indians and advanturers,, aid 
this truisni is demonstraled by the 


fact that a few voars ago, n dis- 
tinguished French Canadian gen- 
ealogist, Monsignor Tanguav, has 


been able Lo assemblo the material 
necessary to enable him to publish 
a dictionary of té gonealogy of 
he French Canadian  nationalits. 
By reoforring to that unique work, 
‘very genuine French Canadian îs 
able to race his ancestry back to 


È place of ovigint 


| in France, 
What a valuable book for the des- 
condants of the Mavflowër passer 
gers to have al their dispoëitiont!!- 

The French Canadians have to- 
dav in the Proviner of Quebec, 
three universities, ant a most re- 
markable efficient svstenr of ele. 
mentarv and secondary schools, 


convonts, academies, normal schools 
and classic colleges,  H would be 
fedious to name all the distinguish- 
ed French Canadians who are the 
product of that educational system, 
but to show what sort of language 
the French Canadians learn, in 
their schooks, FE WiH mention n few 
of their most brilliant men amongst 
those who are  internationally 
knowa: the on, Ernest Lapointe, 
the actual Minister of Justice in 
tbe Canadian Government, has beun 
a Canadian delegate at the League 


of Nations Assembly at Geneva, 
The French delegates to the  As- 
sembly made publie  laudatory 
‘comments on the quality of his 
French language, 

Professor Montpetit, of the 


Henri Bourassa of Montreal, 
member of Parliament, journalist 
and Jecturer is also one of the 
most brilliant orators of the House 
of Commons. He was upon several 
occasions, admired in France for 
the perfection of his language and 
for his eloquence, . ‘ 

Another master of the French 
language who has also been often 
appreciated in France, is the Ion. 
Rod. Lemicux, lawyer, writer, and 
the actual speaker of the House of 
Commons of-Canada,  ‘Fhese men 
are cértainiy not mumlbiors of a 
half articulate deficnerais language, 

| Let us suppose once moment {hat 
the followins. slaietsent ere to 
appear ir .T Lanadion or English 
magazine: %.,.,48 sous «a nleasure la 
hear English, the pre Endalisk of 
ef the 
Tangtich, 
exaeëtn The samc 


Duciand, spolen oublient 
Ralf articulale Assericun 
which on paper is 


so, ufterl different”: .. JE is easy 
; the 


he. apprécier, commé elie le a Lo met bu£ which in sneech ts 


lo ‘hmasine what 


and yet it would be just 
pige 8) 


HAS 


icrange; and yc 
‘ “(Suite à la 


nood , 


| Amerienn 
tols Coiéfliucople, could think of such unis 
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L'élevage des poussins 


(Notes des fermes expérimentales) 


Voici la pratique que l'on suit à 
la station expérimentalé fédérale 
de Lacombe, Alberta, dans lPéleva- 
we des poussins: —— Les poussins | 
restent dans fl'incubatcur pendant | 
les premières vingl-quatre heures: 
le deuxième jour, on les irausfére 
à la poussiniére où ils sont gardés 


dans des élevouses chauffées au 
charbon, Ce genre de poële-éle- 


veuse donne satisfaction sur eette 
station. Lorsque le poële est bien 
vonduit, il est facile de maintenir 
une teimpéralure uniforme, Le 
prentier repas m'est distribué atix 
poussins qu'au bout de 48 heures, 
on donne peu de nourriture la pre 
mière semaine, de cratinte de dé- 
ranger des infeslins. Le troisième 
jour, on donne un peu de son fin, 


du gravier à poussins el comme 
boisson, du lait de beurre, A par- 
tir du quatrième jour el jusqu 
l'âge de deux semaines, on leur 


donne la ration suivante, toutes les 
deux heures, chaque jour: parties 
égales de son fin, de gru ronge vl 
de moulée d'avoine sans bale. On 
v ajoute une petite quantité “de 
avaviers à poussins ot de Phaile de 
foie de morue. On jette dons kr tie 
tière, matin et soir, un peu de grain 
finement craqué. Les poussins onf 
du lait de beurre devanteux en tout 
temps et de la verdure une fois par 

jour. : 
Lorsque les poussins out deux 
semaines, on se sert de la ration 
Suivante: un aiment à litière ei t- 
ne pâtée À poussins composée des 
suivants: son, 100 fiv. gru rouge, 
100 div, mouléc d'avoine sans brie 
le, 400 Hiv., farine de blé d'Inde, 30 
Hv., déchéts de boeuf, 24 fiv. fa- 
rine d'os, 20 Div. charbon de bois, 
5 div, huile de foie de morue, une 
chopine pau 100 Liv. de pütée. On 
tient cette palée dans une trémie 
devant les poussins, en tout temps 
et le grain est donné dans la ditiè- 
re malin et soir, On leur donne 
aussi du lait de beurre en Lott 
temps, Tous les abrenvoirs doi- 
vent être tenus lrès propres et fes 
cleveuses nettovécs untefois par ser 
maine, ont donne tous les jours de 
la verdure, qui se compose de leuil- 
les de luzerne, de betleraves louir- 
ragères et d'avoine germér, On 
donne aussi tous fes jours & midi, 
une pâtée humide. Lorsque les 
poussins ont huit semaines, On les 
met sur le parcours, aprés quoi on 
modifie graduellemeut leur ration, 
Station expérimentale fédé- 

rale de Lacotmbe, Alta, 
EL 

Essayez la faculté germinative 

du maïs de semence 


{Notes des fermes expérimentales) 


La semence de bié d'fnde qui 4 
été produite dans le nord coute ge- 
nérnlement assez cher: on fera 
donc bien de la choisir avee soin 
au point de vue de ja qualité. Lu 
provenance de Ia semence els 
vitalité sont des considérations 
très importantes à cause du pou dr 
durée de la saison de végétation 
sur une grande partie de La prairie 
canadienne. Le moins que L'on 
puisse faire est d'essayer la germi- 

nation, et comme celte épreuve 
n'exige que peu de temps cl pen 
de frais, il ne faut pas la négliger. 

Lorsque l'on achète de Er graine 
chez les graintliers, il est généra- 
lement possible de se procurer une 
déclaration relativement à la cr 
tégorie du gouvernement el. at 
pourcentage de germination, Gette 
déclaration est utile au producteur: 
elle lui donne une assurance rai 
sonnable que la graine achetée est 
bien ee que Pon prétend, Muis 
lorsque li semence de blé d'Inde 
est cultivée sur la ferme où qu'on 
se la proeure chez un cultivateur 


ee er re 9 4 een ete 


me 


mt ee mé me Re ee ee ue 


Choses Agricoles 


voisin, alors il est important d'en 
essayer la faculté germinative pour 
qu'on sache la quantité qu'il en fuit 
obtenir 
‘rente et une variétés ont été cssa- 
vécs à la ferme expérimentale de 
Brandon en 1925, 
de ces variétés n'ont donné qu'une 
germination de 75 pour cent, 
faculté germinaltive moyenne pour 
les trente et une variétés a été de 
quatre-vinot-quatorze 
Ceci démontre combien H est im- 


on veut obtenir une levée parfaite, 
Le blé d'inde est une récolte coû- 


- out le prix de son blé at me 


pour une bonne levée. 


Quelques unes 


En 


pour  eout, 
portant d'essaver Lt semence de 
dé d'Inde avant de La planter, si 


teuse, et une ndivaise levée donne 
nu rendement proportionnellement 
pauvre, Eau image de bénéfiecs 
d'est pas assez grande pour que 
l'on puisse, se busgrder à soigner 
une révolte qui n'utilise pas br ter. 
re à su pleine capacité, 

Ferme expérimentile de Brandon 


mes mme te! 


L 
Simples notes 

Depuis de fer janvier, plus de 
60,080 acres d'emblavore dans la 
Saskatehewan ont été couverts par 
de nouveaux contrats du cartel, 
ainsi que plus de 33,500 geves da 
voine, d'orge, de lin et de seigle, 

_#Jistrit d'un arliele du °Con- 
perative News de Manehoster, An- 
sletorre, sur les eartels canadiens: 
“Ces organisations ont été établies, 
dans de but d'arracher les fermiers 
des serres des spécuiateurs sur Île 
grain. de Winnipeg ol Chicagn, el 
d'obtenir des prix stables et jns- 
des”, 
Jusqu'au 15 février, les 88 élé- 
vateurs du carlel avaient recu 9, 
714,000 minots de blé. une mo: 
venne de HG70UD mines par éta- 
blissement 

Le premier 
maire distribuera parrni 
mivcrs des trois cartel de 
200,000 chèques d'une valeur 
$40,008,000. D'ordinaire à cetle é- 
poque de l'année on rencontrait à 
peu prés aulant de fermiers avoe 
de l'argent dans teur poele qu'on 
trouve des poules avec des dents. 


intéri- 
les fer- 
l'ouest 
de 


paiement 


PES 
rene 


DROLE EEE 


Boîte aux questions du cartel 


Un correspondant du  burcau- 
chet du cartel demande aux direc- 
Leurs comment ilse fait quil n'a re- 
eu pour son blé 4 l'élévateur que 
77 sous du minol, tandis que soi 
voisin a obtenu davantage pour fn 
méme qualité de grain. | 

Les directeurs ne peuvent répon- 
dre définitivement à cette question 
où faire une enquélte à ee sujel À 
moins de savoir si le voisin dont il 
s'agit est membre du cartel où non. 
Dans ee dernier eus il aurait tou- 


ment de la livraison. I aurait fai- 
lu dire aussi à quelle date la cho- 
se s'est passée ct fournir lous Îles 
renseignements susceptibles d'éclai- 
vor Les directeurs daus leurs vecher- 
elies. 

Les antres sugagostions du (Qu 
respondant en question ont ëtr 
oumises au bureau de direction 
du éartel qui les a mises à étude, 

à 


CANADIAN GO-OPERATIVE 
WHEAT PRODUCERS LIMITED 


DEPARTEMENT DE LA 
PUBLICITE 


300 Electric Chambers, 


Winnipeg, Man. 


La somme rondelette de 


006,006, représentault le 


distribuée ectte semaine entre 


inis à Ia poste, mardi dernier, 


ee mn mn gere nv de nes 


SA47,- 
: LDLES premier | expédiés des bureaux des trois pro- 
paiement intérimaire du eartel des! inees, 

trois provinces du Manitoha, de la 
Saskatchewan et de FAlbertt a ie 
es 
membres de cette organisation, Pas 
moins de 190,000 ehégnes ont été 


mental nathment 


Le paiement s'est effectué comm 
suit: 20 sous par minot sur toutes | 
les qualités de blé, 6 <ous par mt-i 
not sur l'avoine et l'orge, HD sous 
sur de seigle et 23 sous sur le tin. 
Comme résultat de ce nouveau paic- 
ment, les eultivateurs se trouvent à 
avoir reeu jusqu'à date: pour le 
blé: &199, No, Nord, à Fort Wik 
linum: pour lavoine, 40 sous, 2, €, 
w.: pour l'orge, 56 sous, 3 ew,s lin 
41.79, No, Lu. we: seigle, 80 sou, 
2, ew, h 

Ces chiffres sont pris d’une dé- 
claration officielte faite par fe bu- 
veau à Winnipeg de ba “Canadian 
Co-operalive  Whent Producers”, 
sous Ia signature du président À 
MePhait, 

Le tableau suivant montre es 
paiements à date, ‘pour le Nos f 
hard, à Fort William: 


eme page eee ere ans 


Paiement Paiement “Total 

intérhuaire initial à date 
Hlé QU 8 t,04) &1,90 
Avoine, 06 3 ALL 
Orge. 06 ei 56 
Li 25 s1.ott SE.72 
Seigle .. tu 10 .8Ù 


Le paicment initial du grain re- 
eu aprés le 10 mars sera fait sur 
be nouvelle base dans It colonne 
du ‘total à date. Toutes Les coni- 
pagnies d'éléçateurs oul recu la 
liste revisée des nouveaux prix, 

Pour aider à comprendre la Som- 
we de travail requise pour elfes. 
tuer ee premiers paiement intéri- 
maire, if suffit de savoir que bien 
au-delà d'an million de eertificals, 
couvrant toutes Les qualités el tou- 
tes les variétés de grains, ont dù à- 
ire controfés ef inserits dans ‘les 
livres, 

Bien des cerlifieals cependant 
n'ont pas encore été présentés, sur- 
tout parmi coux de grains infé. 
vieurs, el il faudra que les délen- 
teurs nous les fassent parvenir a 
vant que les paiements puissent &- 
ire complétés, 

Grâce à notre système de paie- 
ent perfectionné au cours de lan 
uèe derniére, tous les argents se- 
ront expédiés sans retard aussitôt 
que tous les certifients Seront recus. 


DUR LS CETTE 


Le cartel du Dakota-Nord veut 
posséder des élévateurs 


Forks, Dakota-Nord, 
L'Associalion des Wbheat Growers 
du Dakota-Nord a décidé d'ache- 
ter, de louer ou construire de:200 


Grand 


à 950 élévalenrs. 
ces élévateurs air moment de Ja ré- 
coite de 


redi, 17 mars 1926 


TSERT 


Elle disposera de 


1926 


| 


0m 


ee em 
A 


Nouvel acompte de 20 sous 
sur le blé 


Winnipeg, — À, 4. MePhail, pré | 
sident de T1 Coopérative Canadien- 


ne des Producteurs de blé vient de! sement préalable, tel que prévu par 


fuire les déclarulions suivantes: 

“Les cartels du Manitoba, de Va 
Saskatehewan- ot de PAlberta don- 
nent présentement un acompte de 
4 sous par minots sur les différen? 
les qualités de blé; de 6 sous par 
winol sur l’avoine et lorge, de in 
sous par ninot sur le seigle et de 
25 sous sur le lin, 

Par cel acompte, le cartel aura 
pavé à date un prix initial de: #1,20 
pour te blé No. 1 Northern, Forl 
William; 40 sous pour lavaine, ( 
\V., oct Williun: 66 sous pour 
l'orge No. 4 CNW. Fort William: 88 

Sous pour le seigle, No, 2  CW, 
Fort William, Environ 190,000 
chèques, représentant une sonne 
de S37,000,000 sont en ce/moment 


eme ee rene aie ge ce 


Les Mennonites ont gain de 


cause 
Bégina, — Pour environ $22,000 


nt ere 


Consultations gratuites, leurs avantages 


L'hésitation n’a plus sa raison d'être quand une femme anémiée, affaiblie, épuisée 
par les devoirs de son état, sait que les 


- PILULES ROUGES 


‘Pour les Femmes Pâles et Faïbles 


constituent le traitement le plus économique qui soit pour combattre efficacement ses ma- 


laises et que les médecins de 
le traitement des maladies des femmes, on 


femmes à refaire leur santé 
[NS 


jui 


très 


Mme E, 
dev 


vais souvent lu dans les journaux tout le bien que 
les PILULES ROUGES faisaient aux femmes fai- 
bles et épuisées et je m’en suis procuré quelques 
boîtes que j'ai prises en même temps que je me 


leur 
foie, 


membres engourdis et 
et de forts maux de 
tête. 
bien malade etje m’in- 
.quiétais parce que je 


. 


Pendant trois ans 


éprouvé des dou- 5 
et accabléo 


s à l’estomac, au 
j'uvais le cœur sieurs médeci 
faible, souvent les lo régime ali 
vaffaillissai 
Je me sentais en plus. Ap 


Rouges et le 
ais travailler. J’n- 
. Leur effet ne 

je me suis se 


coûtaient si: 


‘Depuis cinq ans je 
me sentais très faible 


maux de {ôle, 
traitée fans succès et 
qu'ilsme prescrivaient 
lu dans les journaux 


les bons résultats obte- 
nus par les Pilules 


la Compagnie Chimique Franco-Américaine, spécialisés dans 
t aidé de leurs conseils gratuits des milliers de 


par des 
Plu- 
ns vont 


mentaire 


t de plus 
rès avoir 


INSEE . 2 


Mme Augustin Gosselin 
retour à ‘ 


la santé de femmes qui éprouvaient les mêmes 
mulaises que moi, j'ai décidé d'en faire l’essai. 


s’est pas fait attendre : tout dg suite 
ntie mieux. Je constate que les Pi- 


lules Rouges me font beancoup plus de bien que 
‘tous les autres. remèdes que j'ai pris et qui me 


cher, Les Pilules Rouges ont aug- 


| LES NOUVELLES 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


de grain viennent d'être remises à 
cept membres ile la, colonie 
Mennouites de Wvimark, par ordre 


été saisi par ba Great West Perma- 


ldinire du Cartel. 


ol 


des 


du Juge Bigelow. Ce grain avait 


nent Loan Company sans avertis- 


offre d'acheter le Saskatche- 
wan Coopérative Elevator 


Régina. --- Le varict de la Sas- 
katchewan a fait une offre, le 10 
mars, à 1 Coopérative Elevator 


pour Pachal de ses 454 élévateurs | fameux pois Arthur. 


de campagne, de ses Lerminaux de _— hi pUes, 
7,706,098 minots de Port Arthur, de ‘ : . 8937,898,449 contre  S308,994,207 
son contrat de location du terminal | Les immigrants nous arrivent! au cours de l'année fiscale préeé- 

F ere © [dente, Les dépenses ordinaires 


du ON. de 7,500,6000 minots an mc- 
me endroit, deses édifices 1e trans- 

hordemont à Bulfalo, N, Y,, et de 

son immeuble à Régina, 

Cette offre a.ëté faite par ja “Pool 
Llevators Ltd”, compagnie subsi- 
La valeur de la 
transaction sera déterminée par 
trois arbitres: le vote de Bi maio- 
ré étant décisif, Le Cartel pro- 
pose un paiement iniliat de deux 
millions par année plus les intérêts 
à six pour cent, Si l'offre est ac- 
ceptée, le cartel prendra possession 
des élévateurs de fa Coopérative le 
ter août prochain, ‘ 

Deux sous du 

La lévislalure a accordé à la der- 
nière session à la Saskatchewan Co: 
operalive Élevator, ke pouvoir de 
disposer des biens de la.Cie, à la 
condition que lu transaction soit 
anpronvée par les trois quarts dés 
délégués présents à une assemblée 
spéciale appelée pour étudier cet- 
te question,  Getie assemblée sera 
tenue à Régina le $ avril. 

Un poiut iruportant de cette en- 
tente serait que Je Cartel de Fa Sask, 
retiendrait chaque année a som- 
me complète de deux sous du mi- 
not, tel que stipulé dans le coutrat 
pour l’ucquisition de facilités de 
manuwention du grain, 


…_ Get achat advenant, le Cartel de 
la Sask'eommencerait sa prochaine 
saison avec le contrôle de plus de 
60 élévateurs de campagne. 
Bureaux d'arbitrage 

Quand la Cooperalive . Elevator 
aura accepté Poffre, il ne devra pas 
se passer plus de ‘dix jours avant 
la nominalion des deux premicrs 
arbitres: un autre délai de dix jours 
sera accordé pour fa nomination du 
troisieme, Ce bureau d'arbitrage 
devra faire l’évalualion séparée de 
chaque élévateur de la Coopérati- 
ve à Pexception des élévateurs 
construits. avant 1920 qui pourront 
être évalués en bloc, et praduire 
son rapport avant le 25 juillet 1926, 
. Les paiements 

Le cartel déposcra 500,000 
vant la tenue de Fassemblée 


Mino | 


UN POINT D'APPUI 


N compte de banque, constitué à 

mème votre revenu et fructifiant à 
intérCt voraposé,—cela représente por vous 
nou-seilement une grande consolation et 
une protection en cas de malheur, mais 
aussi tir fonds disponible vous mettant en 
mesure Ce profiter des occasions'heureuses 
qui s'offrent en affaires. 


Ia Banque de Montréal fait accueil 
aux petits comptes d'épargne. 
vous oilre, en outre, un service de 
banque conplet et toute sécurité en ce 
qui concerne votre compte, 


Banque de Montréal 
‘Fondée en 1817 
L’actif dépasse $750,000,000. 


Nc A 
RSS x 
Kt 


des progrés rapides, = 
toment-là 58,000 membres avec 7,-] sont 


rats couvrant 9,390.355 acres de 
bié soit à pou près 75 pour cent 
des emblavures, - 


trôle 


la loi des hvpothéques, 

| a Nouvelle variété de pois | 

Le Cartel dé la Saskatchewan ER 1. 
Ottawa, = La ferme expérimen-!l 


tale Centrale vient de trouver une 


L 
1 
{ 


€ 


10 minois de plus à l'acre ge be] 


a- 
spé- 


ciale de la Goop., ct versera 51,500. 
006, le ter août prochain, si le mar- 


ché est conclu. Le Cartel 


se réser- 
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L'INSTETU" 


Elle 
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Les progrès du cartel de 1: 
Saskatchewan | 


Depuis son premier paiement in- 


fait 
avait à Cl 


sation du 
Le cartel dos autres orains eon-i pour 
1,965,458  acres d'avoine: 
séces. 


D 


À 


jouvelle varièté de pois qui porte- OUawa. -- 


a de nom de “Mackav”, C'est un 
-roisement entre le “Munmv” et le] 
Black Eve marrow tal”, LH produit} 


Plusieurs trains, portant plus delse sont montées à S276,629,4/7. 
mille innuigrants, viennent de quit-} 
ter Halifax à destination de l'Ou-| 
est, 


La plupart de ces immigrants 


AUTRE 


AS 


Si 


a) 
Î ou Fe NLDEREe 
AN) RAA 17} 
do 7h à 


LL 


REZ 


'élé 


“ v# 


menté mon appétit et doublé mes forces et bien 
que je sois Agée de 72 ans, je puis faire tout mon 
ouvrage seule, ce qui me serait impossible sans le 
secours de ces .incomparables pilules”... Mme 


Auguotin Gosselin, P. ©. Chicholm, Me. 


. CONSULTATIONS GRATUITES aux fommes, par lettreo ou à nos bureaux, 1570, rue Saint-Denis. (N.-B. 
Lo No 274 n'existant pluc à cause du chanremont fait por la villo). Nos médecins sont à votre disposition tous 
les jours, de 9 heures du matin à 8 heuroa du soir (cxéepté les dimanches ct fêtes religieuses). Vous serez satis- 

| faites des concoile qu'ils vous donneront pour rien. Ïi vous cot impocsiblo de vous soigner à meilleur marché. 
__ AVIS: Soyez énergiquos pour vatra santé. Rofucez les cubstitutions au cent, soit en bouteilles au on boftoc 
Cocerton. Les Pilules Rouges pour los Fomnecs 
un No do eantrôlo ot le nom do natro compagnie. | 
clouses..euivez-les bien. Chez tous les marchande ou p 
‘. COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICMNE Liés, 2670, ouo St-Denis, Montréal 

à : k . so" ” \ RS ‘ 


reposais un pou plus, Je me suis vite remise en 
. bonne santé, j'ai pu reprendre mon travail et de- 
puis je me porte très bien”. Mme E. Leblanc, 


105, Rose-de-Lima, Montréal. 
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Pâlos et Failies ont dans des boîtes do bois, l’étiquotte porte. "” versement du ler août de $1,500,- 
Les indications ds notro médecin dans la circulaire sont prés 
ar la poste our récoption du pris 59 sous la boîtes ‘ ‘ *: 


s Ac Ua d 
cette eu tout qu en partie à n'im- es RUES. Venez CS 
porte quelle date ct sans bonus. , ART l a & À | . 
La Eve 1e AVR la VERLE. 
vaicurs, ‘ 


De plus, au cas où le gouverne- 
ment exigerait le paiement immé- 
diat des $2,300,000 d’hypothèques 
qu'il a contre la Cooperative Ele- 

it on 


‘.vator, le Cartel emploierait nn nc 
H. WIENER . 

000 et les autres versements sub- | 

-séquents'à se libérer tout d’abord 

de ses obligations envers le gou- 


ve le droit de naver le reste de 
veracment, | 


\RTES D'AFFAIRES 


RIRES RAM 


Moose Jaw 


27 Biisse Mammond 
Casier Postal 549, 


Docteur J. B. TRUDELLE 


DIPLOME EN CHIRURGIE  DF 
D CLAMART DE [À 
PARIS. 7 
Ancien .étève de l'Hôpital Neler|é 
et Broca, Paris. 
Ex-Interne en Chirurgie à l'H6 
il tel-Dieu de Québec, 1912-1934. 
AlEx-Assistant à la Clinique Chi || 
; rurgicale de l'Université Laval 
A Chivurgien de l'Hôpital Général 
No. 6 pendant la Guerre, à 
1915-3919. 
Ex-Chirurgien Spécialiste 
Maladies de fa femme, Hôtel- 
‘à Dieu, Université Havol 
& Clirurgien décoré par le Gou 
.vernement Français pendant 
la guerre, 
phone 


ERNEST COLPRON 
AVOCAT 


‘  Laflèche, Sask. 


Constructions par contrat 
(ENTREPRENEUR) 
du Collège Mathieu { 

GRAVELCOURG, - - - SASK | 


CHARBON OU BOIS 


appelez 


3002 - 


The Northern Cartage 
Ltd. 


iérimaire de Tan dernier, le cartolf PRE 
dir blé de la Sakatchewan ! ER TR ONE PO ET NTERT NEUTRE EE O 


| 


fugo-Slavos, 


196,009 acres sous contrat à if} Roumains, Crécoslovaques, et Au: 
ml compte actuellement 72,074 éon-lirichiens. [ls seront suivis d'un 


erand nombre d'auires, d'aprés les 
oficiors da département de: coloni- 
C.N.R, qui 
celte année un mouvement 
d'immigration beauedub plus cor- 
313.499 acres d'orge: 337,151 acres !sidérable que celni des années pas- 
de lin; 89,427 nores de seigle, É 


ip 


Augmentation considérable |! 
du revenu canadien 


Le revenu ordinaire 
lu Dominion du Canada a aue- 
menté de prés de 29 millions 
piastres durant les ouze mois’ se 
Lerminant au 28 février 
chiffres fournis par le département 
des finances, le-revent a 


. Quant à Ja dette nationale, elle a 
été réduite de 891,417, 110, ce qui 
Eu imet à #2,380,679,297, 


VENTE SANS RÉSERVE 
AU COMPTANT 


} 


22 bons chevaux de travail || 
bien domptés et pesant de 1400 | 
à 1700 livres. Aucun de ces | 
chevaux n’a olus de 7 ans. 
y a de belles paîres de ris et 
exarIner 


{ 


VENDREDI 19 MARS 1926 


JG: BLANCHFIELD, : } 
: Encontour. ||] 


ST6T 


vel. 3913 


——— 


j 


Assurances Coufederation Life, 
Uhois do terres en pralries ef 
en cufiuro dano lo disiriet de 


IMMGUULES 


Kontmastre, 


ouf 


DRE DE an ELVEAONRCEE Ie 


Co. 


Hongrois, 


prévoient 


de 
Selon les 


été de 


RES ne 


4) 


n | 


MONTREAL, 


|| Réparations faites promptoment.| 


Nous sommes heureux de don-\ 
fluer vstimés pour ouvrages nenfo.|\ 


Le meilleur matériel, le mollleur|l 


| NEMTOYAGE et do TEINTUE 


MAISON BELGE | 
l'ÉRAVAIL SOIGNE, LAVAGD A 
‘. SEC | 


PIPRINCE-ALBERT - -_ SASf 


Tonnerie: 1702 suc fbevyille 
Daoust, Lalonde @& Cie 
Limitée 
MANUPACTURIERS Da 
CHAUSSURES 


lenneurs et Corroyeurs 


- 


Bureau ct Fabrique: 
45 à 49 Square Victorie 
our 


RESTES 


RESTES 


LT 


Monuments funéraires 


À en marbre ; 

se et granit : 

fe. -portraits Fa 

FA sur, faïence ;. 

* . Couronnes ‘4 
en perles 


. EX-VOTO ET 
-. PIÈRRES 
pdt". :D'AUTER 
391 rue Dubue 
Norwood, P. OO. Ph. N. 1778 
ST-BONIFACE, MAN. 


FRERE ET 


TRES 


PT 


JOHN DAISLEY 
PLOMBIER, ERPENT EN 
CHAUFFAGE 


RER 


LE 


LS 


FE 


RESERS 


SERA 
ROUE 


vuvrage, 
111, fdèmo RUE OUEST, 
DA Prines-Albort 


Fi 


RE ROSES 


POUR VOS TRAVAUX DE | 


cdresgoz-vous à 


HENRI MELIS 
48, Lème RUE OUEST 
Téléphone 2621 


Pris Modéôrés 


=; DE = 


< TR TE 2 H 
enaonente Dee near nee onde ee meme eo ennemie | Îl 


L 


The Prince Albert Ets 


VPaites poser des. fenêtres à 
votre .verandah, nous ferons 
ce travail pour vous. 

Ameublement d'Egliso, de 
mogasin et de buroon. 

Nous refaisons les plat 
chers et'iout espèces do (rs 
vaux de monuiserio ou d'éhé- 
nisterie. 


Téléphones 
Jour, 3275 . Nuit, 2113 


ee go orme | (S 
RAR EE 


SR RE 


RARE 


SERRES 


$ & ; 
Norlh's Astha Relief Ga. | 
Médicament  merveilleur 
pour la guérison des rhumes, | 
bronchite, :cntarrhe, consomp” 
tion, manque de. souffle ct 
douleurs éntre les épaules 
50 sons la boîte par lo poste. || À 
Sadresser à 
Madame E. NORTH, 
boîto 452, Indian food, Sogke 


un 
Pourquoi se fe 
pour f!opnonidicite, 
bilfaires, maux d'estemac .€ 
du foie, quand HMépatela VO | 
guérit saûs doulcuvs, enns dog 
pour voire vio et cane Por? 
do tomps. à . 
No contient pas, do pois 
Non vendu pee dos phare | 
ciens. . , À 
le eont manufacturier 
CUT 


FR 
029—/Âdme 


Lo) 
Pa 
x 


_ Evangile 


ch. IX. — La Passion prédite. Le 
didrachme du Temple. _ 


çs. Me, XVI, 21-26: SM. IX, 29-32; 
S, L. IX, 44-45.) 


irent de là et traversérent 
la ls ff par des chemins détour- 
nés, el sans Se faire connaitre à 
ersonne, C'était la volonté de 
Jésus, . . 

Chemin faisant, il instruisait ses 
Disciples; et comme la foule s'était 
jivrée à l'enthousiasme, à la vue des 
prodises qu'il venait d'accomplir, 
ils leur disait: 

“Pour vous, fravez, bien , ceci 
dans votre éocur: Le Fils de l’hom- 
me sera livré entre les mains des 
hommes, {is le feront mourir; et le 
troisième jour, aprés sa mort, il 
ressuseitern.” 

Mais :les Disciples ne compre- 
naient pas ces paroles qui les at- 
tristaient beaucoup, Elles leur é- 
tuent voilées, en sorte qu'ils n’en 
saisissaient pas la portée, Et ils 
n'osaient pas lui en demander l’ex- 
plication (1). En 

Dès qu'ils furent arrivés à Cn- 
pharnaüm, eeux  quig Drélevaient 
Fimpôt du didrachme s'éfhrache- 
rent de Pierre et lui dirent: 

“Votre maitre ne paie-t-il pus le 
didrachme (2)? - 

“lle paie”, réponditit, 


les oiseaux apprennent 


Il rentra ensuite dans la maison; 
mais Jésus le prévenant: 


“Que t'en semble, Simon? lui de- 
manda-t-il: De qui les rois de la 
terre percoivent-ils le tribut et le 
cens? De leurs enfants où de ceux 
qui leur sont étrangers?” 

“De ceux qui leur sont étran- 
gers”, répondit Pierre. ' 

“—Donc, reprit Jésus, les fils du 
roi (3) en sont exempts, Toute. 
fois, pour ne point les scandaliser, 
descends au fie et jette l'hamecon, 
Le premicr poisson que tu tireras, 
ouvre-lui la bouche; tu y trouveras 
un sfatère, Prends-le et donne-le 
pour toi. (4) ct pour moi,” 


NOTES 


4) “Le mystère de la croix entre 

difficilement dans les esprits, Les 
Anôtres ne comprenaient pas piu- 
ce qu'ils avaient peur de compren- 
dre, Us virent bien qu’il. leur fau- 
drait suivre fleur Maître, el, dans la 
crainte de participer à ses souffran- 
ces, Hs ne voulatent pas les sa: 
voir.” (Bossuet,) 
. © Tribat de deux drachmes que 
l'on payait par tète pour Pentretien 
et le service du Æ'eriple, La drach- 
me équivalait À frente-cinq eenti- 
mes; le statére valait 1 fr, 60, 

(3) Plus que personne, le Fils du 
Roi, dont le ‘lemple était Le palais 
terrestre, devait être esempt de cet 
impôt, 

4) Jésus ne s'aceupe pas des au- 
tres apôtres, mais il veut que Pierre 
soit traité come lui-mème, i 


FR 


ne Aie 
AA 


à ainer 


. . ceux qui les soigent; leur agréâble 
musique ainsi que leurs mouvements vifs êt animés compensent 
Aux amateurs -et 


Crratis d'échantilion 


MM. NICHOLSON et RROCK, LIMITEE 


Coupon 


135 ruc Market, TORONTO, Canada 


S$ our Cine . tua 
Brock pour GISCAHX) Mers cCriaats 10 mu roue fx de 


Le sontles meilleures, Les éleveurs et es 
amateurs n'enomploient pas d'autres au Ca 
vuda depuis 39 ans. : 

NICHOLSON AND BROGK, LIMITÉE 
TORONTO 


(ilust 


SR ÉSRARE PER ES 


ze 


hr ES 


Prix: Gratis 
S'adre 


Dr JOSEPH BOULANGER 
Edmonton — Alberta — Canada 


À 


752 , 


BOI 


LOT 


UN PAMPHLET ! 
DU CANADIEN FRANCAIS 


dans la langue des “Knights of Columbus": 


“TEXTES and FACTS” 


G. ©. POULIN & FILS 
MARCHANDS DE BOIS 
Bois de construction et poleaux 


SPÉCIALITÉ 


Bois de construction assorti pour fermiers, au char 
‘seulement, ‘ 


les oiseaux un échantillon des grains pour vise 
aux de Brock fprousion d'une semaine], et un 
échantillon du Régral de Broch, 


Nom : ë 


Adresse... . nscsrelouses 


ré) 


sur demande. 
sser à 


EN GROS | 


SN 


NELSON, C. À 


re CA 


Producteur - 


brotéger 


Soût délicieux. Vous‘ne ferez pa 


lisfaire 
. Mandes. 


100 
50 livres pour 85.73. 


Poisson blanc nettoyé, la 
Gros dorée ronds (Yellow 


ructions, Si vous désirez que 


fou par livre aëx prix précités. 
our Nous n'exnédions que ce 
ur les frais d'expédition. 


à votre gare de. chemin de 
Payer le iranapart, 


BIG RIVER CON: 


Poisson 


” DES LACS DU NORD : 


, Notre poisson. est garanti frais et de prises récentes. IL est 
pelé à la sortie de l’eau ct immédiatement mis en boites pour le 
des vents qui le déssécheraient et lui feraient perdre son 


re commande pour votre ‘provision de la saison. 


déja ancienne est digne de votre confiance. 
nos clients de façon à nous assurer leurs futures com- 


NOTRE SPECIALITE pour ect hiver est d'offrir à nos clients 
livres de Poisson blanc soigneusement nettoyé pour $11,00 et 


Brochet nettoyé et sans tête, la livre... … 6 sous 
Mulets ronds, La livre... 
Truite saumonée nettoyée, la livre…….….i5 sous 


ll inst Nous expédions en: hoiîtes de ‘100 ou 50 livres suivant 
te 50 livres, vous aurez soin d'ajouter un supplément d'un demi 


qui est mangenble, afin d'économiser 


Faites remise avec votre commande. S'it n'y a pas 
for mettez hesez d'argent on y ts: pour 


ADRESSEZ DEPT, I-0 


Fr, Sasle 


Au 
Consommateur 


s d'erreur en nous confiant vo- 
Notre maison 
Nous désirons sa- 


HVP Br BV> BOUS 
Pike), la livre.….l2 sous 


… 4 BOUS 


vos 
l'expédition soit faite en hoîte 


d'agent 
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‘nement mexicain est bolchéviste et | abréger tous discours et répéter 
-veut mettre en pfatique la politique ! tout simplement avec la liturgie 


À] nouvelle institution abritera 


, 


. LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 17 mars 1926 


A OR OS A ee Re Sd een ee eee eee 


Réponses aux questions 


me en mens 


e 


vase dima tone soma 


D pen" 


Se amet à cms ne de ee 


ET LR ER ES AE AD AP AS SEE SE AE A AE AE HP ALES JE SP LE JE JET SP SE SA SES RO AO LE SE SE SE SE SEE SRE 


A : x ce Ex 
nm)  PETIT BOTTIN DU MONDE PROFESSIONNEL 
de dire deux messes le dimanche, et ÊE L : il xD €) Êl \ 1) E, (D Bu Le Va 
ldans quel cas ont-ils ce drait?— 55 em TT LE 
Un prêtre peut, avec la permis- | 6Æ « . » + , £ 
sion. de son évêque, dire deux mes. | On trouve ses bons conseils à la bonne enseigne - - - vérité de La Palisse 2 
ses le dimanehe, Cette permission | “7 | 
ust accordée dans plusieurs cas, par | SE a 


exemple si Péglise est trop petite 


si un prêtre cët obligè de se rendre 
en mission à uue certaine distance 
ete, C'est à l'évêque de juger: s'il 
Y a Hieu de donner x purmission, 


Avocat 
ADRIEN DOIRON, B.A. 


Comment se fait-il qu'en Belgique 
tous les curés de paroisses disent 
deux messes le dimanche alors qu'i- 
ci ils n’ont pas ce droit?— 


Avocat, Procureur et Notnire 
La réponse à cette question est 
contenue dans la réponse précéden- 
te, 


VONDA - + - : 


SASK 


u Les rhandelles que l'on avpelle 
Paraîffine Wax” sont-elles bénies 
var le prêtre le 2 tévrier, et si elles 
ne peuvent Ctre hénies maintenant, 
l'ont-clles été par le passé? — 


Avocat'et Notaire 


HENRI COUTU, B. A. 


Les chandelles que Pon présente 

à bénir le 2 février doivent être de 

cire abeilles où du mains il doit Avocnt et Notaire 
entrer dans Ja composition de ces | ' 
chandelles une quantité notable de 


cire, à peu prés un tiers, Los au- GRAVELBOURG Snsk. 
tres sortes de chandelles ne parti- 
cipont pas aux privilèges de ces se 


chandelles bénites. oO ? 
Géomètre et Notaire 


J. E MORRIER 
ARPENTEUR GEOMETRE 


—! DO meme 7 


Le Pape accepte sa démission 


Rome, — Le Souverain Ponlife 


a accepté la démission de $, CG. 
Mgr O'Conuell, évêque de Rich- 


229, 11ème Rue Est. 
Féléphone 2295 
PRINCE-ALBERT - = 


mond, Virginie Mgr O’Connell a 
démissionné pour raison de sant. 
Ë esl âgé de 77 ans et est évèque 

depuis 1407. | 


SASK. 


CHRZNOUS ET AILLEURS: 


K RE. de, ot 
Cr Pope 
: te gt." 


Contre l’indécence des modes t Pape, au prochain consistoire, él. 


Nouvelle protestation de S. S. 


collège des cardinaux, 
Pie XI 


certain que le prochain conaistoi- 
re n'aura pas fie avant cet autom- mé 
ne, 
ricains est maintenant de quatre 


(Corresp. de Home) 


Recevant tout dernièrement les 
prédicateurs du Carême, le Pape les 
a invités à insister particulièrement 
sur lPindécence de la mode fémini- 
ne qui, a déclaré le Souverain Pon- 
tife, est une véritable honte non 
seulement au point de vue chrétici, 
mais aussi au point de vue humain. 
Le Pape considère que les femmes 
ne sont pas les seules à en porter 
Ja faute, ear la mode féminine ne 
serait pas si honteuse si les hotm- 
mes Ja désapprouvaient, — $S, f, C, 


Curlev. ‘de 


de San Francisco, Mgr Curley 


s 


Beau geste du T. H. À. 
Meighen 


Québec, — Le/T, H. M, Arthür 
Meighen, chef de l'opnosilion fédé- 
rale, adressa à S. G, Mer Langlois, 
Vicaire capitulaire de Québec, le 
tribut de $es regrets, à l'occasion 
de la mort du distingué archevéque 
de Québec, Le texte de cet hom- 
mage, était cn français, et en ter- 
mes forts sèants, Le Chef de l’op- 
position à Ottawa, empêché par ses 
devoirs parlementaires, a prié l’ho- 
norable sénateur Thomas Chapais 
de bien vouloir le représenter aux 
funérailles, % : 


La persécution au Mexique 


mémoralion du martvre des huit 
Jésuites qui furent immolés par les 
Iroquois au dix-seplième siècle et 
que l'Eglise a béatifiés l'an der- 
nier. I y aura on lriduum les 16, 
17 et 18 mars: gne séance de ca- 
ractère historique terminera ces 
solennités. Dans toutes ses mai- 
sons canadiennes, la compagnie de 
Jésus se Livrera à la prière et fera 
l'ardente évocation de ce drame où 
la Franco, une fois de plus, versa 
du sang pour l’évangélisation et la 
civilisation des peuples. 

Nous pouvons, du reste, nous Ca- 
nadicens, donner cette assurance à 
nos frères de France qu'il n’est pas 
un enfant parmi nous qui ne con 
naisse dès lPüue le plus tendre les 
noms de Brébouf, de Jogues, de La- 
lemant et de leurs compagnons. Ce 
sont les prémicrs héros de France 
que nos mères elt,nos manuels nous 
fassent connaître, avec Dollard des 
Ormeaux et Madeleine de Verchè- 
res, avec Pimpéluenx Frontenac et 
messire Île marquis de Montcalm. 
Est-il étonnant après ecla que ce 
simple nom de France nous émeuve 
et amène sur nos-Jèvres des paroles 

«d'amour et de reconnaissance! 

‘Pour écrire cet article nous a- 
vons voulu reprendre contact avec 
cette partie de notre histoire qui 
traite des missions iroquoises; et 
au sortir de cette lecture, nous sen- 
tons toute notre impéripétie à rem- 
plir la tâche qu'on a confiée & nos 
mains débiles. Quels hommes ont 
été ces huit anotres Jésuites ! On 
est comme, accablé en face d'une 
vértu aussi forte, Chague fois, du 
reste, qu’on péaètre dans le martv- 
rologe de l'Eglise, on a cette sensa- 
tion d’écrasements le poids du 
nombre et la qualité du courage dé. 
passent toute npprécintion. L'Egti- 
se du temps des persécutions. V'E- 
glise de saint l'icrre crucifié la tè- 
te en bas, l'Eglise de saint Paul dé- 
capité, PEglise de cet Ignace d'An- 
tioche qui fit un long voyage à tra- 
vers un flot de chrétiens en pleurs 
vour aller, sur Fordre précis de 
Prajan, se faire dévorer par les 
lions dans Plasnpithéâtre romain, 
l'Église :supplicite, en un mot, dres- 
se un mémorial lol qu'il vaut mieux 


. Mexico, -— Une proclamation a 
êté affichée à travers la ville sup- 
posée signée par la Grande Loge 
Maçonnique du Mexique et 94 loges 
maconniques du pays et annonçant 
que les franc-macons du pays ap- 
puient de tout cocur le président 
Calles dans la stricte mise en vi- 
gucur des clauses religieuses de la 
constitution. 


nés, 


‘Les Soeurs exilées du Mexi. 
que arrivent au Texas 


Lareda, ‘Texas. — Quarante 
soeurs de la communauté des 
Soeurs de la Visitation, bannies de 
Mexico par ordre du gouvernement 
mexicain, viennenñt d'arriver -à La- 
redo, en route pour Mobile, Ala,, où 
se trouve la maison-mère de l’ordre, 
Entre autres amabilités, les repré- 
sentants du gouvernement leur in- 
terdirent de porter l'habit religieux 
et jetérent leur mobilier dans la 
rie, | . 

L'ambassadeur des Etats-Unis, 
prié d'intervenir répondit que ce- 
la ne le regardait pas. 


PAROLES D'EVEQUE 


San Antonio, Texas, — “Le gou- 
vernement mexicain est en train de 
déchristianiser le pavs ct de ban- 
nir toute religion, a déclaré Mgr A, 
J. Drossaerts, évêque catholique de 
San Antonio. Cette persécution est 
dirigée par Leningrad, Le gouver- 


ardents. 


bolchéviste. Le gouvernement fer-} sacrèe: Martyres Dominri Domintnt 
me tous les séminaires où sont for-}! benedicite in aelernuin. Cetie prië- 
més les clercs du pays, dé sortes ve ani uous rappolle, en des accermts 
qu'en cing ans il ne se-frouvera | d'allégresse, que le paradis a été 
personne pour s'occuper d’ocuvres ! donné en récompense à ceux qui 


SK! « se n ù , ne ére 
de religion”. _— sont morts pour la Foi, satisfaitile front, d'un, enfant - le Père 
, RCE pleinement et les élans de nos Jogues rétssit 1 s'ésaer dt à ei 

& da : : Lrtellé oeurs € re sens: magnaninies | Ter en Lrance, es  SUDErIE 
Achat de Île villa Gabrielli rétributions de Dieu: elle envelop- sollicitèrent de Rome qu'il püt, mal! 
Rome, — Le Collège Américain |Pe Wiomphalement toute la cité des LATE 565 doists mutilés, continuer de 
. « EH L 


marivrs, les millions d'hommes et 
de fenimes qui furent immolés sous 
Jes Empereurs, ceux qui périrent 
dans Iles âges modernes et tous 
ceux. qui, jusqu'à la fin des temps. 


et le Collège de In Prapagande ont 
acheté ln Villa Gabrielli, Le Collè- 
ge Américain a payé 18.100,000, Fa 
trois 
cents étudiants, 


ee s'offrirent à cette: cffnsion gr sans 
Ge Re nomntonct aqw'une mystérieuse loi diviie sem- 
Les Etats-Unis aureïent un |ple avoir sans cesse exigée comme 


cinquième cardinal un imnôt nécessaire aux conquêtes 


de la Vérité sur lidôlairie:: 


en en en. 
{ MAXI 


Rome. — La mort de cinu car- 
dinaux depuis deux mois a donné 
Bicu do nouveau à la rumcur que le 


CG mm, 
Co QE DER Em 


.. Sur: les_ionrments auxquels fut 
soumis lo Père Jean do Prébouf, on 


RS PR 


- des chances de succédé 
cardinal Gibhons, mais 
prévaut que les prochains princos 
de l'Eglise américains viennent de 
l'est de Ia rivière Mississipi, 


ne mt ms LÉ Pen ne mmqne nn 


Le maréchal Lyautey décoré 


semble! Lvautey, ancien 
de fa France at Maroc, el surnom- 
; 1 “PArieain’*, le Hire ct i 
Le nombre des cardiaux ame! gnes de GrandCroix | 
À | pontifieal de SeGrégoire le Grand, 
ce sont les archevèques de Boston, | Le Souverain Pontife Lient à recon- 
New-York, Philadelphie el Chicago, naître ainsi le coustant et Joval aie 

Parmi les noms qu'on mentionne, pui que Lyautey donna au mouve- 
ordinairement se trouvent ceux deintent d'expansion des 
der Baltimore, Mgr! de linfluence catholique dans Pom. 
Gtennon, de St-Louis el Mgr Hanna, : pire ehérifain, pendant toute Ju du- 
uiréc de son consulat, 


_ Sanguis Martyrum 


La semaine prochaine, on fera au connait ces détails: les Iroquois, tr 
Collège de Saint-Boniface la enm-! rés lui avoir arraché les ongles 
des mains et des pieds, Pattaché- 
rent à un polvau et onfoncèérent des 
adènes rougies dañs ses chairs: ils 
lui fendirent la bouche jusqu'aux 
oreilles, li coupérent les lèvres et 
le nez; d'autres, lui nrraechant des 


SOUS 568 VCUX, 
Rouvier raconte ainsi la 
supplice: “Les neux au ciel, le P. 
de Brébeuÿ priait Dien qui le son- 
tenait à proportion 
awon lui fasail subir. 
leur rage. les bourreaux inventent 
de nouvelles crnautés, 
gir un collier de fer, ils Le passent 
au cou de l'invincible athlète, au- 
quel ils arrachent en méme temps 
lu peau de la tête en forme de cou- 
ronne, el ils sèment ensuite sir son 
cräne mis à nu des tisons enflam. 
Hs enlourent ses reins d'une 
ceinture résineuse, puis ils y mel- 
Une heure. se passe en. 
core dans ces lonrments et, chose 
incroyable, la patiente victime est 
loujonrs debout, 
et le dépil jont ce que n'« pu faire 
la pilié: une hache se lève, la tète 
du marlyr roule sur le sot...” 

Le Père 
compagnon de Brébeuf, avait, dès 
sa jeunesse, entrevu le sort qui lui 
était réservé en Amérique. 
une nole écrite au début de sa vie 
de religieux et recuéillie après sa 
mort, on trouve cette brülante priè- 
re: “I faut, mon Jésus, que votre 
nom soit adoré, que votre roruume 
soit étendu par toutes les nutions 
du monde el que ie conBnme mu 
uie ‘pour relirer des mains de Su- 
lun, votre enneini, ces pauvres Ge 
nes qui vons ont coûté pbotre sant 
et volre vie....” 

Le doux et intrépide Lalemant 
fut, Ini aussi, In victime du feu et 
des tunputations: les féroces Iro- 
auois lui firent dans les chairs de 
larges entailles qui allaient jusqu’à 
Pos et dans lesquelles ils promené- 
rent le tranchant d'une hache rou- 
sie au feu; ils Jui 
suite les voeux et dans les orbites 
vides, incrustérent des charbons ! 

a 


tent le feu, 


Gabriel 


Le Père Isaac Jogues a une ear- 
vière plus étonnante encore: il su- 
bit deux fois le martyre; fa premié- 
re fois les Jroquois Ii brülent un 
doiot, ils lui en broient un second, 
puis lui en.scient un troisième: a- 
vrès plusiegrs mois d’esclavage et 
anrès avoir vi inassacrer son jeune 
compagnon René Goupil —— qui a- 
vait tracé le signe ‘de da croix sur 


célébrer le sacrifice de la messe; 
Urbain VII prononça ces paroles 
attendries et. si visiblement impré- 
gnées d'en Haut: “21 serait indigne 
dé refuser & ain martyr de boire le 
sang du Christ.” 

obtinf de revenir À 
d'Amérique, &t c'est dans Ja tribu 
des Agniers qu'il trouva Ia mort 
qu'il avait convoitée: ses bourreaux 
lui firent sur les Bras ct lo dos do 


Avocat et Notaire 


J. J. MaclSAAC, LL. B. 


AVOGAT, NOTAIRE 


Mitchell Block, Chambre 9 


‘Tél, 2582 
PRINCE-ALBERT - - - 


caen 


Dentiste 


CHS. C. CLERMONT 


Docteur en chirurgie dentaire, Licencié 
en art dentaire pour le PDominion. 


Service des plus modernes, 


Appareil de radiographie, 
207 Bâtisse Hammond 


MOOSE JAW 
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Avocat et Notaire 


E. À. ST. JAMES, B.A. 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
Régina, Saskatchewan. 


a 


Le seul bureau d’Avocat de 
françuice à Régina. 
mm 


au regrolté pr 
l'opinion finérent, 


Nous 


président général 


les insi- 


de POrdre 


missions et 


0 


Lrance, 


devient 


! nant AUTELS, TABLES do COMMUNION, CHAIRES en Marbre, 
kimbeaux de chair, les dévorérent Seagliola, Rigalico. | 
Léna te lrédérie STA'FUES en Marbre, Or-bronze, Pierre, Rigalico, 


des tortures 
Wais dans 


ls font rou- 


lors la lassitude 


À VA 


Lalemant, Île 


Dans 


RSR Er 


Cuir de 


Wm. O. 


lui atrachèrent en- 


Le Père Jogues 
ses Missions 


profondes entailles, puis 


abrégoeons, ear des antres 
soldats de cette légion sainte, Le Pè 
ve Antoine Daniel Le Père Chartes le 
Garnler, Le Pére Noël Chabanel, Le 
Frère René Goupit et Jean de fn 
Lande moururent avec te 


On concoil facilement 
Pres Jésuiles, dont le rôle d'édu- 
catours consiste sans doute à cul- 
liver les intelligencos, 
lout # Ffaconnes les âmes, aient ju: 
gé opportun de mettre sous les çutts 
de leurs élèves ces csemples par- 
faits du devoir et de Pabnégotion! 
Pour lt jeunesse il n'est pas d'en- 
scignement plus vivif qi evo gran 
chapitre des débuts de la Nonvetle- 
À baigner les earacières 
dans une atmosphère pareille 
leur communique la hnuitre et La 
pureté du cristal. 

Et nou: tous, 
d'âge, pouvons retirer de ln com. 


STATIONS DE CHEMIN DE CROIX (Groupes en Rolief). 
VERIIÈRES en verre antique on opalin, 

ABAT VOIX, ajustement breveté Daprato. 

FONTS BAPTISMAUX, en Marbre et Rigalico. 

CRECHES DE NOEL. 

Catalogue photographies ou dessins soumis sur demande. 


COMPAGNIE STATUAIRE DAPRATO Limitée | 


415 rue Drolet 


© LA MAISON AVEG 


dirigé par les Pères Oblats de Marie Immaculée, 


COURS CLASSIQUE et COMMERCIAL bilingues, à base fran- 
Le COURS CLASSIQUE conduit aux degrés de Bachelier-ès 


gt l'industrie. & 
d'émettre des dinlômes de cours commercial et académique. 

‘Le COURS PRÉEPARATOIRE conduit soit an cours. elassique 
soit au cours commercial les plus jeunes élèves qui ne soraioni 
pas assez avancés. 

Pour plus amples renseignements s'adresser aus * , 
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Médecin 


DR. LAURENT ROY 


Des Hôpitaux de Paris, France, 
Chirurgie et maladies do la femme, 
Bureau, 13 MeCllhum Ii, 
Résidence, 301 Avenue Victoria, 


SASK. RÉGINA, SASK, 


Médecin-Chirurgien 
Pes Hôpitaux de Paris et de New York, 
10007 Ave, Jasper,  ‘Félénhonc 2009. 
Dr. J, BOULANGER 
MÉDECIN CHIRURGIEN 


Liconcié pout tout Le Canada par 
“The Medical Council of Canada,” 


ete. Traitements par Le Radium, 
Laboratoire de Rayons-X. 
SASK. EDMONTON, Alta. 


mn 


Médecin-Chirurgien 


J.-P. DESROSIERS 


Ex-Pnlerne de l'Hôpital N.-D, Montréal, 
des hôpitaux de Now York vt Chicago. 


Chivuvgie et maladies de la feinme, 
Burenn—005, Edifice €, PR 
lésidence, 4IS, Spadiun Crescent FE 

SASKATOON, Sask, 


Jamgue 


35 Lee honte man ne nement 
te teen ere sente sens 


“'apprache des 
Nous ferons cette 
ls peuples, ét 
Surtout les peuples heureux eoinme 
nôtre, doivent, S'ils veulent se 
garder contre tr dégénéresconce, 
inéditer constiuntment teur histoire 
un tout ce qu'ulle offre de force et 


l'assum-, { 
PUIS DYCCSOLX, 


meme 


! LU 4 
»ourage, dans des fourments de bij de vertus, Lt quadité même du 
APE vera au cardinafat ni autre prélat par le Pape méme croauté ingéniouse, Lepérarnenl nateul réclame ce 
, AL au + mine u AVC NOT , avec à assé, 
féminines américain peut-être deux, 1 y al Paris, — N, TS, P, le Pape Pie FEY Vous qe oies lus appelés” Et est 
actuellement huil vacances dans le! XE à daigné coutérer au Mavéchnl VTiti w Î nt vrnine 


va, à des imimolations souvornines 
conte celle dont nons venons de 
laire Le réeil, mais noits santmes te- 
nus de perpétuer chez nous lPinté- 
pratité de Lt oi, l'élévation de Fes- 
prit et hi vigueur du euraetère, Ce 
don du sang, répété huit Fois on six 
aus, sur le méme coin de terre, nous 
préelie qu'urdessuts de toutes les 
brospérités matérielles et de toutes 
les quanifestutions d'ordre intellec- 
Met, il vou ces ehoses essontivllest 
l'adhésion sbôhue à la Vérité, l'ac- 
auiescemeont aus sacrifices nécese 


que des 


HiAis Sul 


on 


Aires, la claire aoon du dévoues 
ment et ba foi dans f'éleruité, 
Noël BÉHNIER, 


sans distinetion 


La Liberté) 


L'Art magnifiquement réalisé subjuguera et enthousiasmera 
la pensée plus que ne le pourenil toute auire chose, Sa puissance 
est réelle et lorsqu'il s'applique à des travaux ecclésiastiques, fl 


une grande puissance pour je bien. 


L'on pent l'obtenir dans les produits suivants de nos studios: 


Institut Pontifical d'Art Chrétien | 
Montréal, P. Q. : 


CHICAGO — NEW YORK — PIETRASANTA, ITALIE | 


TANNERIE DE DEILMAS 


ENREGISTREX 
SERVICE POSTAL DE LA SASKATEHEWAN 


Quartiers généraux des robes de l'Ouest 
TANNEUR ET MANUPFACTURIER GENERAL 
harnais, tanné à l'huile noire, fameux cuir brun pour 


licoux et yuides, lacets supérieurs pour courroies, pour réparations 


de selles et chaussures, 
Echantillons envoyés gratuitement sur demande, 


NORMANDIN, Propriétaire, DELMAS, Sask. 


eu LE ANT CR: 


COLLEGE MATHIEU GRAVELBOURG, SASK. 


et agrégé à l'Université d'Otiawa. 


Le Collège Mathieu, x de pur sa charte, le pouvoir 


REVEREND PERE RACERUR, 
Collège Mathieu, 


4 


st 
- caise, donnant une formation complète dans les deux langues. …… 
Arts de l'Université d'Ottawa, et prépare les jeunes gens à toufes 
- les carrières, au sacerdoce, au droit, à la médéeine, ete, 
Le COURS COMMERCIAL forme les élèves pour le commerce 
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Lier isc il 


Causerie Médicale 
LES MALADIES TRANSMISSIBLES 


Le public est parfois ennuyé de 
recevoir des représentants du Dé- 
partement d'Hygiène des avis et 
mème des ordres en ce qui concer- 
ne les maladies transmissibles, 
faudrait pourtant ne pas oublier 
que nous les électeurs, nous avons 
donné indirectement à ces Mes- 
sieurs l'autorité nécessaire pour 
l'esercice de leur mission Quand 
nous avons demandé la création 
d'un Département de santé publi- 
que, nous pensions qu'un groupe 

‘hommes qualifiés, agissant systé- 


matiquement et consciencieusement : 


pourraient rendre à La Province des 
services considérables au point de 
vue santé, économie, éducation. Le 
Département de Santé a justifié 
nos espérances; son travail jusqu'i- 
ei a été fructueux. Ille sera enco- 
re davantage avec les années, pour- 
vu qu'il sait facilité par une bonne 
volonté plus générale de la part du 
public. ’ 
Le grand champ d'action par ex- 
cellence du Département est dans 
le domaine des maladies trans- 
missibles. 
est le plus nécessaire; c'est contre 


nn ae. 


C'est là que son travail! 


Lettre 


ae meet re à 0 


de la Cousine 


® 


Voici une lettre que je viens de 
recevoir et que je vous livre sans 


réflexions. J'v répondrai la foisi former à la maison, 


prochaine: 

Madame -— Je lis bien souvent 
vos articles du “Patriote de lOu- 
est”, et il ie semble que si je vous 
écrivais tout ce qui me rend un peu 
malheureuse et anxieuse, vous sau- 
riez le comprendre et me compren- 
dre, Je ne vous connais d’ailleurs 
pas du tout et cela m'encourage à 
me montrer telle que je suis et à 
vous décrire ma situation telle quel- 
le est, N’allez pas, après ce préam- 
bule, croire“à une situation roma- 
nesque, à une femme extraordinai- 
re, Mon Dieu! non. IE v a ceci de 
triste dans mon cas, qu'il doit être 
le cas de mille autres jeunes fem- 
mes et ‘que je vous permets bien 
volontiers de püblier ma lettre et 
la réponse que vous v ferez, Mada- 
me, si vous crovez par là être utile 
à d’autres de vos lectrices, 

Pai vingt trois ans, je ne sûis ni 
laide, ni belle, mais un certain don 
heureux fait que “un rien me pare” 
et que je pourrais être jolie si l’on 
n prenait Ha peine, Ma santé est 


ces maladies que ses efforts orga-| suffisamment bonne; mon caracté- 


nisés apportent les imcilleurs ré-!re généralement gai, J'ai reçut une 


sultats. 

Un certain nombre parmi nous 
se figurent que les maladies trans- 
missibles, communes dans cette 
province, sont au nombre de quel- 
Von s'imagi- 


belle et solide éducation; el c’est 


"par à qu'a commencé mon chagrin, 


Mes parents sont assez vieux;.père 
a soixante deux ans, mére On A 
cinquante cinq: nous vivons à nous 
trois -— il n'y a jamais eu que moi 


! 

de a mousseline cela va loin et ne 
coûte guère) je ne puis rien lrans- 
Quand j'ai es- 
savé des changements un peu ovi- 
ginaux, mes vieux ont eu un nialai- 
se, un désarroi, un air de dire: “où 
allons-nous bon Dieu!” qui m'a fait 
remettre bien vite les six chaises le 
long du mur et les six tapis devant 
les six chaises, 

Alors quoi? L'art?... je ne suis 
pas douée, J'aime l’ocuvre du pein- 
tre, du musicien, du littérateur ; 
mais je ne sais pas créér, J'ai la 
lecture et pas trop encore, car il 
v a bien de Fouvrage à trois, Et 
mes pauvres vieux me désolent, Ils 
me considèrent comme tetlement 
supérieure à eux, ils me trouvent 
d'un autre mondes ils s'effacent de- 
vant moi tout craintifs, et tout 
uffarés, Hélas! et c'est vrai que je 
leur suis supérieure, mais de quel- 
le pauvre maniere! Supérieure en 
ce que j'ai tant de besoins qu'ils 
ignorent tant de privations qu’ils 
n'ont jamais senties, tant d’aspira- 
tions à ce qu'ils n'ont jamais soup- 
conné!... Ces beaux concerts à 
Régina. que je voudrais m’y ren- 
dre! Ces pièces de théâtre jouées 
par ces femmes, ces hommes aux 
noins célébres que je voudrais les 
voir!... Impossible, Les frais, la 
toilette, tout me le défend: d'ail- 
lours, irais-je la toute seule? . 

Mais quoi, dites-vous, des amies, 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, Mercredi, 17 mars 1926 


Hélast Madame, je 
Mes compagnes 
. a 7 

dispersées, Plu- 
ou végétent come 


des satnis... 
n'ai pas d'amis. 
de classe sont 
sieurs enseignent: 
me moi at foyer paternel, P'an- 
tres sont mariées. Beaucoup de | 
jeunes femmes que ie rencontre ici 
sont si peu intéressantes, si déta- 
chées de tout ce qui me passionne. 
Comment parler de politique. de 
crises sociales, mème de sentiment 
avec ces petites coquettes, ces paut- 
vres cerveaux qu'on a laissés vides 
pendant qu'on remplissait le mien! 
Non, Madame, je mai pas d’amies, 
je n'ai pas d'amis, car je n’appelle 
pas de ce nom les rares visiteurs de 
mes parents -— je n'aurai pas d'é- 


poux, Où voulez-vous que je, le 
rencontre, l’homme que imes goûts, 
mes instincts développés  appel- 
lent? 


Voilà, ik n'v a dans tout cela au- 
cune faute, [It faut instruire les fil- 
les: on m'a instruite et j'ai travail. 
lé. Je remplis mon devoir, et je 
m'ennuie horriblement, Mais quel- 
quefois ‘l'été, je regarde passer les 
autos, je vois de jolies femmes en- 
tourées d’hommages, de galanteries, 
peut-être d'amour: ie suis ele Poeil 
Jeur flot tout auréolé par Ie soleil 
d'or, et je me dis qu'il est dur le 
sort qui les x mises à droite ct moi 
à gauche, 

Ah! madame... où donc est l’er- 
reur ? ‘ Pourauoi tout cela est-il 
jout de travers? " , 

Je suis vatre lectrice bien dévouée 
Cécile B°°°° 
COUSINE JEANNE 


,Mea Capitano, 


_ 


L \ 


. , 
Aux Canadiens : 
Narguant linerédole qui raile, 
Marche à ton but, presse le pas, 
Et pour être heureux jici-bas, 
Aime, chante; crois et travaille, 


-Chante fibre sous Îles grands cieux 
La Foi, FAmour et la Patrie; 
Mèle les chants de Crémazie 
Aux refrains naïfs des aïeux. 


—Aime! ton âme toute neuve 
Veut se dévouer sansSretard; 
Aime et vibre comme Dollard, 
Lévis, Montcalm et Maisonneuve, 


-Crois! et sans nul respect humain 

Garde la foi de tes ancôtres, 

Et sous Pégide de tes maitres, 

Aimant Dieu, va droit ton chemin, 
Théodore Botrel, 
æ: 


Les béatifications de 1926 


Rome, — Selon toutes probabili- 
tés, neuf béatifications se feront 
cette année, savoir: celles des vé- 
nérables Lucie Filippini et Bartolo- 
Italiennes; Jean- 
Marie Gu Lau et ses compagnons, 
martvrs sous la Révolution fran- 
eaise: André ‘Fournet, Jeanne-An- 
tide Thouret et Noël Pinot, Fran- 
çcais;s Emmanuel Ruiz el ses com- 
pagnons, martyrs Fransiscains es- 


pagnols; Jacques Salès et Guillau- |] 


ie Sautemouche, martyrs Jésuites; 
Abba Chebre, prêtre Lazuriste abys- 
sin, 

.Ces cérémonies se feront en deux 
périodes, en mai et en octobre; cel- 


eee set de eee ne 2 ——g 
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— l'ait dans 
l'ouest depuis 
1876 par des 
patissiers ex- 


ur s. peris… à Ja 

Ë | première pâ- 
tisserie de 
Pouest. 


À WINNIPEG 
BREGINA CALGARY 
4 SASKATOON EDMONTON 

(à CLSC TETE LS 


“édé à Phôtel Dieu de cette ville, à 


L 


âge de 82 ans, “ 


li était né à Ja Présentation le 5 
janvier 1844, de Jean-Baptiste Mi- 
chon, cultivateur, et de 
Phaneuf. 


FROIS-RIVIERES, — Mor lPévé- 


Adelaide 


font des plats' délicieux cet 
- économiques. 


Les enfants les aiment. 


; 


Livre contenant plus de 
.BOrecettes différentes, en. 
voyé gratuit sur demande 


shire pour obtenir la permission de 
prolonger son service d’autobus à 
travers un grand nombre de villa. 
ges de cet Etat et même remplr 
cer à certains endroits le chemin 
de fer, 


ues-unes seulement; : iodes, en mai et er obre; cel 
ne qu'une mort, par-ci pu-là, ne d'enfant — dans une petite ferme kl—— le-ci serait consacrée aux martyrs . 
veut pas dire grand'chose après À, Mes parents ne sont pas rene! ‘ | 8 : que des Trois-Rivières décide la} MONTREAÏ gi 
In À .  & . "OC! e petite pens .P,R.: - fee Te : € MOS SEAL, —— Les religieux 
tout! Ceux-la Seuls qui se sont pêre a une petile pension du CP,R T FES NOUX TC LT ES créalion d'une nosvelle paroisse, | Sainte-Croix, dui os ligieux de 
4 ° 4 4 AR dans sa ville épiscopale, sous le vo- narge «le 


POratoire Saint-Joseph à la Côte. 


‘mére a un petit avoir dont le min-: 
des-Neiges, nous annoncent que les 


trouvés dans un ravon ravagé par QUELQUES LIGNES 


‘able de Sle-Marguerite, et il assi- 


une épidémie (où on enlevait les 
morts à pleine charrette savent 
qu'une maladie contagicuse peut 
donner et a déjà donné, à plusicurs 
reprises, l'occasion à une épidémie 
de se développer, C'est donc en 
prenant un soin particulier du pre- 
nier Cas qui se présente que es 
chances d'épidémie disparaissent. 

La liste des maladies transmissi- 
bles dans notre Province  com- 
prend: la fiévre tvnhoide, la ma- 
laria, la variole (picotte), la rou- 
eole, ln searlatine, la coqueluche, 
a diphtérie et le croup, l'influenza, 
le choléranostras, la dysentérie, 
l'érvsipèle, la sopticémice, Fanthrax, 


le tétanos, la taberceulose, la syphi-, 


lis, la gonorrhée, la paralysie in- 
fantile. Toutes ces maladies se dé- 
veloppent chaque année dans un 
endroit quelconque de la Frovince, 
et chacune d'elles cause des mor- 
talités. En 1923. clles ont-causé 


1210 décès qui représentent pour 
In Province une perte totale de 2,- 
298,055 dollars! 

Or nous savons que théorique- 
ment nous pouvons éliminer com- 


plètement ces maladies; ct que, 
pratiquement, nous pouvons les di- 
minuer de beaucoup, si la popula- 
tion, instruite des movens à sa dis- 
position pour combattre Îles malit- 
dies transmissibles, veut bien coo- 
pérer avec les aularités. 

" . A M. SAVOIE, MD. 
Régina, 14 niars 1926 s- 


ce revenu nous restera seul le jour 
où pére sen ira . 

Fi recu, donc, une éducation, 
une instruction magnifique ct for- 
te à la fois. Au couvent de’ G., on 
m'a enseigné tout ce qu'an cerveau 
de femme peut embrasser des 
sciences exactes el sciences litté- 
raires, Quand eus tous mes di- 
plômes, je voulus des utiliser, de 
déclarai que je poslulerais pour une 
place d'institutrice. 

Alors mes deux vieux, résignés 
d'ailleurs et raisonnables, n’expo- 
seront la situation. Hs se sentaient 
décliner vité père venait d'être 
pensionné, Is ne m'avaient ja- 
mais eue de toute mon adolescen- 
ce: de classe en classe, je ne leur 
avais guére appartenu. Allais-je 
encore les quitter? les laisser aux 
soins douteux d'une mercenaire ? 
Au moment de les remercier de ce 
long sacrifice, allais-jé m'en alles 
vers quelque école lointaine où ils 
ne nouvaient, ne savaient me sui- 
vre? ! 

Qu'aurioz-vous ta’t Madame? 


Je restai à la maison, Peu à peu 
l'ouvrage est devenu dur pour mé- 


re, Les genoux se rouillent, elle 
ne monte plus si facilement, J'ai 
done pris le ménage; et voyez-vous, 
sans être bas bleu, je n'aime pas Île 
ménage. J'aime l'ordre, la beauté 
des lignes, lPéclat harmonieux des 
teintes; mais que voulez-vous que 
J'arrange qui me plaise ct m'inté- 
resse dans cc petit mobilier banal, 
maigre: vous savez bien... même 
avec, de l'ingéniosité (des fleurs ei 


| Ont., est âgé de 54 ans, So 
était fermier el appartenait à de, 


CHEZ NOUS ET AILLEURS 


pr rame . 
EEE te 


Trois candidats dans l’Île-à-la- 


Crosse 
North-Battleford. — Deux libé- 
raux et un conservateur ont été 


nommés le $ mars comme candi- 
dats aux élections complémentai- 
res du 6 avril dans le comté de l'Île 
à la Crosse, Mais le plus étrange 
de l'affaire, c'est que tous les trois 
se disent partisans du  gouverne- 
ment Gardiner. . 

Les trois candidats sont: Juies 
Mavion, de North-Battleford; Jo- 
seph-Eugène Burnouf, de Beauval, 
et Richard T, Barnes, du Lac des 
Prairies. 


DU L 


J. C. Elliot est nommé minis- 


tre du travail 


Ottawa, -— John Camnbell Elliot, 
CR, député de Middlesex-ouest, à 
été nommé conseiller privé et mi- 
nistre du travail dans le gouverne- 
ment King. Il a prèté le serment 
d'office mardi dernier, 

La mise en nomination, pour s0n 
élection ministérielle aura lieu Îe 
29 mars et le vote sera pris le 29 

M. Elliott. originaire de Ekford, 
Son père 


religion Bapliste, 


ER TR RES EN RC 


Le conseil législatif de la Nou- 
velle-Fcosse sera-t-il aboli? | 


M. Elliot est un nouveau venu 
dans l'arène fédérale: il n’y est que 
denuis les dernières élections, mais 
de 1908 à 1919 il avait été député 
provincial à Toronto, 

Les conservateurs ont résolu de 
lui faire Ja lutte et ils auront un 
candidat sur les rangs. 

4%: 


Le travail qui attendait les , 
députés 
7 — 

Ottawa.— Lorsque les députés se 
sout remis au travail lundi, voici le; 
programme qui atendait le gouver- 
nement: 181 uaucstions; 32 résolu- 
tions; 71 motions pour production 
de documents, 3 bills privés -et 8 
bills publiez, En ‘plus, y avait la 
législation du gouvernement pré- 
parée pendant la vacance, | 
mn ÈS me 
M. King prendrait-til un 

Acadien 


Ottawa, — Le premier ministre a 
recu plusieurs requêtes demandant 
de nominer un Acadien dans son 
ministère et à ce sujet on mention- 
pe les noms de M. 7. D, Robichaad, 
député fédéral et FH ÆE, Veniot, an- 
cien premier ministre du Nouveau- 
Brunswick. ‘ 


AECR ‘ 
ee ee PM 


Halifax, Le premier ministre ! 
conservateur ‘de la Nouvelle-Ecos- 
se, M. Hhodes, dépose soi projet 
annoncé, pour Pabolition du Con- 
soil léoislatif de cette province, Un 
conseiller, l'honorable AL Gillis. de 
Glace Bay donûce avis d’une ‘rèso- 
Ition à l’encoutre, portant que “ce 
Conseil a prouvé son utilité, dans 
le passé, et offre la perspective de 


: | | LES NOUVELLES EN 
| 


BRANDON, Man, -- M. CG. 
Fisher, avocat, arrèté au mois de 
novembre dernier par le chef de 
police 4 R, Hardy sous accusation 
de crime d'incendie vient de se 
faire attribuer par fa cour $15,000, 


WASHINGTON., — L'Etat du Mi- 
chigan vient d'obtenir, de la cour 
suprême des États-Unis, la pormis- 
sion de poursuivre le district sani- 
taire de Chicago et PEtat de PIli- 
nois pour eripècher Île détourne- 
meout des eaux du le Michigan, 

STHYACINTHE, — Mme EX, Ré- 
nard, mère de Fhon, Aimé Bénard, 
sénateur pour Winnipeg, est morte 
chez elle, après une longue, mala- 
Son mari était décédé il v a 
huil ans, Douze enfants lui survi- 
vent, dont la. plupart sont, dans 
l'Ouest ou y ont vécu à quelque mo- 
Aimé? 


die. 


ment, Ge sont, outre l’hon, 


Bénurd, Mme Dagesse, Haywood :1{ 


Mie Caron, Saint-Charles, Man, ; 
Mme I. Campbell, 184, rue Edmon- 
ton, Winnipeg; Fred, Bénard, North 
Batileford, Sas: Doris, Walthalla, N. 
D.: Paul, à Chicago: Olivier, en 
Fioride: les autres restent à Saint- 
Hyacinthe, ‘ 


ST-HYACIN THE. 


: 


— M, le cha 


noine Jean-Baptiste Michon est, dé- 


The finest Beer 
ever Brevyedl 
By a WVhelty Nes 


Process Nofhing| 
like it since the 
famous Deer ofl 


récente fondation également, 
l'abbé Donat Baril, professeur 


| 
pour fausse arrestation, 
| 


#ne comme premier curé, À lt pa- 
roisse du T. S, Sacrement, de toute 
M. 
de 
Belles-Lettres nu séminaire diocé- 
sain, 


DOSTON. -—— La “Boston 


New 


CAREME 


Servez le Fromage 
Kraft comme plat 
de: résistance du 
repas, Il renferme 
les éléments nu- 
tritifs nécessaire : 
à la vie, ei, à po'ds 
égaux, contient 
deux fais plus de 
nourriture que la 
viande, 


Ecrivez à la Kraft Muc- 
Larcn Checse Co. Limiked, 
, Moniréal, pour recelles ap- 
pétésantes de mels au 
fromuge. 


and 
Maine Transpoïtation Co.” présen- 
ie des pétitions à la commission des 
Services publics du 


{pèlerins dans deux ans. 


Hamp- 


port de 


pe “ 
ee 


travaux- de fondation de la future 
basilique de saint Joseph commen. 
ccrônt dès les beaux jours du prin. 
temps, Ils espèrent pousser l’en- 
treprise assez rapidement pour que 
Fimposant édifice sorte de terre 
d’iei un an et soit livré au culte des 


HALIFAX. — La commission ro- 
yale qui a enquêté sur l’industrie 
charbonnière de la Nouvelle-Ecos. 
se a coûté $S30,000. Le: président 
À, R. Duncan: touchait 81000. par 
mois ot les deux autres membres 
700, chacun, | 


ECCLES,  V. de l'Ouest, — Une 
explosion dans une mine de la Crab 
Orchard Improvement a enterré 29 


hommes. Dix seulement ont pu é. 
tre retires vivants, 
SEATTRE, Wash. — Notre ville 


vient d'élire sa première mairesse 
dans la personne de Mme Bertha 
K. Landes, qui l'emporta par près 
de 6099 voix sure Dr E, TJ, Brown, 

Ottawa, — Le Japon vient d'a- 
cheter pour la ferraille, au prix de 
$55,000, lPancien paquebot “Em- 
press of Japan”, à l'ancre dans ‘le 
fancouver depuis plusieurs 

" si 


années, 


Pensionnat Notre-Dame du 
Sacré-Coeur, Prud’homme 


Sask. 


Désirez-vous donner à vos enfants 
une éducation soignée, un cours 
d'études tel que demandé par la 
vrovince de In Saskatchewan? A- 
dressez-vous aux relig'euses de la 
Providence, 

Outre le français qui reçoit une 
allention toute particulière dans les 
chuisses, on enseigne la musique, le 
dessin et les travaux à l'aiguille de 
tous genres, 


Da 


! 
| 
È päturages canadiens 


ai 

È - rendre enite quite de nus on plus ABOS ve eo 2 « les jeunes filles désireuses de se 
& A APPEL, A CHNENIT. Provenant des riches livrer à Ja carrière de l'enscigne- 
Fe CA: a ment trouveront dans cette institit- 
à Les Provinces Maritimes font : lion entière facilité pour se prépa 
Fe ri . à la. Confédé rer aux différents diplômes requis 
fe | i Fi se mine à la. Lontrecera- à cet effet; elles sont -done admises 
Hs + . M tion à tout âge; les garçons sont acccp” 

é VOUS vous assurez un prix raisonable À! tés jusqu'à leur treizième année. 
pour votre récolte. © Amherst, NE. Un certain , Pour plus ample renseignements, 
sens nombre d'hommes d'affaires, rèu- s'adresser à Révérende Mère Suné- 

ricure, 


nis sous la conduite de Walter-H. 


2 


: ent. industriel pien connu SRE QT 

: s , x d'Amherst, ont envisagé: la  possi- os : » 
VOUS aidez à créer une système de vente bilité de lancer un mouvement sé- COLLEGE D EDMONTON sl 
que vous avec vos co-fermiers pos- cession niste j'ans les provinces = : — l Êl 
nr RsEnes : a D Maritimes, Ia été déclaré que dirige par Îles # 
dédez et contrôlez. . cette question serait formellement Pensionnet de Battleford PERES JESUITES bl 
- A débattue dans un avenir rappro- et agrégé à l'Université Lava 4 
ché, M, Tennant à ëté  ehargé COURS CEASSIQUE bilingue, à El 
Fe 


se française, conduisant aux de 
grés de hachelier et donnant ETS 
cès À toutes les carriéres, sacer- 


A à 


d'aviser à ec” sujet. | 
i 


es ; a : 


contribuez à établir une véritable 


le  , , * SOEURS DE L': PT 
prospérité par une distribution plus S DE L'ASSOMPTION 


| sous la direction des 
DE LAS. V. 


VOUS 


’ x . FA Ï , . LEA Le 
équitable de la richesse nationale. à | in broglio de la Société des où Îles élèves recoivent avec docé, droit, médecine, ele: lai 
n es clèves recoivent ave [OURS COMMERCIAL añglais 
Nations une éducation soignée, l'ensei- CLS ER Graphe Sté 


gnement préparatoire aux exa- 
mens de la Province, - 


i 


nographie, etc. (Collation de di- 
plômes d’affaires. 

DOUBLE COURS PREPARATOIRE, 
français et anglais, préparant ax 
cours Classique cet Commercial 

Adresse: Rév. Père RECTEUR 

Collège des Jésuites 

EDMONTON 


Îest très difficile de prévoir les 
résultats de l'assemblée de Genève, 
Le sous-comité de la ligue, prési- 
dé par Austen Chamberliin, à re- 
commandé, à l'unanimité, l'admis- 
sion de l'Allemagne: mais la Polo- 
gne, PEspayune, le Brésil et la Chi- 
ne demandent aussi leur admission 
ct tous sont appuyés, La délèga- 
tion espagnole à mème annoncé 
que, si on ne lui donnait pas un 
siège permanent en même temps 
auc l'Allemagne, elle renoncorait à 
être membre de la société des Na- 
tions. ; = 

Une assemblée a été tenue entre 
les minisires des affaires étrangé- 
res d'Allemagne, de Belsiaue, de 
Pologne, d'Espagne, de Tchécoslo- 
raguie et de Suéde, dans le but 
| d'olitenir de PAllemagne son con- 
À: sentement à ce que l'Espagne ait 
Jiun siège permanent maintenant ct 
, la Pologne un siège non permanent 
à la session régulière de septent: 
bre. mais tout a été inutile, L’Alc-! 
magne s'est montrée inflexible on 
refusant d'accepter toute obliga- 


vous joignez à la grande armée de 
ceux qui coopèrent à la fondation Attention particulière donnée 


aux futures institutrices 


bilingues. 
Ë 


VOUS 


Adresse: 


SOETR SUPERIEURE, 
Battleford, Sask. 


ALTA 


NES LE 
Te Brs 


RACLETTE 


d’une meilleure agriculture-- 
de meilleurs foyers . 


et d’un 


“meilleur ordre social. 


tr 


LA MEILLEURE QUALITE 
de cuir aux prix les plus bas 
DONNEZ UNE COMMANDE 
D'ESSAI 
Nous tannons tonte espèce de cuirs et de fourrue 
res, Nous confectionnons les Robes de carrioles 
et les pardessus avec les peaux de vaches, Nous 
payons les frais de transport sur les peaux qui 
vous sont adressées en vue d'être tannées, Notre 
liste de pris et des échantillons sont adressés sur 

cevande, : 


LA TANNERIE DE INDIAN 
HEAD 


anis 
ie 


oë 


Pour plus amples renseignements au sujet des conditions d'entrée dans le IL 

" , > de . tu RÉTIES ge 
| écrivez immédiatement au. 1 qe 
Cartel, ÉCrIVEZz 1m ne ot. Indian Head, Sask, RS 


El 


IE T0) 


- . . ition à l'avance sur ce au’clle fera f 
., : : : quand ell va partie du conseil, Ë Le Ù . - 
Manitoba ou Saskatchewan ou Alberta | Le Jimon fe son côté appuie la de: La [Si vous contempler entreprend 
A ande de la Chine. ne ñ6 À y 
Jheat Fool . [Cha de mation & 1FE | des réparages, vous Ôtes cordia 


amine? 


hi: à nai n ir e Î ram : + 
Chague uation en un mot tire de | lement invité à venir es 


W/heat Pool ‘Wheat Pool  . 


ess . , » | ° ‘ | son eôté et favorise telle ou telle i Découpez ce bon et envo- l ériaux. Choix varié € 
(A7 M Sask | Cal ar Alta. . Éladmission où sx oppose selon! ‘ | e bonte qualité 
1 Ss : DA se, k "e7z-1e S avr + . . 4 4 
W INnDIPeg, an. KRépgina, . g VO °. | qu'elle espère où non en retirer des : Nérle nous fr 10 sons ‘ | de bonne qualité. ber € 
: ‘ FA) avantages. Et cette pauvre cott- ‘ous recevrez franco par ll N tar Larinber CO 
EE verte cousue d'égoisme et d'or- malle le beau roman L'ANGE- North Star Par 
gueil résisterat-elle longtemps? — Guaranteed to remain brilliant and Limited 


LUS par Jean Kerleeq le cé- 
lébre écrivain breton, 


free from'acidiment under ony climatic 


condition. où ‘se trouve Ja meilleure 


qualité de marchandises 
3. P, Hephurm, Gén 
Téléphone 2275 


B : © _ ne) | Fe 


À 
. | | 
| Qui vivra verra, | 


IT n'est jamais trop tard pour apposer voire signature ! 


The Montreal Press Messen- 
ger, 3344 Blvd Lasalle, Ver- 
dun Montréal, 


7 Paris. — M. Henrv Marcel, direc- 
: teur honoraire des Musées natio-| 
Alt naux, est mort, Commandant de la: 

Légion d'honneur, il était né à Pa-| 
RS | ris en 16554, L 


Saskatoon Brewing Co. | 
SASKATOON 


16 ” 
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Le Procès du “French 
Canadian Patois’” 


has enabled them to so successfully 
resist disintegration. ‘Their con- 
sistent efforts have. won them. the 
full recognition of the status of the 
{French language, but the French 
tout court -— xs one of the two 
cial languages of the Dominion 
of Canada, on the same level with 
the English language, 

Let Mr. Hamilton visit a good 
Quebec or Montreal hotel patroniz- 
ed by a clientele of French Can- 
adian commercial travelers, when 
a few of them are cngaged in the 
business of cating à good dinner 
While swapping good stories and 
jokes with the characteristic vol- 
ubility and quickness'of wit of 
their French cousins; L think that 
he would quickly revise his opin- 


(Suite de la page 1) 
as reasonable to form such a mis-| offi 
conception of the language of the 


American people as it is of the 
language of the French Canadians, 

1 fail to understand how it can 
pe possible for the: French Can- 
adians to be brighl enough to mas- 
ter the intricacies of the French 
grammar with its  complicated 
svntax, so as to be able to write 
the French language as well as-the 
European Freñchmen write it — 
dr. Hamilton admits this much — 


and vet be so duil that he cannot 


EE 


AO me vue ab ne Céder = mc 
. 


. À certain class of Americ: 
ists with a faint tinge of book 
French visit Quebec evert vear and 
become dismaved at discovering 
their inabilitv to converse with the 
people, They often try to excuse 
their ignorance of the language, by 
disdaintully declaring that | they 
onlv speak the Parisiun French and 
not a vulgar patois,  Beleive .me, 
their so-called  Parisian French 
Would not take them any further 
in France than it does in Canada, 


Hence the origin of the stupid 
legend of the  Parisian French 
believed by so manv otherwise 


Well meaning Americans, 

For the benefit of those who still | 
believe in that siliv legend let me 
quote before closing, the remarks 


me 


speak it. Surely the-whole nation lions as to mumblers, made by “Le Petit Parisien” of 
is not afflieted with a chronic Evefy Year several Frenchmen Paris, commenting upon the c- 


defect of the tongue. TE is contra- 
ry to all common sense, 
‘And again, as LE have already 
shown, the French Canadians have 
been able to preserve intact their 
faith, identitv, mentality, and ho- 
mogeneity on this American con- 


arv world visit the Province 
Quebec, 


invariably return to France with 
the conviction that the language of 
1. the French Canadians is essentialiv 
tinent under adverse conditions, {the language of France, possibly 
and often in the face of hostile} slightiv altering in modulation in 
surroundings, and then they would {different localities, as is also the 


not have been able to save the [case in France, but character- 


integrity of their language... Pure nlone Hinnid L 

TO RREnSe. Their inalterable at [istically the clear limpid language 
tachment to their faith and to of France, singularty free from 
their language is precisely what foreign elements. 


SE Vous désirez . 


une maison confortable durant les longs mois d'hiver, 
vous trouverez chez nous tout ce qu’il faut: Portes et 
fenêtres doubles et surtout les fameux charbons 
Rosedale et Pembina. Essayez-les. 


Mecliarmid Lumber Co. Ltd. 
Téléphone 2733 
“La cour à hois bien garnie” 1h 


SARL TPETEE EUR EDR N TANIA AT EEE OU 


é 
' 


j 
El 


SE A PU ES DES EEE EURE TR ARE SE 


7 POUR. 


' 


belonging to the political or liter-|lection of Senator Raoul Dandu- 
offrand, a Freneh "Canadian, to the 
After taking contact with |presidenev of the sixth assembly of 
every class of the population, thev {the Society of Nations: 


=j|sage de France et toules les allures 
SI d'un 
Lilhoure, tandis que d'une voix bien 

timbrée et solide, üne voix bourgui- 


sicourte barhe, 
dltaille ferme et bonnes épaules, 


Nitique des francais qu'il parle. 


. “Dans une ville d'Amé& 
le connais bien, une très vicitle ct 
très Jlaboricuse - famille, de tout 
temps altachée à Ia terre, porte le 
nom de Dandurand.,.: Ce nom est 
aussi celui de l’éminent sénateur | 
Canadien qui va présider mainte-! 
nant aux travaux de l'Assemblée. ; 
C’est un pur nom de chez nous, un! 
beau nom de chez nous... ‘ 


M. Dandurand n'a pas seulement 
un nom francais, il a surtout un vi- 


rique que 


homme de France, Tout à 


il conviait l'assemblée A 
nsiiluer son bureau, ie cherchais 
qui il ressemblait,  Parblou. ... 
à Monsieur Loubet tout  simple- 
ment. Petite moustache blanche, 
menue daille, mais 


gnonne, 
co 
ë 


Je ne puis entendre sans émotion 
un Canadien parler francais, c'est 
le plus pur francais, le plus anthen- 
Il 
parle un français qui n'a pas chan- 
sé Cest le nôtre, en France qui 
pelit à pélit, c’est quelque peu dva- 
poré et qui a été plus où moins so- 
phistiqué par l'étranger et par Par 
2ot An Canada le francais reste 


immuable et sans mélange, Nous 
pourrions peut-être envover  cer- 


lains de nos écrivains, certains aus- 


in tour | 


Lampes de Sanctuaire 
Notre “HUILE HUIT JOURS NICE’ est: 


Bisi de nos hommes -poliliques ati 
|s’obstinent à  ‘solutionne des 
Aiqueslions, faire une petite cure de 
langage au pays de Maria Chapde- 


Purement végétale 
Conforme aux rubriques 
Érès fluide 
Non-inflamtmable 
Prix: $2.50 le gallon (Bidon gratuit) 
Desmarais & Robilallle, Liée 
ORNEMENTS D'EGLISE et ARTICLES RELIGIEUX. 


MONTREAL, OTTAWA, 
| 31 et 33, rue Notre-Dame Quest. 121, rue Rideau. 


° 
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“La Sauvegarde 


LA SEULE COMPAGNIE LD'ASSURANCE.VIE QUI SOIT 
ABSOLUMENT CANADIENNE-FRANCAISE. 
Près de vingt cinq années d'existence. 
Bureau-chef :—MONTREAL, QUE. 


DISGUSSION ENTRE DEUX ÉRMIERS SUR L'ASSURANCE:- 


Baptiste à Joseph:—Est-cc vrai que tu n'as pas du tout d’assu- 
rance-vie et que tu refuses d’en prendre une? . , 
Joseph:--Jfe suis bien trop pauvre pour m'assurer, ‘ 

Baptiste:—-Mais c'est justement parce que tu es pauvre que 
tu en as plus besoin. L'assurance telle que je la comprends est 
utile à tout le monde mais elle est plus necessaire encore à ceux 
qui ne sont pas riches paree que en cas de mort, les familles en 
auraient plus besoin. | . _. 

Joseph:—C'est possible, mais il faut d'abord que je paic’mes 
dettes avant de penser aux assurances. : U 

Baptiste:—Tu paicras tes dettes si tu vis, mais si tu moeurs, 
est-ce ta femme qui les paiera tes dettes. Elle aura bien assez À 
faire à élever ses enfants. J'en. ai autant que toi, des dettes, mais 
je considère comme un devoir de conscience de placer chaque an- 

É lques. dollars en assurance pour protéger ma femme ct 
arrive toujours an moment où 


née que 1 
mes enfants contre une mort qui 


on s'en attend le moins. . . 1. 
L'assurance est un devoir de conséicnce "mais assurez-vous 


dans la Sauvegarde dont l'ambition consiste à donner pleine sa- 

tisfaction aux assurés, : 

RAYMOND DENIS, Vonda, Sask. 
Gérant Général pour l'Ouest. 


Agent &ciaux pour la Saskatchewan: 
W. BILODEAU, Dre) P. . Laflèche, Sask. 


J. C. BICHON, Duck Lake, Saslk,. | 


# 


‘Age Môr 


Pour guérir ses maux de reins, renforcer ses nerfs, res- 
taurer ses forces et sa vitalité, pour stimuler son système en 
général, l'homme arrivé à l’âge mûr a besoin d'aider la na- 
ture au moyen des 


PIL 


ULES MORO 


pour Îles Hommes 


, , 
qui le mettent à l'abri des malai- 
ses et des ennuis pénibles tant re- 
doutés à cet âge. : | 

T&Je souftrais de maux de reins de-. 
puis au-delà de trois ans. J’attribuais 
ces douleurs au fait d’avoir travaillé au 
froid et à la chaleur et au dehors par 
toutes surtes de températures. Mon 
état m’inquiétait beaucoup quand j'ai 
eu l’heureuse idée de prendre quelques 
boîtes de Pilules Moro qui onteu raison 
de mes douleurs et m'ont rendu une 
santé parfaite. Je ne puis trop recom- 
mander les Pilules Moro aux hommes 
qui souffrent commo j'ai moi-même 

, soufiert’”. M, Jos. Godin, 72, rue 
Champlain, Saint-Jean, P. Q. 


M. Jos. Godin … 


, Les Pilules Boo cont en vente partout et envoyées par la poste au 
Féceplion du prix, 60 sous la boîte. 


SES RE 


, St-Denis, Montréal, 


laine." 
‘ _ J, PB. COTE, 
East Sound. 
State of Washington, 
février 1926, 
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De Valera démissionne 

Dublin; — ŒEamon de Valera” a 
donné sa démission en qualité de 
président du Sinu Fein, IH la fait 
à la suite du rejet, par Passembiée 
générale des républicains d’une 
motion de De Valcra en faveur d'u- 
ne représentation du parti au Dail 
Eiveann et au parlement de l'Ulster, 
EE 


Los pensées profondes sont com- 
me les chandelles romaines ça jette 
une lueur vive, mais ea n'éclaire 


FRERES, 


Mardi, Île 
à Dartir. 


‘ de semence, foin, etc. 


Paire de chevaux, 6 et 8 ans, 
2500 lbs. 

l'aire de chevaux, 8 ans, 2800 
>ss. 

… Une jument et un cheval, 8 ans, 
2900 lbs. ' 
Une jument et un cheval, 5 

7 ans, 2600 Ibs, 
Paire de juments, 4 ans, 2600: 


lbs. 
Jument, 8 ans. 1300 1bs. 
Jument, 9 ans, 1109 1bs. 
Jument, 7 ans, 1200 lbs, 
Jument, 12 ans, 1200 lbs. 
Jument, 7 ans, 1300 1bs, 
1-—-Vache laitière. 
1— Vache laitière, vêlage en 
avril. ‘ 
2—Génisses d'un an. 


let 


1—Cochon gras. 

40—Voiailles, 

1509 minots d'avoine de semen- 

ee et autre, 

200 minots d'orge. 

3000 Gerbes d'avoine. 

19 Tonnes de foin, 

2—Wagons avec boîte triple. 

2—Chassis de wagon.- 

1-—Buggy. 

1—Cutter.- 

1—Paire de fraineaux. . 

.1—Semeuse MeCormick 18 don- 
bles disques. 

206 doubles disques pour engin. 

1—Charrue double 12”. ‘ 

1—Charrue double (trois fonds) 
14” John Decre, pratique- 
ment neuve. 

1—Charrue à casser avec char- 
riot 20”, 


C2] 


Condilions: 
TURCOTTE FRER 


AU COMPTANT. 
Suivant des instructions reçues de’ 
je vendrai à l'enchère, 1] 


de 10 heures du matin, l'outillage de ferme, 
chevaux et autres animaux, machines agricoles, grains 
Cette vente aura lieu à u 
et demi à l'Est de Hoey, Sask. 


LISTE DES PRINCIPAUX ARTICLES: 


2—"Truies Yorkshire pure sang. 


LES NOUVELLES 


Le neuvième cabinet de M. |S. G. Mgr McAuliffe, évêque 


. Briand 


Paris. — Le bouillant Aristide, en 
dépit de son échee de la semaine 
dernière, a consenti 4 prendre 
pour la neuvième fois la {ôte du 
gouvernement et à former un nou- 
veau cabinet, Eva essaver encore 
une fois de mettre fin à la crise fi- 
nancière de la France, 

M. Briand a répondu à la deman- 
de du président Doumergue, en di- 
sant qu'il ne pouvait refuser à son 
pays un dernier effort pour accom- 
plir la tâche qui lui était offerte. 
M. Herriot avait décliné la méme 
offre, 

Le nouveau cabinet de M, Briand 
se compose des membres suivants: 

Premier ministre et affaires  é- 
trangères, Aristide Briand: Finan- 
ces, Raoul! Péret: Intérieur, Louis 
Malvy: Justice, Pierre Laval: Guer- 
ve, Paul Painlevé: Marine, Georges 
Leygues: Anstruction publique, Lu- 
cien Lamoureux: Travaux publics, 
Anatole de Monzie:s Travail, Antoi- 
ne Durafour; Colonies, Léon Per. 
rier;, Commerce, M. Daniel Vin- 
cent ; Agriculture, Jean Durand : 
Pensions, Paul Jourdain, 

André Fallière, fils de l'ex-prési- 
dent, a été nommé sous-secrétaire 
du budget; S'il n'accepte pas, Ie 
poste sera confié à Pun des amis 
de Caillaux, M. Piertri, 

Les autres sous-scerétaires sont: 
Charles Danielou, at bureau du 
premier ministre: Paul Morel, ré- 
gions dévastées: M, Ossüla, guerre; 

M, Laurent-Evnac, aviation: M, 
Fatlières, marine marchande où fi 
nance: Paut Benazel, evmnastique. 

M 


La nouvelle soltiaue finan- 
cière française 


Paris, = On dit que là politique 
du nouveau ministre des finances, 
M. Péret, sera peu différente de cel. 
le de M. PDoumer, mais qu'il cm- 
ploiera une lactique différente, H 
proposera au parlement de voter 
séparément les mesures point ha 
lancer le budget et colles qui sonl 
destinées A'éréer un fonds d'amor- 
tisseoment.de li dette. Ce serait ue 
ue méthode pour protéger Ie frane 
contre les vicissitudes de la polili- 
que. 1, 

est probable que M, Péret se 
rendra # Londres le plus tôt possi- 
ble afin de diseuter avec M. Chur- 
chi le règlement de la dette fran 
“aise, 


ES 
Les élèves non résidants de- 
vront payer de $30. à $50. 

Saskatoon. Les étudiants non- 
résidants du Collegiale devront pa- 
ver de 830, à $S50, par année pour 
y suivre les. cours, . 

On chañgerg 430. aux élèves des 
Je et Le grades: S40, à ceux du fe 
el “50, à ceux du Sf2c, 


Celte mesure s'appliquera à par- 
tir du ler septembre prochain. 


MM. TURCOTTE. 


‘ 


80 mars 


n mille 


1—Charrue de 14” “Oliver Tri- 
ple” pour en engin. 

1-=-Charrue Oliver: Suikey de 
16. : 

1—Herse “Boss” avec charriot, 

1—-Werse à levier, '2 sections. 

1--Rouleau “Cultv* de 12 pieds, 


1—Moisonneuse John Deere de || 


7 picds. 
1—Moisonneuve MeCormick de 
7 picds. 
1—Faucheuse avers rateau. 
1—-Vanneuse “Bulldog” avec 
._ empocheur N 
2-—Sets de poulies, palans, ca- 
‘ bles et chaines. 
1-Set d'outils de forgeron, 
comprenant forge, enclume, 
étau, poinçons, ete. 
8—-Sets de gros attelages, 


OU 8 ce + de ne nee sien 


® Jien sonvent 


surtout dans le temps du 


CAREME 


HUIT MOIS AU. 
if, MALADE 


li mére de fnmille est Après avoir pris le Composé 
ND we CG 3 4 o . 
de Hanto nerplexe pour son ment, pégétaldeLydiaE.Pinkham, elle 
fo Les it tout son travail et engraisse 
HarHord,  Conn, M l'abbé 
Maurice-F, Mes ditfe vient de rec. | Macaroni. J{ Melfort, Sik—{Je souffrais do 
“voir les bulles apales qui confir- |} k Eaux intéries, maux de tête et l'ore 
ment son élévation à l'épiscopat MIE Vermmicelle k tes douleurs dans 
si gomination at UE auxiliaire ï le dx et les e- 
Ge S, QG Mgr John Nitan, évèque de me js tés, P'étais st ma 
Flartfort. les bulles sont en date Î| Spaghetti È lade que je ne 
du 17 décembre, & È pouvais m'axsepir 
La érémonie ‘te eonséeration È Egg Noodies ï el, durant huit 
aura lieu Te 28 avril dans la cathé- Î£ ie Mois, j'ai ôté 
Ci U : , | ° Le ! ' ‘ 
irale Suint-Joseph, lat Conséerae S ERXRCEI SIOR à presque constate 
ton sera faite par SG. Mur Nilan, 1 Ë ment . cou ÿ É 
assisté de S, Ge Mer Tlichev, de Pro- 1 : ù me Can Te vie 
Vidence, et des, G, Mor NUE “Re À lui seront d'un grand secours Une lante vint 
5° A NW en lui aidant à faire des plats me, Voir pour 


Portland. 


ee 


, . 
Blasphémateur puni 

Ottawa, - - “Que les blasphéma- 
feurs ne comptent pas st mon in- 
dulgence" disait le Recorder Parent 
üoun nommé Peler Malavanehuk, 
qui ut arrèlé par Le coustable Ro- 
ilaille pour désordre et blasphé- 
me Sur lite, I fut condamné À 
S25 d'amende ct les frais où un 
mois de prison, 


e 


appétissants et économique, 
Les enfants les aiment, 
Livre contenant plus de 
50recettes différentes, en- 
voyé gratuit sur demande 


à 
ii. 
£ 
ÿ 
fl 


SIROP 
DE GOUDROPR ET 


D'EXTRAIT DE FOIE 
DE MORUE DE 


Mie ten 
cateu 


_— Vi 
Un déraillement qui fait des 
centaines de victimes 


me 


San Joseph, Costa Rica, Un 
dérâillement des plus désastreux a 
eu lieu dimanehe dernier sur te 
chemin de ler do Cost Rien, Trois 
Wagons ont lé démolisi l'on comp 
le MAS portes de vie cl 94 person: 
nes blessoes, 


Le 


LPS: Voher 


ie, 


ee 


pose au tarif de 


Gros flucons 


ER 


L'Ontario s’op 


m'aider, ear je ne 
pouvais soigne 
mon hébé ni fai- 
Elle me dit d'es- 
sayer le Composé Végétul de Lydia 
EE Pinkhenn, el aprés en avoir pris 
deux houteilles, je pouvais me lever 
et n'habiller seule, J'ai aussi pris 
le Remède de Latin EE, Pinkham, 
pour le sang, Quid j'ai commencé 
à proulre le remède, je ne pesais 
que TS livres, el je pèse deux l'ois 
autant maintenant, Lorsque je me 
sons indisposée où l'aliguce, je prends 
une autre hogteille du Composé Vé 
gétal, Je le trouve excellent pour 
los afleetions Féminines, el Pai rec 
continué À mes voisines, Je serai 
hpureuse de répondre aux lettres de- 
tannnt des détails sur votre ronê 
M Mine Williun Ritchie, Casiec 
456, Melfort, Saskatchewan, 


Fe mon ouvrage 


me ere eng 


n 


Constipatio 


M. Jacob Hein de Rosthern, Sask. 


$7. la tonne î En vente partout Seriti Ma fenme à souffert de 

+ a 1 ë CIE J, L. MATHIEU, constipation pendant des années, 

Ole LT | hi trans à Prup., Chaque laisalif qu'elle essavait res- 
HAN 4 question du Frans- Sherbrouke, P.0, Ait sans elfel et elle finit par en 


port du charbon de Albert en FOIE DE 
: LOL EUTRE 


pronver une réplsions Au mieux, 


Re a ni RS Le eatins fone{unatent deux 
Et aleus ANNE us ne QE EN sudres Rerviies Mathieu, ans” fois par semaine, 4 heures après 
av: a session à Ré: le meilleur remède cou. pupaie avoir emplove le Novoro du Dr. 


Ue és Maux de Pâte, 


ginn, au cours d'avril, de Br cou 
iission des chemins de fer. mais 
on voulait eh arriver & un régle. 
Mont leomporaire.  L'hon. Chs Stew- 
arhohinistre de l'intérieur, de con- 


lu Névruluie, et les 
Khumes l'iévietia, 


cert avec sir Henri Fhornton, rois 
représentants dos députés Hibéraus 
de PAlborts ot quatre propriétairas 
de, mines, avait fisé le aux de 
transport du eharbon à S4 dr one 
ne, pour 200,600 Lnnnes. 

Ge réglement était sujet à lap 
probation des provinces  intéres- 


l 


110, rue James, WINNIPEG, MAN. 
Distributeurs pour les provinces 
de l'Ouest. 


{ 
{ 


_ digestion, régubarise 
RS LIMITED DESANOS d'exerétion, 


permanent, 


Peters Fahrnov 
11h, 


Pierre il produisit un bon résultat 
et, depuis, ses intestins fonctionnent 
normalement Son dal de santé gé- 
névat en a hénéliet "Cette prépa 
ration végétule bien connue n'est pas 
lisntil ordinaire elle netive lt 
et fortilie les 
son offet est 
Ce n'esl pus un article 

Ce remède est fourni 
du faboratoire du Dr, 
& Sons Co, Chicago, 


is 


le droguiste, 
lireetenrient 


sécs. Le premier ministre Perou. T , , 
Son de l'Ontario a dil que son gour- & Livré exempt de douane au Cana 
vernement s'opposait à eetle onten- = LONCR ga 

le, Nous prélendons, ditil, que D cine 


7. la lonne est amplement suffe ‘ 
sant, ot si à ee Laux nos compagnies DEMANDEL 

de transport ontfun déficit Le gou- Faites votre récolte de glace main- 
vernenent de POntario cost pret à nant on présision de fa saison d'é- 
paver le surplus de S7, Be lonne que Îté, La crème douce commande 
cela a coûté. Nous voulons encou- [toujours Les plus hauts prix. ‘fixé 


ragor les industries eanndiennes, lpédiez à l'enirepôl le plus rappro- 
nous voulons garder nolre argent lehé  Keconomisez les frais de mes- 
au DAS, nous voulons enseigner à lougeries, 


nos gens À acheter de préférence 
des produits canadiens, mais Dour | 
cela que chacun fasse sa part | 
D'ailleurs, POntario n'a pus he 
soin de 204.000 tonnes de charbon ; 
uour finir l'hiver, et il n'est pas 
besoin d'une quantité aussi conxi- 
dérable pour prouver Er possihilt. 
té de transporter sans perle du 
charbon pour S7, ki tonne, 
one s'agirait, dit-on, que d'un 
malentendu, car es S9, de frans- 
port seraient pavés comme suit: 
$7, par les patrons et les deux au: 
ives piastres par FOntario, l'Alberta 


VOLAILLES (vivantes ou 
mortes) BLURRE DE FERME 
et OEUFS 


Seront achetâs à l'un ou l'autre des| 
entrepôts frigorifiques suivants: ; 
Mellort North Battleford Weyburn | 
Melville Réginsa Winnipeg 
Moose-Jaw Saskatoon Yorkton 
SATISFACTEON GARANTIE ; 
Expédiez à l'entrepôt le plus rap- 
| proché, Economisez Les frais de 
| messageries, , 
.. Les expédileurs du Manitoba en- 


venir occuper des terres, sur Ja ri- 
vière Rouge, à quelques milles auf 
sud-ouest de Winnipeg, et qui vont 
cire délaissées par un groupe de 
leurs gens qui partent encore pour 
le Mexique, refusant de se confor- 
ner aux lois scolaires du Manitoba, 


ne 


Mort d’un pionnier de la Sas- 
katchewan 


A titre documentaire nous par 
blions Ja ste des ofliciers élus à 
: la récente convention de la Grande 


Lo major WA Adims, de 
Qu'Appelle, à été cu grand imaitre: 
sous-grand paire, Nat, Given, de 
Delisie; Junior sous-srand maitre, 
Joseph MeMath.  Béginas Grand 


Grand Lecteur. D, Parker, Prince 
Albert 35 Sous Grant Lecteurs W, 
Sanderson, Lashburn: Grand 
réchal, W, dd, Arthurs Mefvilles Di 
recteurs de a Orange Home Board, 
GC. GG. Greene, Moose Jaw : John 
Blair, Eudian Efeud, et WW, He Are 
thurs, Melville, 


Indian Head, Sask, — Walter Go- 
van, l'un des premiers colons de la 
province, vient de mourir à sa re- 
sidence, 

M. Govan quittait son village na- 
lai de Campbullford, Ont: en 1882 
pour s'établir à Qu'Appelle, En 
ASS7 il poussa jusqu'a Hudson Bay 
dunetion, Depuis 20 ans, i rési- 
dait à Indian Head, 


mere ee 
D 


Le championnat du hockey de 
| l'Ouest 


Les trois meilleures équipes du 
cireuit de la Higue professionnelle 


16—Colliers pour chevaux. 
1—Set d'attelage simple, 


1—Selle. 

1—Byceicle. 

1—Encin Fairbanks-Morse 1 !2 
H. P. ° 


1—Tracteur Fordson, en très 
honne condition. 
1—Ecrémeuse De Laval, 
1—Tracteur Titan 16-20, 
1--Séparateur Enternational 22- 


1—Poêle de cuisine. À, 
1-—Fournaise. : 
Assortiment d'outils de fer- 


me en bonne condition’ et un 
nombre considérable d'autres 
articles qu'il serait frop long 
d'énimérer. - 


. 
A s 


COMPTANT 
G.-3. PLANCHFUELD, 


‘ Encanteur 


ae gente meer 


de l'Ouest, Saskatoon, Edmonton et 
Victoria, vont se disputer le cham- 
pionnat cette semaine, A Ha veille 
des parlies de détail, Edmonton ac- 
cupait la tête de la ligue, pour le 
nombre des joutes gagnécs. 

Les Shoiks de Saskatoon ont 
compté le plus grand nombre de 
points de la saison: ils arrivent a- 
vec une movenne de 30 de. majori- 
té sur Ja seconde équipe, pour les 
trente parties de la saison. 


Reconnues sûres par dés 


.Pour Contre Mo Rhumes Mauz de tête 
ask: D “03 i« CUS ! ‘ , Q 
goiioon Es ue] Douleurs Névralgie 
Edmonton ...... 94 - re +519 
Calgary ...,.... 6 ‘ 40: , 
Portland... Si 110 “2 N'AFFECTE 
1 63 { 412 rm 


Vancouver 


DE 


Suzanne Lenglen devra se 
reposer 


avis. — La champlonne. mon- 
diale du tennis, Mile Lenglen, qui 
encore dernièrement a défait Mlle 
Wills des Etats-Unis, est condam- 
née par ses médecins à prendre un 
repos. Elle ne pourra louer avant 
le mois de juin, date où se décide 


Er ren ai mt RE EC NS 


need eee mme en | À 2 go 
im mere 


va le championnat de la France, 


# 


+ 


Loge Orangiste de li Saskatchewan, | 


Chapeolain, Rés, A, Widker, Tessier: 


norale de fabrique, le nom de Bayer en croix, 


ENCOURAGEZ LES 
ANNONCEURS DU 
“PATRI 


TABACS 
CANADIENS 


EN FEUILLE 
Dépôt Central 


een ENECFONNE de tabac en 
Feuille, vieux decgenx ans, N'a 
vous fais Poe stiparavant 
un Lab d'aussi bonne qualité, 


Un essai vous convaincra. 


elle fédéral. } voient à notre suceursale de Winni- 

“R: per. Sabslaetionahsolmentassuréc 

Les Mennonites et la colonisa-|  Exnédiez nous vos volailles, Pris courants, F, 0, B. 

tion | Saskatchewan _Co-Operative | St-Bonifaee, | 
re | Creameries Ltd. CT | at a 
Winnipeg, - . Le Bureau de Colo-} Melfort, Bireh Hills, Shellbrook. | Grand Rouge at eo 
nisation des Mennoniles dans FOu- RÉGINA - - - SASK. Grand Havane 41001h ein 
est canadien annonce qiune nott- eee cuennee eue Petit Rouge 10e Ib ie lb 
velle colonie de ses nationaux, Loue TT | Feuille Etendue 45e 1b A0e 1h 
le fraiche importée de Russie, val ÏE faut connaître ses ennemis Quesnel Pur. -70€ 1b 65e 1h 
Burley No. 1 A0cib  ,45c 1h 


Lavoie & Compagnie 
Marchands en groé, 
ST-BONIFACE, MANITOBA. 
| Epédions partout, 


CRISES 


n 


| 
; 
| cunmplets  faeriies tout de suite à 


LRENCIFS REMEDIES LIMITER 
197 St ins Clhounbers 
Sue Adelale Est Foronte, Can. 
LDéicupes cri] 


millions et prescrites par les 


médecins contre 


Rhumatisme Nephrite 
Lumbago Maux de dents 


1 que par 
auet contient un mode d'emploi 


éprouvé, ‘Boîtes maniables de 1£ 
pastilles. Aussi en bouteilles de 


24 et de 109, chez les pharmaciens. 


Aspirine est la marque de fabrication (enregistrée au Canada) do 
la manufacture de Mono-acetic: 
Quoiqu'it soit bien reconnu que le mot Aspirine signifie protiuit 
de Bayer, afin de protéger le publie contre Îles contrefaçons, nous 
étumperons sur les tablettes de a compagnie Ba 


icidester de sulcylicacide de Daver. 


yer la marque sé 


d 


Î 


arrétées de faces porn 
nente pas teremeéde 
rench contre fpilepsie 
Crises, Simple traites 
ments dontiete, Plus de 
Sanuées de succés Des 
Mie Lautliss de séomaenanes de toutes les parties du mon 
de, Faites vent Li brochuse protiitelonnant détails 


A ue nf num à 


} 


Le fondateur de Gravelbourg, 
Pabbé Louis-Joseph-Picrre Gravel, 
qui vient de mourir, le 10 février, 
à PHôtelDieu de Montréal, avait. 
il me semble, plus d'un trait de res- 
semblance uvee notre grand Mgr 
Labelle, Comine le roi du nord, 
aiusi qu'on disait du curé de St 
Jérôme, cet apôtre de l'Ouest ca- 
nadicn était l'homme d’une idée et 
d'une oeuvre, Comme lui, égale. 
ment, il fut intelligent, homme d'i- 
nitiative, tenace et prudent, patrio- 
te dans Piutie ot d'abord prètre du 
Christ, Comme Mgr Bahelle enco- 
re, Pabhé Gravel connut les con- 
tradictions, les ennuis, ct Îles dé- 
boires, mais, comme lui toujonrs, 
il ne Se Taissa juinais nhaltre, Les 
veux fixés sur son idéal, be eolont- 
sation et l'expansion des nôtres, il 
alla de Pavant ot it réussit, {ne 
ville là-bas, des plus florissantes, 
vrai boulevard de Ja foi catholique 
et,.de l'influence francaise, porte 
son nom, de méme que ehez nous, 
au nord de Saint-férome, un comté 
de Québec porte celui de son mo- 
dèle et de son éinule, le euré La- 
belle, 

On Pa dit, et eest vint, avec fa 
mort de l'abbé Gravel, c'est fun 
des plus vailants pionniers de 


l'onest eaundien qui vicut de dis- 
Son 


paraitre, oeuvre 6 So nom 


SE RSR 


Re 


mémoire du Père Gravel 


ee de ee A 


les fils de notre race ont fait une 


lourde perte. Pendant vingt ans, 
aprés en avoir dépensé quinze au 
service des nôlres à New-York, il 
a travaillé sans relâche à fonder, 
à établis, à consolider sa chère vil- 
le de Ponest, Puissamnient secon- 
dé par ses sept frères ct 
son beau-frère l'avocat Goorges 
Hébert, écouté des évêques et des 
chefs du gouvernement, sachant 
mettre à profit son expérience des 
hommes et des choses, 'elairvovant 
et habile surtout, il a créé un cen- 
tre qui est, incontestahlement lune 
de, nos forteresses canadiennes. 
françaises de l'Ouest, T'as plus que 
le curé Labelle, suis doute, 5 ge 
prétendait à li gloire, est à pei- 
ne mort quon sent qu'elle lui est 
assurée, “Espérons, disait, un grand 
journal, l'autre soir, qu'un monu- 
ent convenable perpétuer: bien- 
tôt la mémoire de ee prètre modes- 
te et de grands mérites, dont le non 
s'ajoute à ceux de nos nianniers 
d'autrefois, défricheurs el fonda- 
teurs-de la Nouvole-Franeet? Oni, 
Mais sovons sûrs, en 


me Cd + A TA ne ne 


POUR SE RENDRE 


FRANCE 
PARIS 
confortable. d'une 
raisonnable, 
cabine, 


pan D ? 


A mn. 
ORAN TT rt 
Sn en— <.: 


La Save 17 Ms, 2 Avril 


Ba Horde AT AS 27 Mar 
Chruge. 


A8 Main St. 


on Agents locaux 


meilleures sur le marché. 


Téléphone 70 


Fr LiGNERE TR 
JCAISEL 


TOUT LE CONFORT ET LE LUXE 
VOULUS 


D'un quai couver{ à New-York, à un quai couvert au 
Tree, Le ten pour Paris attendant au qual. En ic 
jours en Anglererre, 
culsine francaise, 


4 avril, 24 avril, 15 mai 
#9 avril, 90 avril, 22 prai 
Fraversées faitesiloisir, paquebats grands 
Fr sec 
Pris minimum de $140 


New-Yock—Hayre-Parig 


Sulfies. St Mars, 26 Mal 
New-York—Vigpo—Bordeaux 


LS 'ECESIN TION! 


Lorsque vous avez besoin d'huile grasse, exigez les 
huiles des produits de la Pensylvanie, reconnues les 


EN VENTE ICI. - 


Toujours en mains un assortiment complet de pneux, 


soit les ‘“CORD" soit les BALLON”. 


J. À. F'orcier 


EN EUROPE AVEC | 


Confortsans rival, 


seule classe, Prix 


De Grasco 92 Mars, 135 Avril 


Roussillon ter Av. 11 Mai 
eu... Juitlet 


Winnipeg, Man, 


Gravelbourg, Sask. 
{-2-p 


Assinibois, Moose 


Saskatoon. 


Humhohlt, 


fiont Ie plus hatl pris, 


uneux, Le und et de 


mous accordons à votre crénie. 


Saskatchewan Creamery an 


stock, nous 


Qui veut un superbe 
livre de prières ? 


* Jusqu'à épuisement de notre 


QEUT 


Depuis Le ler mars, nous faisons le marché des oeufs, el pour 
fournir à nos chents les plus arands avantages possibles nous 
avons établi des Stations de mirage aux suceursales suivantes : 
Jaw, 


Régina, Swift Current et 


QUELQUES REMARQUES IMPORTANTES, 

La fernmiere qui expédie de gros oeufs frais bien prôpres ob 
| Elie sait que pour ccla elle doit garder 
le poaulailler propre lever les oeufs chaque jour. 
ter Je cassage par l'emploi de boîtes solides et un empaqnetage soi- 
couvercle doivent étre 
Nous avons en magasin d'excellentes boîtes pour ectte fin:: 

Boites lourdes de 49 dx avec couvercle fermant à elef….… 6e 

Boites lourdes de 15 dz avec couvercle fermant à clef... 40e 
.. Demandez nos boîtes et conunencez immédiatement l'expédi- 
tion de vos acufs à notre station de mirage la plus rapprochée. 
Nous prometions de donner à vos ocufs Le même soin atientif que 


d 


On peut évi- 


bien rembourrés, 


lee Cream Go. Limited 


continuerons d’a- 


| l'Ouest Canadien qui 


dresser un joli livre de prière à 


chaque mouvei 
abonné 

au PA'TRIOTE sur réception 

du prix de l’abonnement, soit 

$2.00. Nous prions nos amis 

de se hâter de profiter de cet- 


te aubaine, 


L'Administration | 
LA BONNE PRESSE, Ltée 
L | . 


LE PATRIOTE DE L'OUEST, | Mercredi, 17 mars 1926 


es PERRIER 


large cocur ouvert à tous, ses ma- 
nières engageantes ct son entregent, 
Si j'ose dire, en faisaient un homm: 
d'avenir. On devinait qu'il serait 
tont à l'action et qu’il lui faudrait 
de Pespace. Ji m'était pas d'un tem- 
véramment à pictiner sur place. 
Svidemment, il avait l'élotfe d’un 
conquérant et d'un apôtre. Il n’a 
pas démenti nos pronostics, 

À Montréal, dans la bonne vieille 
église Saint-Joseph, le 16 février, 
les missionnaires colonisateurs du 
burenu fédéral lui ont rendu un bel 
hommage, en 
vice funèbre, et, le surlendemain, 
à Gravelbourg, où sa dépouille avait 
@té transportée, ses funérailles pre- 
naient l'allure de je ne sais quel 
triomphe posthume,  “Le‘cortège 
qui dut rendait les derniers hon- 
nours, disent les dépèches, avait 
plus d'un mille de long. ct c'est L'é. 
iinent arehevéque de Régina, Mgr 
Mathieu qui a voult lui-même pro. 
noncer l'oraison funébre de ee pré- 
tre de haut mérite,” 

Ce n'est pas sans émotion que je 
dépose, à mon tour, sur la tombe 
d'un confrère, que j'ai bien connu, 


dont j'ai oui plus d’une fois les con 
de 
puis longtemps l'esprit de foi, Je 


profond patriotisme et le vèlr in. 
lassuble, le plus modeste mais aussi 
le plus sineére des hommarres, 

“Le monde, n torit Joseph de 
Maistre, appartient à eens qui sa- 
vent ne pas reenler devant l'effort 
ot Le sacrifice, La carriére si uti- 
le à ln cause de la religion et de la 
patrie, de Pabhé Pietro Gravel, s'il 
en éloit besoin, le prouverait à el 
le seule, 

L'abbé Elie, AUCLAIR 

De 1 Société Hoyale du Canada, 


Re 


Le Père Gravel 
+ me mmees ses . 

LH nous fait plaisir de reproduire 

l'article de fond suivant qui à été 

publié par “La Presse” de Montré- 

al, dans son numéro du f Ci 

1026. jour qui suivit celui du décès 
du Pére Gravel 

uilant 


| 
F el dont j'appréciais 


pionnier de 
vient de dis- 
mort de l'abhé 
Gravel, mis- 


C'est un 


diserailtre par [a 
| Loitis-Joscph-Picrre 


Les Centres Franco-Canadiens 


Jui chantant un ser- 


| 
| 


| 


{1 février, 


nn _— 


sionnaire colonisateur, fondateur 
de la paroisse de Gravelbourg, dans 
la Saskatchewan, La perte est des 
plus lourdes, Nous he comptons 
pas trop de ces hommes de dévoue- 
ment et d'action qui se consacrent 
tout entiers au service de l'idée ca- 
tholique et fraucaise dans les nôu- 
velles provinces Canadiennes. 

Mais, parec quelle a été établie 
sur des bases solides, Poeuvre crééd 
par Pabbé Gravel est certaine de 
vivre, surlout contintuée par lémi- 
vent prélat qui est à la tète du dio- 


'cèse de Régina, Sa Grandeur Mgr 


Mathieu. Fondé en 1906, Gravel- 
bourg est aujourd’hui l'un des cen- 
ives les plus importants de x Sas- 
katchewan et même de POuest ça: 
nadien, C’est aussi le principal 
centre éducationnel français de 
toute la province, l'ar sou callège 
classique et les différentes institu- 
tions qui sont venues s'y greffer à 
tour de rôle, Gravelbourg assure Île 
maintien de la Loi catholique et de 
la langue franenise duns la Saskat- 


chewin, 

Pour édifier celle acuvre et la 
veudre durable, l'abbé Gravel s'est 
dépensé sans compter pendant 
vinpt ans. fhiravailla sans cesse à 
intéresser à son  venlreprise tous 
ceux qui pouvaient Paider., La tà- 
che était des plus rudes et souvent 
ingrate, inais Pardent missionnai- 
ré ne se Jaissa jnmais rebuler par 
les obstacles et les épreuves, Con- 
vaincu de l'excellence de sa  mis- 
sion, it y apporta un zèle inlassable 

afin d'en assurer Le suceës, 
n'est pas douteux que le travail in- 
tense fourni par l'abbé Gravel au 
cours de son apostolat dans l'Ouest 
“anadien a ébranlé fartcinent sa 
santé ét hûté sa mort 

Son souvenir reste 


6 


vénéré de 


‘tous ceux qui l'ont counu:el, géné 


ralement, du peuple, canadien 
français, Son nom s'ajoute à ce 


lui ‘des pionniers d'autrefois, fon 
daleurs et défricheurs de [a Nou 
velle-France, Espérons qu'un mo 
nument : canvenable perpnétuers 
hicutôt la mémoire du fondateur de 
Gravelhourgt C'est le mains  qu’or 
puisse faire pour reconnaitre un 
si beau dévouement. 


— 


| 


SERVICE SPECIAL DUT “PATRIOTEÉ DE L'OUEST" 


JASMIN, Sask. 


Dimanche dernier, le 11 cou- 
rant, une partie de cartes, organi- 
sée par lAssodiation Catholique 
Canadienne Francaise, eut 
dans la sallé paroissiale, La plu- 
part de nos compatriotes furent 
heureux de prendre part à une soi- 
rée de famille présidée par leur dé- 
vouée curé, le R, P, Peran, om.i. 
tout en contribuant à une ocuvre 
nationale, Cette soirée rapporta Ja 
somme de one piastres, 

Les premiers prix furent gagnés 
par Mile Liza Beanlieu ct M. D. Car- 
vicre, tandis que les prix de conso- 
lation échoucrent à Mme Welch et 
à M. 4. Dow, Après un excellent ré- 
voillon nous etes le plaisir de ti- 
rer au sort une jolie image de Ja 
Vicrue, peinte par Mlle V, Leclair, 
qui fut gagnée par Me M. Carrière 
et rapporta Pa somme de quatre 
piastres, 


ae me 


MARENGO, Sask. 


Les dames de In Ligue des fem- 
mes catholiques se sont réunies le 
3 mars chez M, et Mie Adam. 

Pour Ja troisième fois Mme IL 
Nil Dubé à été réélue présidente, 
Mine Albert VYrancoeur devient vi- 
ce-nrésidente et Mine J, A. Faubert 
reste la secrélaire, 

Le rapbort des aclivités de‘ta Li 
gue montre que beaucoup de tra. 
vail a été fait au cours du dernier 
exercice, et bien que la Ligue ait 
jargement contribué aux répara- 
tions faites à l'église, il lui reste en- 
core en banque la somme de 579.05, 

Un comité, formé de Mmes Sulli- 
vau, Holmes, et Grattôn, tracera le 


programme du travail de 1026. 
Mme Oueliette servit un délicieux 
goûter. 


———— 1%: 


WILLOW.BUNCH, Sask. 


4 mars -— Assemblée générale des 
Dames Patronnesses de l'Hôpital. 
Choix de In direction: . 

Madame Joseph Beaulne, prési- 
dente: 

Madime Prudent Lapointe, vice- 
présidente: | 

Madame Œ-X. Rollefleur,, 2ème 
vice-présidente; 

Mile Irène Beaulne, trésoriere: 
Madame JS, Duperreaut, secré- 
aire. 

Cônscilléres: Mme E, Dioauc, M, 


Terrains à vendre dans le District de Debden 


Ceux qui désirent se placer dans le nord pour faire de la culture mixte sont 


en 
mm 


leu. 


RE enfers ue mean uns 
pe 


A. Noël, Siméon Bolduc, Wilfrid 
Lafreniëre, A,  fialthazar, Proulx 
Miles Jeanne Boh‘mier, KR, Godin 
À. Lacoursière, Godin, Y. Proulx 
G, Sabourin, : 

Toutes les dames de la paroisse 
sont invitées à la prochaine assem 
blée, 

pme 1e : 


PERIGORD, Sask. 


—— 

“Le Périgord cst une des Pro 
vinces les plus altachantes de Je 
Vieille France. Cr n'est plus Je 
Nord, et ce n’est plus le Midi, C'est 
un pays de-transiioqns, varié, pit: 
loresque, aux beaux horizons, aux 
eaux claires, au climat agréable, 6’ 
dont le sol fertile dourril une po 
pulation aimable, gaic sans être 
bruyante, raisonnable en lout, dan: 
le travail comme dans le plaisir”, 

Ne vous semble-t-il pas, amis lec- 
teurs, que Jacques Brienne, l'auteur 
des lignes citées plus haut, n'ait pas 
conme un peu le Périgord de la Sas 
katchewan, pour écrire avec autant 
de justesse et de vérité, sur une pa- 
roisse qui ressemble par lant de cô 
lès au Périgord du tant beau pays 
de France? Nous serions portés à 
le croire si nolre modestie n'en ti- 
ait une certaine fierté! En effet 
nous avôus tout ce qui peul être 
désirable, pour un: pays tel aue le 
nôtre! Des horizons agréables à 
lPocil, de fa bonne eau et eu quan: 
tité, une terre très fertile et une po. 
pulalion frugale. joyeuse  conime 
des pinsons! 

Qu'avons-nons pesoin de plus 
pour réussir, pour voir se dévelon- 
ber à pas de géant, une paroisse qui 
a de tels moavens déction, une vi 
talité exceptionuelle et de la ban- 
ne volonté pour surmonter des ob- 
stacles qui peuvent se dresser, par- 
fois, dans leur paisible vie de la- 
houreurs, Eu effet, tout nous par- 
le iei d'une vie labofiense, paisi 
ble et gaie, d'une vie saine, heureu- 
se et féconde, Car, Dieu merci ! 
c’est encore fête chez nous, le jour 
où lon sort de la remise la mois- 
sonneuse-licuse, Comme elle est 
belle, avec sa roue énorme el ses 


grands bras, qui tantôt évolueront | 


en cadence dans le vaste champ de 
blé, tranchant comme un manteau 
d'or sur le vert plus sombre de l’a- 
voine! Bientôt, le champ, si grouil- 
dant tout à l'heure d'épis mürs, de- 
viendra plus silencieux, Les quin- 
taux s'alignent en masses rutilan- 
tes, semblant implorer &fâce et par- 


_ 


ee mime 


don au laboureur -— son bourreau | deuxième anniversaire de naissan- 


— qui vient de dematider à son 
voisin de battre sa récolte. La voi- 
ci, Ia bête monstrueuse, frémissan- 


te, crachant des jets puissants de|coula très agré | 
Au centre de la tablé magnifique- 
se et lente, dans sa carapace d’a-! ment décorée se dressait un gros 
LC, gâteau de fête sur lequel brälaient 
pas... On dirait quelque cvelope; quarante-t-une chandelles repré- 
terreur | sentant la moitié de l’âge du jubi- 


fuméet Elle s'avance, miajestueu- 


cier! La terre tremble sous secs” 
antique venant semer a 
dans une paisible population. .... 
Un homme est là, qui dirige les a- 
gissements du monstre, contrôle sa 
marche d'une seute main, se pen-, 
che sur Jui pour lui transmettre 
ses idées, -Et le voici qui lourne! 
inaintenant dans le champ, at ca-: 
price du Raï de la création: il clé | 
crit des courbes savantes, des ara. 
besques ceapricienses, el 


en branle la puissante machine qui: 
sépatera sa paille du Blé, le bon; 
grain de’Pivraie, Et la récolte à 
été abondante! C'est laisance giri 
règnera celte année au fover, disent 
les vieux. Un regard attendri se 
tourne mors vers le divin dispen- | 
sateur des biens pour.le remercier | 
de l'abondance de la récolte, L'ar-: 
gent coule, en flots sonores, dans 
la paroisse, Mais on n'est pas a-; 
are; on en fait anssi la part du 
Bon Dieu, On a mis en réserve 
quelques louis d'or, et lé reste sera 
en bonne partie, affecté aus bon- 
nes acuvres, suivant ainsi lexem- 
ple de nos ancètres, Le printemps 
arrive et avec fni, s'épanouira sous 
les chands rayons du soleil, une 
frondaison abondante, étalant sa 
mouvaute chevelure sous un cicl 
lavé d'azur. La vie civeulera 1 
lors plus abondante dans a nature, 
Cest Pévoil après un long sommeil 
hivernal: c'est En joie après Îles 
heures tristes; c’est l'activité fébri- 
le après le repos... On travaille 
pour mettre en terre le froment qui 
vera en rangs drus. sous la pluie 
bienfaisante. El après les travaux 
des champs, qn consacrera tout te 
temps possible à la construction du 
temple catholique que lon veut é- 
riger dans la paroisse, el qui mon- 
trera, aux voyageurs entrainés par 
la vapeur dans les pluines de TOu- 
est, que nous ne sommes pas des 
arriérés et que nous entendons bien 
garder, saine et vive, la foi de nos 
aïeux. Le bois de construction est 
acheté, [ne matiqueora qu'un peu 
de bonne volonté, le temps venu, 
pour rendre tout Je matériel de no- 
‘re église sur les lieux, ‘Et auand, 
lus tard, vous verrez grandir. 4- 
vec vas espérances, l'église qui ha- 
bilera vos peines el vos ineertilu- 
des: quand vous verrez avec un 
oeil d'attendrissement, la croix du 
clocher, indiquant à la génération 
aui pousse, le chemin du ciel : 
quand vous verrez monter au saint 
autel le prètre, cette hostie vivan- 
re, et qui vous dirs, la figure ilu- 
ninée:” Jenedieat vos omnipoltens 
Deus”... alors vous sourirez daise 
en pensant au bien que vous au- 
rez fait, aux heureux que vous au- 
vez formés par vos bonnes oeuvres 
on dotant votre paroisse d’une égli- 
se digne de vous! Mais en dehors 
de cps considérations toutes maté- 
rielles il en est.une qui prime Îles 
autres. Cest celle du salut de vo- 
‘ve âme! À ce titre, nous vous de- 
nandons de vous unir. fermement 
dans une même pensée de foi et 
d'abnégation pour construire notre 
“glise, Et, Poeil fixé sur le Dicu 
du Calvaire, comme Îe nautounier 
a l’oeil fixé sur la boussole qui con- 
duira son navire au port, vous ne 
‘efuscrez pas d'apporter une pierre, 
si petite soit-cile, à l'édifice que 
nous projelons de construire pro- 
chainement. Ce sera Le plus beat 
défi lancé aux incrédules, qui se 
font fort de crier sur tous les Lois, 
qu'on ne peut pas bâtir d'église ! 
Pourquoi? Eux seuls le savent, De- 
mandez-leur en la raison, Hs vous 
répondront évasivement, Allons, 
du courage! Ne vous laissez pas 
abattre par ces petites difficultés el 
vous screz les nrenticrs à vous fé- 
liciter d'avoir abéi à votre pre- 
mière impulsion qui surgira, majes- 
tueuse, sous la forme d'une église, 
qui demeurera comme un exemple 
sublime de foi ét attachement à 
Dieu, 


ee Ce ee 


Bapièmes: Jnseph Edouard, cun- 
fant de M, et Mme Henri Palenau- 
de: Parrain et marraine, M. et Mme 
3, Gadieux, 

Marie Irène Béatrice, enfant de 
M. et Mme Néal Corrivean; Parraid 
et marraine. Wilfrid Bernicr et An- 
gélina Corrivean, | ° 

Henri Théodore, eufant dé NM, 
et Mie Rent Chartrand; Parrain 
et marraine, Roger et Cécile Char- 
trand, - à : 


me en SU 2 


: DUCK LAKE, Saok. 


Le R. P; Delmas, OM, direc- 
teur de l'école industrielle s’est em- 
barqué le 25 mars à New-York sur ie 
DeGrasse, en route pour la France. 

—Mine Chas Bernier donnait la 
semaine derniére une petite fête 
‘atime à l'occasion du quatre-vingt- 


invités à correspondre avec moi. 


Prix raisonnables. Conditions avantageuses. 


ï 
D Terraino de première qualité, près du chemin de fer : fromagerie en opéra. 
| tion au village. 


#oi 


& 


] 
DA 


, , 


—————————. 
trente et un ans. Malgré son 


£ranq 


ce de son vénérable-grand’père, M. âge. il jouit encore d’une robuste 


Le Fournel. 


laire, 


Au nombre des invités figuraient 
M. Lemauviel, M. et Mlle Bruncle 
leur fils Robert, M. et Mme 4. 


avec 


| Vierins avec leur Mme 
Mile Campbell, M. Lemauviel, fils, 


et son épouse. 
Originaire 


offrant France, M, Le Fournel est l'un des 
soudain son flanc à la courroie, met: plus anciens citoyens du Lac-aux- 
H s'y est établi à x a 


Caunards, 


Le souper fut servi 
à quelques invités et la soirée s’é- 
ablement. 


santé. 


Péloponèse, 
fumille, Mme et 


la Normandie, 


iués, 


À. 
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po 
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1 
Plusieurs personnes tuées dans 
un froemblemnt de terre 


Sofia, — Un courrier arrivant de 
Grèce rapporte qu’un tremblement 
de terre, avec de nombreuses per. 
tes de vie s’est fait senlir dans Je 
Un rocher surplom. 
bant le bord d’une montagne set 
détaché et roula dans la vallée 
il écrasa trois voitures d'on 
de passagérs: dont plusieurs furent 
Le tremblement de terre fut 
enregistré par le séismographe ici, 


e où 
train 


la vieille machine qui n'écrème plus qu’à moitié, 
Nous vaus accarderons pourcelles-ci unegénéreuse alto. 
cation etliremplacerons pirunenouvelle MELOTTE qui 
dans un an, par la quantité de crème qu'elle sauvera 
vous remboursera ce qu'elle vons aura coûté. ' 


Quarante années de succès sas précédent ont prouvé 
daranrès 30 ans d usage ot méme plus, la MELOTTE é- 
crême encore aussi parfaitement qu'au preniér jour, 


mm mes 
Essai Gratis 
CHEZ VOUS ET 
À NOS FRAIS 


FA 


| Pré | Re SC Lee on 
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Sask. 


me a ee 


1—Jument 
lbs. 


1—Jument baie pleine 1506 1bs. 


1—Jument 


L'UNIVERS ENTIER, 
Autres praduits 


Demandez aujourd'hui même notre 


catalôgue illustré. 


Bois et matériaux pour 


construction 
DE QUALITÉ SUPERIEURE 


Plans et devis fournis sur demande. 


: GRAVELBOURG 


AU COMPTANT 


Suivant des instructions reçues de M. ALEX, 
I(GEORGET, père, je vendrai à l'enchère, 


Samedi, le 20 mars 


à partir de une heure de l'après-midi. Outillage de 
. ferme, chevaux, machines agricoles, grains de semence, 
etc. Cette vente aura lieu sur le ferme de Julien Geor- 
get, située à trois miMes et demi Nord Est de Domrémy, 


1—Charrue 
presque neuve. 


LISTES DES PRINCIPAUX ARTICLES: 


1—-Cheval brun pesant 1400 Hbs. 
1—Jument noire pesant 1500 1bs, 
1— Cheval noir pesant 1500 Ibs. 
brune pleine 1400 


FERMES FAGILES--EN VENTE DANS 


“Lister! Moteurs “Lister 
concasseurs, pouvoirs élecriques; Écrémeuses “Mes 
lutte”, harattes, coupeurs d'ensilage, silos, scierics, 
pompes, bases de pompes, équipemnentddle pompes, ete, 


0 


1--Charrue double 14” John 

Deere, pratiquement neuve. 
1—Charrue double 14” Varity. 
à casser de 


22" 


1—Charrue à casser de 20”, 


Debden, Sask, 


OMER DEMERS, 


es 
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 CONFECTION PARFAITE 
NOUVEAUX HABITS DE SPYLE VRAIMENT DISTINGUE. 
Magnifique choix de modèles et de tissus, 


Si vous désirez avoir le chapeau dexnier modèle, vous économisez voire argent en venant chez 


\ 
J. CADIEUK, Gravelbours et Coderre, Saskh. 


P,.S.—Méntionnez $. V. P. “LE PATRIOTE" ; 
ELLE CUT TL EEE ET EEE PETITE TT RIRES TERRES ITR IEEE TEE 


l-4-P 


n 
u 


unsuunnnuees à 


1—Herse à levier de 7 sections, 
1--Herse à 5 sections. 

1—Sulky à charrue, 
1—-Cultivateur Massey-Harris. 


2—_Moissonneuves MeCormick 
de 7 pieds. | 

1—-Moteur 1!4 H. P.. 

1—Pump Jack. - 

1--Coîfre d'outils de forgeron. 

3—Sets d'attelages. 


12—Colliers pour chevaux. 

1—Selle, . ‘ 

1—Machine.à laver, . 

1200 minots d'avoine de semen- 
.ce No. 1 et'un grand nombre 
d'autres outils de ferme. 


 — = 
Conditions: COMPTANT 
ALEX GEORGET, propriétaire, . 
J.-G. BLANCHPIELD, 


brune pleine 1400 
bs. 


1—-Cheval gris pesant 1400 lbs. 
1-—Jument grise pesant 1509 1bs, 


19—Cochons Yorkshire pure 
sang. 


2— Chassis de wagon, 
1--Wagan complet avec boîte. 
2— Camions, 

1—Buggy. 

2—Brancards à foin. 


1—Semeuse de 24 disques sim- 
bles. - 


1—Disque 16 pouces. 
Rouleau à terrain. 


RARES 
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RE 


Me Cotlette 
Ste-COolletec. , 
fe wrand'messe ef donna le ser- 


nou: sur l'importance de la bonne . 
nos failles! Décés 


sein de no: 
1 faut; dit-il, de tou- 
faire : pénétrer dus 


esse au 
catholiques. 
te nécessité 


tous nos foyers le journal catholi- te 
sarder la for- 


Si nous voulons 4 . 
ation catholique ct francaise que 
nons ont léguée nos péres au prix 
de tant dé’Sacrifices, Son sermon 
jit une impression profonde dans 
le cocur de ses auditeurs. : 

Après Ia conférence, où pracèda 
à l'élection des officiers de la 
Franco-Canadienne, M. le curé fut 


im directeur st chef de -région: 
M. J. À. Saindon, président: Aleide 
Bourassa, vice-président 3; Eniile 


Bourassa, secrélaire, "L'assemblée 
a aussi élu cinq diréctéurs; ce sont: 
Mme 4-A. Saindon”; Mme Arthur 
Lafreuière, Mme Édouard Dionne, 


\fme Victor Dionne et° M Henri 
Pradine, , . 
M. le curé remercla ses  parois- 


siens d'être venus en aussi grand 
nombre encourager :le “Patriote 
el les félicita pour le choix des of- 
ficiers qu'ils venaient de faire pour 
diriger la Franco-Cañadienne. M, 
JA Saindon, président de la soi- 
rée, adress aussi quelque paroles 
ll nous dit l'importance, la néves- 
cité qu'il y a pour nous d'unir fous 
les Canadiens-francais dé Radvil- 
le, Souris Valley et Ste-Colette dans 
un méme groupe, pour défendre 
au besoin nos droits religieux et 
nationaux, Travaillons ‘tous la 
nain dans In main pour lintéràt de 
notre Eglise et de notre race, 


De relour 


M, et Mme A. Laliberté, de Souris { \ 


35 janvier, M. et Mme FH, A. Dei- 
ich, une fille baptisée: sous les 
noms de Albertine Madeleine, Par. 
rain et marraine, M. et Mme Fran- 
cois Laroque. 


5 février, —— M, ct , Mme Régis 
Bert, une fille baptisée sous es 


noms de Marie-Louise Germaine. 


réinie Bert, 


« n t 
Le 12 février, Met Minc Augus- 
Delave avaient 1 douleur de 
perdre leur jeune enfant Émilionne, 
Marie-Blanche, La sépulture pré- 
sidée par notre curé eut lieu le len- 
demain à Souris Vallev, : 

Mercredi dernier, M. le curé est 
allé présidé aux funérailles à Imax 
du jeune Frank Schnitzior décédé 
à l'hôpital de Moosc-Jaw. 


be : 


Sask. 


BELLEVUEÉ, 


Ligue du Sacré-Coeur ; 


Notre dévot curé, le Rév. Père 
J.-L, Bernard à établi chez nous la 
Ligue du Sacre-Cüeur pour les hom- 
més.el les icunes gens, Nous avons 


‘déj nos deux diplômes que nous 


avons æncadrés et placés dans lé: 
glise. La première réception pré- 
sidée par le Révérend Père Burrvell 
de Wakaw, assisté de notre curé, à 
eu lieu dimanche le 28 février, Pour 
cette première réception 48 se sani 
inscrits. Tout de suite a été dé- 
cidée une Heure Sainte pour le di- 
manche suivante, i 
Heure, Sainte 

A lhoure Sainte du 7 mars, tout 
le monde était invité, mais d’une 
manière spéciale les hommes et les 
jeunes gens, Tons ceux qui se sont 
rendus à cette Heure Sainte n’ont. 
certainement pas dù le regretter: il 
a cu chants, allocution, prières 


Valley, M. Ferdinand Fradette, de | entremèlées de couplets de canti- 


Ste-Colette et Ecrdinand Boüchard | ques, 


le ‘vovage 


de Radville qui ont fait 
Ânco-Cana- 


de In “Survivance ‘Er 
dienne, sont de retour, on 
de leur .vovage dans la vicille pro- 


vince de Québec, 4 


Baptèmes 


3t janvier. M el Mme EX, La- 
roche, une fille bantisée sous Îles 


enchantés | lrop courte, 


et le tout terminé par un Su 


lut solennel du $. Sacrement, En: 
un mot cette heure nous a paru 

A Pavenir, nous aurons cette 
Heure d’Adoration tous. les pre- 
miers dimanches du mois, i 
Visiteur 7. | l 


Le 8 mars, le Révérend Père Bel- 


CEUX qui v sont venus. 


très bien réussi, 


Parrain et Marraine, M. et Mme Jé-: 


1: février, M et Mine Claudius De- 


jeunes gens et jeunes filles se firent 


ST.MAUR 


l = DST 
SPATRIOTE DE L'OULST | © L'autre soir, rous avons en une 


soirée qui a bien fait plaisir à tous | 
ï Organisée | 
en quelques jours, elle a cependant 
j La veille, un froid 
de vingt degrés au-dessons de zé- 
ro, accompagné d'un vent excessi- 
vement violent, avait faii etaindre 
à plusieurs que À partie dût ètre 
remise, M n'en fut rien cependant 
et seuls Font regretté ceux qui nv 
sont pas venus. 
A 8 heures notre salle puroissia- 
le brillamment iluminée vovait une 
assistance nombreuse se 


À 


Mais 
l 


t i d'arréter | 
a‘partie de cartes et le îeu de inas- | 
sacre, première 
force, M. Jean HLcballu, un jeune 
belge de Bellevue, accompagné d'un 
artiste improvisé, M. Léon Monitor, 
uu des nôtres, a remporté des an- 
paudissements nourris et répétés, 
bendant toute la durée de son nu- 
méro. Malheureusement, lt lon- 
gueur ct la hauteur du théâtre ne 
lui permettaient pas de donner 
toute l'ampleur de sa force qui au- 
rait demandé un espace beaucoup, 
moins restreiat, Quoi qu'il en soit, | 
fous les assistants étaient émerveil-; 
lés de son adresse, de sa souples- 
se et n'ont qu'un désir, c'est de le 
revoir, l'été prochain, nous, Soie 


ner un échantillon de son savoir- 
faire, Nos félicitations aussi, cet 
très sincères, à Léon Monitor, pour 
avoir si bien rempli, à la satisfac- 
lion de tous, un rôle pour lequel ce- 


vendant il n'était pas. préparé. 
D'aucuns disent que, s'il voulait 


accenter de jouer un rôle dns une 
prochaine pièce, il ferait mervoil. 
le. Qu'en dites-vous, Léon ? 
Après cela, LE v eut vente de 1 
teaux. rafle d'objets, distribution 
des prix, pour ba partie de cartes. 
Premier prix des Messieurs: Joseph 
Gervais; des dates: Mme Alphonse 


Sylvestre. Prix de consolation : 
Charles Paulhus et Adrienne  Mo- 
reoau, . e D 


Après le lunch et le café, il v eut 


un grand nombre de chansons, où 


remarquer par leurs bellès voix et 
leur bonne volonté. . 

H était déjà tard, près d'une 
heure du matin, lorsque la soirée 
prit fin; on se sépara, le coeur ré- 
joui, avec un seul regret, celui de 
ne pas'voir se répéter plus souvent 
un pareil régal, Nous avons mème 
entendu dire que si les jeunes gens 
et les jeunes filles le voulaient bica, 
il v'aurait de Pémulation à qui fe- 
rait mieux que Îles autres, et nous 
en aurions pius souvent, C'est une 
question à étudier, | * 


M. le curé nous annonça ensuite 
que Îles recettes s'étaient élevées, 
toutes dépenses payées, à 105.60, 
Ce m'est pas trop mal, n'est-ce pas ? 


C'est même très bien, 


noms de Eva, Elizabeth, Par ain, eau, de Batoche, nous appa raissait 
M. Louis Deitrick; marraine, Evaicomme visiteur, et il est disparu 
Loroaue. .. . Pouu  R presque aussitôt. ' 
RIRE IE EEE . 


Feuilleton dun “PATRIOTE” 


4@ 


CHINESE 


£ 
t 
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Le fouet du notaire siffin, Le 
cheval, qui avait ralenti d’allure, 


repartit de son trot allègre, lais- 
sant derrière lui les hauteurs, 


prit à main droite. Le clocher de 
l'église brilla au bont de la route, 


Le village de Saint-Nazaire, dans 
un coin perdu des-Cantons de l'Est, 
comprend l’église et le presbytère, 
ka bourrerie, trois magasins dont 
l'un sert de bureau de. poste, plus 
une trentaine d'habitations serrées 
ensemble. Un filet d’eau le traver- 
se, qui coule comme une vraie ri 
vière à la débâcle, s'évapore aux 
chaleurs de la canicule. Les en- 
fants v pèchent au printemps, les 
grenouillés coassent ensuite dans 
les mares qui en restent. ‘ 


Le notaire habitait uue ancienne 
maison, demeure de ‘son prédéces- 
seur dans l'endroit, à quelques ver- 
ges du ruisseau paroissial, En été, 
le lierre et:les vignes sauvages ta- 
pissent a facade,-les rosiers pous- 
Sent leur floraison crème entre les 
plinchettes des clôtures. 

Marie, dégagée des robes de voi- 
fure, sauta à terre, Elle sourit à 
la vicille maison comme à un visa- 
ge aimé, Les enfants l'accablérent 
de caresses et il lui fallut embrasser 
tonsciencieusement ce petit monde, 
Préssée de-questions, elle débita’en- 
suite les’ nouvelles de Saint-E- 
phrem, s'enquif de la tâche: qui 
l'attendait, Assez souvent, cile ve- 
nait aider à son aînée, de santé fai- 
ble, que les soins d’une : famille 
nombreuse fatiguaient, on 

Le dimanche, Marie songea qu'E- 
phrem ayait diné à la maison, com- 
me de coutume et ne repartirait qu'à 
la veillée. Mais à l’image d’Ephrem 
S'opposa celle de Fernand, le mé 
decin aux jolies manières, qui tour- 


nait si discrètement les compli- 
ments: ‘Ellé se ‘rapnela que sa 


soeur, ayant épousé le notaire Me- 
lançon,.avait été ialousée des filles 
de son temps.. Et comimé si elle 
les-.avait, eus sous ‘les yeux, elle 
vit dans son village la riche pro- 
priété du doctour Fortin, les pétu- 
nias ondulés du parterre, la petite 
boune en tablier blane, timide et 
grasse, qui ouvrait la porte, Se- 
r'ait-elle un jour, elle aussi, la fem- 
nte ‘enviée d’un professionnel ? 
Pourquoi pas? Le démon de la va- 
nité s'insinnait dans son âme, Maîs 
ces consitlérationd n'étaient pas 
seutes’à lui trotter” la iûte, Elle hais- 
sait les pañpières, ef, tlans son'rè. 
ve d’un instant, souriait à Fernand 


qui marchait: à sa rencontre les Jinterrogea la lisière 


Le : 
+ 


Terre Vivante 


ROMAN CANADIEN 


— par — 


_HARRY BERNARD 


CT TO TNT NE LT 


bras chargés d’espoirs ‘et de pro- 


‘messes, 


‘ Elle ne retourna qu'après Îles 
Rois, Entre temps,.le docteur Bel- 
lerose avait annoncé sa visite pour 
la troisième semaine de janvier, 
Elle l’attendit avec une hâte mêlée 
‘d’anxiété, redoutant l'appréciation 
de son pére, inquiète aussi de l’a- 
venir prochain. 


IX 


Les Brunet coupaient des arbres, 

Ils faisaient chantier chique an- 
née, préparant leur bois de chauf- 
fage, réservant au moulin de [La 
chute les billats droits, sains de 
Pécorce à li moëlle, qui se trans- 
formeraient en planches flexibles 
et jaunes, sentant la résine et le, 
bran de scie. Le père Brunet pos- 
sédait à l'extrémité de sa terre, 
vingt arpents de bois debout, On 
v trouvait du hêtre et de la pruche 
entremélés d'érable. …. 


EF 

Dans le matin brumeux, les co- 
gnées sonnaient clair contre Îles 
troncs roides. Les copeaux, lar- 
ges comme la main, volaient de 


chaque entaille, Un frhnas blanc 
saupoudrait les branches, comme 
de sucre à gâteau. 

Ephren et son père abattaient 
un érable, Les tailants d'acier dé- 
chirérent l'écorce lisse, mordirent 
l'aubier. entâmant peu à peu Île 
coeur du colosse, qui tremblait de 
la cime aux radicelles, Les der- 
nières fibres craquèrent, l'arbre 0s- 
cilla. Les -honmes s’écartèrent, et 
il s’effondra avec bruit, les bran- 
ches, du côté de la chute, se bri- 
sant sous.le poids, 

Les clochettes d’un traineau. 

C'était Jean, le dernier garcon, 
qui apportait le diner des bûche- 
rons. Ils mangenient ainsi, quand 
ils travaillaient au bois, dans une 
cabane de planches qu'ils s’y é- 
taient construite, et où ils sc chauf- 
faient pendant ie jour, 

—Le boulanger, dit Jean, est arri- 
vé comme: je m'appareillais: ima- 
gincz la nouvelle qu’il nous a con- 
fée...» ' 


Marie Beaudry qui a un cava- 
lier pour vrai, un docteur de la vil- 
le avec des moustaches poinîues et 
des guêtres... Il est venu mardi 
et parait que c’est sérieux... Le 
Toine a su ça de la Viau, qui la su 
du forgeron... . 
: Ephren ne dit rien d’abord, mais 
ses mains se ressérérent sur 

manche couvbé de Ta haché. 


du bois, com-! l’année précédente, quand elle por- 


“d'accéder au désir d’un 


1 


ee henri nr cn a comes dem ec 


Mariage: 


Le S mars, dé M Hermas Bour- 
goois avec dame Eliza Dumont, veu- 
ve de Félix Gontès. 

PSN, - - Aux dernières nouvelles, 
nous apprenons que M, Emile Wik 
vers à été opéré à l'hôpital des Srs 
Grises, à St-Boniface, et que son 
état est assez satisfaisant, Nous 
prions totis pour un prompt réta- 
blissement el un heureux retour 
parmi nous, 

HV en a qui disent qu'un forge 
ron ici ferait bien ses affaires, Avis 
à qui de droit, 


ET ae 


CUT KNIFE ET 
‘CARRUTHERS, Sask. 


ee L] 
, Si vous voulez savoir ve qu'est 
Famitié, nous vous conseillons, 


chers lecteurs, de lire la jolie fable 
de notre grand poète La Fontaine, 
intitulée: “Les deux amis, Rien 
n'est plus charmant que de voir 
Fun des deux amis courir à la mai 
son de son ami parce que dans ln 
nuit it a eu un rêve -. simplement 
un véve - dans'lequel cet mini seni- 
ble avoir besoin de secours, Quelle 
délicatesse dns cette amitié! C'est 
que Famitié est plus fragile que le 
plus bem vase de cristal, 

Nous avons refusé l'autre jour 
ai qui 
nous demandait de lui douner potre 
journal “Le Patriote de l'Ouest” : 
où plutôt non, nous le lui avons ct- 
dé mais seulement pour quelques 
heures et aprés avoir eu de lui la 
promesse Qu'il SV abonnerait lui- 
mème, 

éuites de méine, Jecteurs, ufin 
que toute La famille  frauco-cana. 
dignne sache ce qui se dit, se fait, 
tous les jours iei et Hi-bas à Qué- 
bee, Nous avons tous une faim itt- 
leHectuelle, beaucoup plus insatin- 
le que Ha faim matérictle, Le jour- 
nal est notre ami, sovons donc aux 
petits soins à son égard, C'est si 
facile en sonmmie de lui rendre ser- 
vice: abonnez-vous el faites par 
votre propagande abonner les au- 
tres, Vous remplissez Li, par votre 
2èle, ce que le bou Bialontaine nous 
raconte dans sou petit chef d'ocu- 
vre: de premier devoir de li véri. 
table amitié, 


me  —— — 


LAFLECHE, Sask. 


- M. l'abbé H Theunissen, euré 
de Clavbhank, qui vient de prècher 
un triduum à nos bonnes fanilles 
flamandes g laissé une impression 
très profonde.  Nôus espérons que 
ce bon et fidèle prêtre reviendra de 
temps à autre rappeler à ces bonnes 
gens les vérités fondamentales de 
notre sainté religion, HE fait si bon 
d'entendre parler du bon Diveu dans 
sa langue maternelle, 

Mme Laurent Morin, notre pré- 
sidente des Diunes de  Ste-Anne, 
nous est revenue de son vorage de 
PES. Comaue tous les pèlerins de 
la “Survivance”, elle dit qu'elle 
gardera longtemps le souvenir de 
ce pèlerinage religieux et patrioti- 
que, Quant à nous, nous sommes 
heureux devevoir au milieu de 


ne S'il avait entendu venir, se mit 
à ébraucher l'arbre tombé, Puis il 
demanda: | 

—Qu'est-ce que Er mére à envové 
pour diner? 

HH continua de couper les brau- 
ches, commencant par les plus frè- 
les, qu’il tranchait d’un coup, s’at- 
tiquant ensuite aux grosses C£ aux 
épaules des fourches, 

HU frappait de toute sa force, pres- 
sé d'en finir, de fatiguer'son corps 
pour s'empêcher de penser, Mais 
plus il tentait d’v échapper, plus 
son inquiétude le fauillait, L’atro- 
ce chose que son frère lui appre- 
nait Marie, la petite Marie, celle 
qu'il aimait, en voie de se donner 
à un autre Ce n'était pas possible. 
Et pourquoi Marie n'avait-elle ja- 
mais souflé mot de ce docteur ? 
Que lui était-il au juste? Où Pavait- 
elle connu? Chez des amies, pent- 
être à Saint-Nazaire, où celle aHaïit 
fréquemment ! ! TE s’expliquait 
maintenant les visites répétées chez 
le docteur Melancon, 

Peut-être aussi qu'il s’alarmait à 
tort, qu'il aexistait rien de sé- 
vieux entre Marie et cet étranger 
Mais pourquoi aussi, de son côté. 
sétait-il conduit si gauchement? 11 
n'avait jamais confié à Marie qu’il 
l'añmait, que son amour grandis- 


sait chaque jour en lui... Pas un 
mot. Il coût fallu dire son secret, 


vider son coeur, tâcher de savoir 
ce qu'elle pensait, elle, et s'il avait 
le droit d'espérer ? Comme il avait 
été naïf et niais! : 

De l'arbre, il ne restait que Îles 
maîtresses branches, qu'on scicrait, 
au godendart. Avant déposé sv 
hache. Ephrem essuya la sucur de 
son visage, regarda un moment le 
terrain dévalant vers la coulée. Les 
sanins ajourdis de neige, plovaient 
jusqu’au'sol, Des pistes de lièvres, 
rondes, reontournaient les souches, 
se croissaient ea et là pour se per- 
dre dans les broussailles, 

TH termina sa journée comme si 
‘de rien n’était, Ayec ses frères, 
abattit d’autres crables et des plai- 
nes, quelques hètres durs'à texture 
soveuse, ‘ Les billots étaient mis en 
deux piles. D'un côté ceux qu'on 
destinait à la scie ronde, de l’au- 
tre les plus petits, à couper en lon- 
EuËurs, . k 

Les hommes quittérent le hais a- 
ant la brunante, prompte à tomber 
en hiver. Le soleil n’était qu’une 
tache. rougeâtre, et ‘les piquets des 
clôtures, depuis longiemns, n’allon- 
geaicnt plus leur ombre étroite sur 
la campagne blanche, Le vent a- 
vait pétri et sculpté la neige. Elle 
dessinait parfois des courbes en a- 
rabesques, des arceaux fragiles, des 


demi voelicfs tremhlants. Puis la 
plainé enneigée reprenait deuce- 


ment unie où ravée”de plissures fi. 
nes, -: 

Après souper, ayant changé de 
vêtements, Ephrem ‘annonca qu'à 
allait au village, 11 se rendit déoit 
chez Marie, ‘ . 

Et dans le salon aux fauteuils de 
crin, où le bleu des catalognes iu- 
rait avec Îles cadres chocolat, des 
portraits de famille, il lui révéla 


le ltout, comment il s'était pris d’ami- 


tié pour elle un jour ensoleillé de 


è 


+ 


tait à boire aux moissonneurs. 
lui dit qu'il lPaimail, la  vénérait 
comme une stinte, la voulait pour 
femme, 1 la regardait humble- 
ment, avide et pressant, là suppli- 
ant de ne pas le repousser, de ré-: 
pondre à cel amour immense qui 
le dévorail. 

Elle fut interloquée, Ses veus, 
à mesure qu'il parlait, s'emplirent 
de larmes, Elle l'aimait bien, com- 
me un frère, mais non pas d'amour, 
Elle n'avail jamais songé, ‘pour 
eux, à la possibilité de s'aimer, 1 
fallait done qu'il cessäl de se tour- 
muenter à cause d'elle. D'ailleurs, 
il ne manquait pas de jeunes filles 
avenantes et courageuses, prêtes à 
s'établir, IE méritait une bonne 
femme, le bon Dieu lui en donne- 
ait une, 

Quand it partit, elle monta dans 
sa chambre et pleura longuement, 


x 


L'hiver fut rude, mais fit bien- 
tôt place au printemps, Les jours 
s’alongèrent sensiblement, E nei- 
ge sale fondit à vue d’ocil, Ce fut 
le. dègel, le réveil de ta nature après 
cinq mois de léthargie. Le vent tié- 
de romua doucement les branches: 
les chiens, sur'le seuil des portes, 
dormirent au soleil, le museau en- 
tre les pattes, 

Lu terre parut, prés des bâtisses 
d'abord, dans les pentes et dans 
les champs. Un soir, la riviére ge- 
lée craqua La ghi- 


sinistrement, 
ce commença de descendre au fil 
de l'eau, énormes morceaux ver- 
dâtres qui f'amoncelèrent dans Îles 
courbes, s'amincirent au soleil, re- 
prirent brusquement leur course 
vers le fleuve lointain qu'ils n'at- 
teigneraient jamais: 

Au village, le père Siméon exul- 
tait, Après les interminables jour- 
nées devant le poêle, où dans l'at- 


mosphère suffocante du magasin 
Viau, il trouvait bon. de. respirer 
Pair doux, d'aller fiérement sur 


les trottoirs de bois, sans crainte 
de glisser, assurs#nt ses pas de son 
énorme canne, IH arrètait à Péglise, 
causait avec Jérémie Ledoux, Pa- 
veugle du village, qui connaissait 
tous les paroissiens à leur marcher 
et se bercait patiemment sur sa ga- 
lerie, du printemps à l'automne. 
interrogeant le monde de ses veux 
morts. Le matin à dix heures, Pa- 
près-midi à cinq, on trouvait Siïmé- 
‘on à la gare, où une demi-douzai- 
ne de rentiers comme lui, aussi af- 
fairés que désneuvrés, se croyaient 
tenus de constater Parrivée qnoti- 
dienne des trains. Puis il repar- 
tait en quête d'émotions, regardait 
ferrer les chevaux à la boutique de 
forge, assistait chez le boucher, les 
jours de tuerie, à l'abattage des «- 
nimaux. 


Mais il s’habituait mal à cette 
existence routiniére et vide, Quant 


il voyait les travaux qui s’accont- 
plissaient sur les terres, les mem- 
bres lui démangenient, IE exami- 
nait le ciel: . . 

—Tiens, aujourd’hui, ce serait 
bon pour labourer jusqu’au soir... 
Pas de vent, pas de nuages... 

D'autres fois, il se parlait à lui- 
même, tracait le pragranme d'une 
journée: 


« 


fees 


Ses enfants mi font honneur, Dé: 
lt deu ont embrassé la vie reli- 
wieuse:; des autres sont sérivux et 
donnent le bon cacmple, Si toutes 
les mères de famille faisaient cour. 
ie elle, Les enfants ne seraient pas 
dans les vies du village jusqu'a des 
heures indues, Devcniérement Les, 
lreins et los vols se sont répétés à! 
Lafièehe: Les enfants et les jeunes 
gens qui ont été soupeonnés appar: | 
tiennent à des parents qui ont né à 
igé da surveillance de leurs en- 
fants, 

De passage au preshitère : 
Deux Révérends Pères Rédempto- | 
vistes de Ste-Anne des Chènes, Mu | 
nitoba: de Gravelbours, M. l'abhe | 
Bcclaire, M, Pabbé Poirier, MM. La: | 
casse, StArnaud, M. Hamon et s: 
familles de Forlanud. Messieurs 
Fournier et Janson: de Mesronne, 
M. le Dr Aubin, 
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WAKAW, Sask. 


Sancluatre de la petite Thérèse 


Me LM. de Round Hit, Alta. 
désire remercier Ste-Thérèse de 
PEulfant-lésus pour guérison obte 
nue après promesse de faire pu- 
blier, 


a AR 


| 
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GRAVELBOURG, Sack. 


CHRONIQUE DI 


LA PAROISSI 


* 
du Memorianm 


Le Tomas, à 10,40 heures ain. 
A jours aprés son décès, un service 
au été célébré à PFéglise paroissiale 
de Gravelbours pour le repos 
l'âme de M, Pabbé Pierre Gravol, 
fondateur de Gravelbourg Le vé- 
lébrant fut M. le curé Chs Maillard, 
assisté de M. Pabbé A. Leclaire 
connue ditere ct de M. l'abbé A Du 
charme comme sous-diacre, Les 
professeurs du collège et les réli. 
gieuses du couvent avec Hn groupe 
de leurs élèves assistaient, ainsi que 
les meinbres de ta famille du défunt 
et les paroissions, 

Ce service avait été recommandé 
par les membres de Ia Société de 
Saiut-loan-Baptiste dont M. l'abbé 
Pierre Gravel avait ôté le fonda. 
teur. 


de 


La soirée et la partie de eartes, 
organisées par un groupe de Dames 
de la paroisse le 7 mars à la salle 
des chevaliers de Colomb an béné- 
lice des Religieuses 
Sun, à 
STUE.00. 


Précieux- 
sonme 


du 


apporté Ta de 


Athlétisme: 


Le tournoi de “eurling" de Gru- 
velbourg à oblenu eelte année un 
suecès remarquable. Un grand 
nombre de visiteurs étaient à Gra- 
velbourg à cette oecasion. 

L'équipe de hockév les Fouilles 
d'Evable, de Gravelbourg, 4 rap- 
porté plusieurs victoires signalées 
sur les équipes Gtrangéres en des 
joutes brillantes au cours des der. 


; 
Soirée de charité: 


juous cette sérieuse mére de funitle, {nières semaines, 


-- Demain, si le temps coutinue 
beau, Noël pourrait ensemencer la 
pièce d'orge... Moi, qui m'ompé- 
cherail d'sover d'fr goudriole pour 
les bêtes à cornes, dans le défaut 
d'eôte, Puis, on se met à deux pour 
réparer los pagées des clôtures... 

1 S'arrètait au milieu de ses pro. 
jets, serrait Les dents, avait le geste 
d'asséner un coup de poing sur une 
{able : 

= -Ahf vieux mécréant d'estropic! 
pauvre bon à vien qui s'eré encore 
ardent comme une jeunesse! Qu'est- 
ce que l'as d'affaire à manigancer 
des plans qui te regardent pas... 

Sa pensée prenait un autre cours, 

Si c'était pas d'Marie! Dire que, 
Si elle avait voulu, on aurait pu ve- 
tourner su’ not" bien, et vivre tous 
ensemble comme avant... Moi, j'é- 
tais paré à établir Ephrem comme 
mon propre garcon... Mais non! 
Enfin, si elle Paime pas, c’est elle 
que ca regarde, kr petite, c’est pas 
nous autres. :. 

La déclaration d'Ephrem ne lPa- 
vait pas surpris, avait deviné le 
jeune homme, qu'il encourageait 
dans son coeur. Hi lui allait, ce 
garcon à Pit Brunet, qui ne buvait 
pas, ne sacraif pas, el connaissait 
comine pas un Son métier d'habi- 
tant, Le refus de Marie Pavait pei- 
né coinme une injure personuelle, 
Mais si elle ne Paimait pas, clle ne 
l'aimait pas. EU n'avait rien dit, 
I ne se serait pas marié, ui, avec 
une créolure qu'il n'aurait pas ni- 
méé! Etil évoquait l'époque éloi- 
gpée de sa jeunesse, quand il allait 
voiller, avec deux où trois juimes 
de ce temps-là, chez celle qu'on ap- 
pelait maintenant la mére Siméon, 

Dans lès jardins, les perec-neige 
balaneèrent leurs cloches déliea- 
tes, les narcisses junnies fleurirent, 
À l'ombre des bois se revétant de 
feuilles, dans les creux humides, 
les trilles blanches el roses se mul- 
tiphiérent, puis les sabots de la Vier- 
ge, dont la graine s'emploie en mé- 
decine, les prelots laiteux du mu- 
guct, des trientales étoilées, 

Du docteur Bellerose, Le pére Si- 
méon ne parait jamais, Celui 
venait à des intervalles irréguliers, 
quand Îles exigences de son ser- 
vice, —-connme Ï disait, - fui lais- 
| suient un moment de liberté, = Mais 

aiors, le vieux se montrait peu, et 
on Pentendait, au fond de la eui- 
sine, qui vidait bruvatmmnent sa pi- 
pe, H  toussait, retoussait, era 
chait, si bien que sa femime, trico- 
tant des bas de laine à côtes, le 
front penché sous la lampe, crovait 
devoir intervenir: 

—Vovons! vieux! c’est-v qu'tu 
des enrhumé? Pvas Le faire ehauf- 
fer une gorgée de micl, ou de la 
mélasse avec une rondelle de beur- 
re,.7T 

Marie, elle, était naïvement hou- 
reuse. Elle se rendait chaque soir 
au bureau de poste, dans Pattente 
‘inquiète des lettres d'amour. Elle 
ne voyait pas les garcons qui épi- 
aient, flänaient à la porte, Pentrée 
des jeuncs filles. Cachant les en- 
veloppes blanches ou bleues, elle 
entendait son coeur battre plus vi- 
te. . Des fois, plusieurs jours pas- 
saient sans apporter de lettre. El 
le repartait alors lentement pour la 
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Le plus ICICUR 


procurer 


Lafreniere ont 


M ut 
té frappé d'un deuil douloureux 
pau la mort de leur jeune Fils Fami. 
le, décédé an rommencenent de 


Mie 0. 


mars, à l'âge de quatre ans Nos 
Simpathies à ba lonille éprouvée, 
GHRONIQUE DU COLLEGE 
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Lagréals de février: : 
Philosophie: fer, M, Léo-Pol Ka 
hourins Je, M Arthur Modquin. i 
He Ponmne: fer, M, Erénèe Fouri | 


gs de M, Paul Piché, 
lère Forme: ter, M. Gérard Bent. 
regards de, M. Georges Darihoutt, | 
Classe d'affaires: Pers M. Joseph: 
Rossi Le M, Enelen Avotte, | 


Hé Commerciales for, M. Bus- 
ion BRouliane:s De M, Walter 
Rousselle, . 

bre Commerciales Der, M Paul | 


Pile Pétrantts Des M Maurice Li 
CU CES . 
Eléments: Der, ME Géesard Laplan 
tes Le, M, L'ethand Bédard, 
Widparatoires  Ler, M. Rofan 
Bonlinne: Je, M Victor Radoux, 
et ee 


VAL MARIE, Sask. 


À ceux qui désirent s'établir sur 
de bons homestecds 


Depuis de 9 mars une poulie du 
rateh 76 qui se trouve tout prés du 
village de Val Marie est donné con 
me honesteudt à ceux qui en font 
la demande au bureutt des Herres, 
soit à Moose-laiw, soil à Val Marie, 
Ces levpains sont dans des town. 
ships 4 et { des Pangs Det DE 

Bien que le chemin de Fer ne soil 
rendu que deparis un an, Val Marie 
est déj un joli village qui semble 
vouloir rivaliser dans sa eourse ut 
progrès avec ses frères nines se | 

à 


plaines de lOnest, Fest situé sur 
le bord de bai rivière blanche, une 
jolie riviere, toute bordée de petits: 
arbres qui donnent À ee village! 
un site des plus pittoresques, | 

C'est un avantage  inout dans: 
l'histoire de l'Ouest de pouvoir 
prendre de bons homestends à pro: 
xsiaité d'un village et tout le lonu 
du chemin de: for, HMälez-Vots, | 
chers compaarioles, de vecteillir 
votre part de ces bonnes terres à 


L'hiver n'était plus, Lo prin. 
termps, avec Les besoghes qui Pac 
compagnent était venu si vite 
qu'on n'avait guère remarqué [a 
transition entre les saisons. Les 
seuailles finies, les habitants pro- 
fitaient des moments Hibres pour 
charrovers 4 he ville du fourrage ct 
du bois, Entre temps, la terre fé: 
condante pourrissait Les grains, gor- 
mes des moissons prochaines, 

Et tout à coup, brusquement, Les 


premiers jours de l'été. Chaleur 
humide, insectes bourdonnants ef 
mouches en niwvriaides, les hanne 


tons autour des lampes, Les flours 


bleues de ai chicorée bordant Les 
routes poussiérenses, 
Lt 

Ephren, faciturne, ne neltail 


nins à l'ouvrage Pardenr autre: 
fois, Conune rien ne pressait dus 
travaux de la ferme, il péchait le 
lonss des grèves, où se perdait dans 
les champs, à la poursuite du petit 
gibier, 


Son fusil sous le bras, moins alt-; 
cer re 


tentif aux mouvements des 
reuis qu'i sa pensée, it allait à Pa 
venture, foubant less fraises inter 
Ses qui S'offraient, les carottes sant 
vages, le sainfoin eapiteux. La vie 


arvdonte de la cunpagne bruissait 
autour de fui, Dans les taitlis, de 


grosses araignées vertes tendaient 
leurs toiles, qu'alourdissait chaque 
soir de serein, Le vent apportail 
Podeur des fenx de branches. Mais 
Ephren restait insensithe au choses 


extérieures, Fo aait  pensif, en 
proie au al qui le rongeait, Un 


suisse nerveux, dos fuyant niarqué 
de blanc, s'assevail sur un piquel: 
des goglus se levaient dans le blé 
en herbe, égrenant leurs eris nitr- 
quois, Hi tuail rarement ces hes- 
tioles. se rappelait Marie cher. 
chant des fleurs, qui avait ramasse 
lichus, dans le trotsième pré 4 /guu- 
che, un imoineats jeune % fa patle 
conpée. 


passage tournait. Vraiment, elle 
erovait pas tuant Paimert. | 

Elle vécut dans un monde-irréel, 
Le soir elle se epnchait en songeant 
aux joies du lendemain, Fernand 


et l'enchantement se 


part, 
furits, 
neuves pour Îles choses, 


l'odeur de le campanne, 


des forêts lointaines, embrumée par 
le soir, s'évanouissait, Les moi- 
neaux.crinient dans les branches, 
Marie était confiante, Appuyée au 


+ 


elte lapereut, il lui sembla que Le 
ne 


vegait aprés diner, vers nine heure, 
prolongeait 
jusqu'à la minute redoutée du dé- 
air léger chacriait des par- 
Marie avait des tendresses 
Elle di- 
sait: l'ame les champs, les arbres, 
Son àme 


vibrait dans les inflexions de sa 
vois. 
ls faisaient ensemble de lon- 


sues promenades, quand la ligne 


GC 656 


quon pui 


4 2 do ou ete ee mes 1 


avintaigenses qui Vous sont offertes, 
rappelles vous que des premiers 
rendus sont toujours Fes mieux pure 
tages, 

DD EE 


MONTMARTRE, Sask. 
Parties de courtes UT 


Nous avons régulièrement nos 
parties de eartes dans notre salle 
paroissiale tenus des quinze jours, 
L'assistance est totjouts nombres 
se et par constaquent, les recellex 
de vel soirées sont très bonnes, Di 
manche prochains, de LE aura Hors 
li prochaine partie du cartes On 
dit que te progrunme de chant et 
de musique sera trés best ainsi que 
les prix qui .sront donnés aux heu- 
PEUX aignants, 


+ 


Retour 


Notre dévené cures ML OR A. Thé: 
Mint, est event ou milient de nous 
ir semaine dernières Tous les pa 
roissions sont henrens de voir res 
Venir que imilien d'eux enr vénéré 
enee et ui souhaitent leurs meil 
lues voeux de bonheur el de sun 
te, 

MOAS OU Breton. maire de no: 
tre village, est prevent parmi ous 
eu repris Da charge de ses nai 
es apres AVOIR DHISSE SOUS ONVHOANUCS 
de des mois chez ses parents "et 
anis de PSE, 

Net Mine Riva sont reve: 
pus aussi de leur promenade dus 
li province de Québec, 


Départ: 


M et Mine G, Gralon nous quit- 


lent pour aller vivre en Floride, 
Nous leur souhaitons suvets et 


bonbon dans leur nouveau séjéur, 
mais ous 0Sous espérer aussi que 
les pireonstanees permettent que 
cette brave finite nous revicimmes 
dans nn avenir prochain 


Aitlation 


M, 0, Hobert a aclieté Le nie 
Sin de ML Gratton et ses nsences de 
machineries, 

M A, Rioux u loué la proprié. 
lé de M, OC, SEC qui est située 
prés de la sienne, 


A 


CS 


lardaient, Hs retouraaient à pas 
lents, désireux d'élerniser Je fête 
ù dôte, rainant les pieds dons Ha 
poussières 

1H fut décidé qu'on irait à Va 
chute. Marie voulut revoir, en 


compagnie de Fernand, ce coiy de 
lerre où elle avait grandi, TS par 
Girent quatre dans un viril éqnipage 
emprinté du Soisin, La route 4ti- 
vait la rivière, qui avai des rer 
ments de moire,  L'éeluis bleu d'un 
martin-pécheur troubluit parfois 
la quiétude des roseaux, , 
Hs S'arrélérent ele Ouier Cha 
put, 4 la maison méme des Heaudrs. 
La lerigiére pénée les invita à di. 
ner, s'exeusunt de la simplicité de 
sa table, Réfusiés dans un eois, 
les enfants dévisagenient Les étran- 
gers de leurs vernis ronds, 
Mauve Chaput disparut it fa cn. 
, thirainanl à sa suite un pur 
con d'une dizaine d'années, ‘ous 
deux reparurent les bras chalbgés 
Le bouteilles de eussis ct de sirop 
d'érable. de pois de miel el de con 
ifitures aux tonidles jaunes, La fem 
me courulensuile à la literie, d'oû 
olie apart des senfs et  beur 
ve. Elle cut biontôl, avoes Le lard 
cuit et la sonpe qu'elle réchauffa. 
les éléments d'un menu sojoné, 
5 Le repas fut gai, servi dans da 
Peisine malgré les protestations de 
lu ménagére, es femmes se ra 
lcontérent les nouvelles du villas 
cf du rans, Dehors, d'impercepti- 
bles sautes de vent  agiluient us 
hranclies, 
| EE votre pere, denandia Cha 
put. il n'est pas mal? 
se seut mieux cet été que Jos 

années d'avant, répondit Jeanne, 
Mais dés que se, douleurs cesseit, 
il recongucnee à dire qu'il pourrait 


XI tculiver conte n'importe qui... 
Le docteur Bellerose ne venait Dj CAS ra que est dur pur 
æ docteur Bellerose ne venait lui... En tout cxs, vous pourrez fi 
pas souvent à Saint-Ephrent HS ire qu'y s'inquiète pas, el que les 
descendit un frais matin, libre! récoltes" promettent pas mal jus- 
pour huit jours, en rupture avec ses qu'à c'Pheure... Si seulement 
obligations professionnelles. Mas iouilluit plus souvent. : 
vie Pattendait à la gare, Quand : 


| Marie, eontinua Jeanne, qu'est 

je que tu dis de ba crème à madame 

À Chaput? Faut être en campagne 
pour en trouver de la pareille, 

Marie acquiesea, puis se tournant 
vers Fernand: 

Regardez la chatte qui voudrait 
nanger..…. 

La chatte, une chatte d'Espagne 
au poil vas, se frottait l'échine ans 
barreaux des chaises, les veux sup- 
pliants. 

Pauvre minette, tu 
tantôt... Les rois avant les priteous, 

Après diner, il fallut visiter le 
jardin ef les bâtiments, Madime : 
Chaput fit adinirer ses plants, de 
concombres et Ta taille de son blu 
d'Inde. Marie sonpesa des melofis 
gros comme:le poing, crogua, des 
grasseilles vertes, 


MANETTES 
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j 
| (à suivre). + À. 


Prince-Albert 


__—-Sa Grandeur Mgr Charlebois. 
OM. vicaire apostalique du Kec- 
watin, est parti pour PES, dans 
Vintérêt de son Vicarint, Avant $on 
départ, Mer avait lPamabilité de 
nous avertir qu'il ferait le vovage 
de Chicago avec “Le Patriote”: ce 
sera notre premier pélerin, 

Lundi apres-midi, dans le sou- 
bassement de la cathédrale, les en- 
fants de l'école séparée dans une 
petite réunion tout intime, offri- 
rent à Sa G, Mgr Prud'hommwe, des 
voeux anlicipés à l'occasion du 19 
mars, fête patronale de Sa Gran 
leur, 

Le programme portail en pre 
imiére lione une cantate invitatoi- 
re à célébrer ce beur jour par des 
ghants d'allégresse., Suivait un din- 


ne 


Jogue en anglais: Deux garcons dé- 


sirent faire à Dieu une bonne prié. 
re aux intentions du héro de la lé- 
tes ils se consultent sur Pobiet de 
a demande à faire, Serge fa vi- 
chesse? les honneurs? de plus gran- 
des dignités dans la hiérarchie ve 
clésiastique?... Finalement, nos 
deux bambins tombent d'accord 
ils prieront de ciel de réaliser tous 
les désirs de Sa Grandeur cet 
rendre les enfants sages et pieux 
pour réjouir son ecocur de prélre et 
contribuer à son bonheur, 

Après un nouveau  vouplet 
chant, paraissent sur la scène 
vingtaine de petits gureons et filles 
qui se concertent pour honorer, 
eux aussi Mer l'évéque, Une fil 
jette à Dien eucifff une pleine evr- 
boille de fleurs mais ‘ 

SU lui faut de plus dans sa tète, 
Composer un débit charmant!” 
Voilà qui embarasse les pelits”: 
un “grand” vient à Iour serours ef 
se charge du compliment, Une bel 
le marchande arrive aussi à ce mo- 
ment pour compléter ke provision 
de fours ot prodigue les serbes pare 

fumées, 

Tout ee petit monde esl enfin sa- 
isfait? Non, uue ‘movenne” désire 
ntieux encore que les fleurs qui pus- 
sent, elle veut offrir 
.."Cn impérissable trésor, 

Une fleur qui ne se flétri pis, 

Cette rose qu'on nomme bonheur 

icihas'*, 
Le ciel condesecent aux voeux des 
enfants: un messager célesie nppa- 
rait el promet de se faire auprés de 
Dieu teur interprète et de lui por- 
ter leur prières mais avant de re- 
monter lâ-haut les avertit d'être 
bien sages S'ils veulent être vxaucés 
car, dit-il, 

“C'est par vous qu'il est heurons 

Tüchez de Le bien retenir!" 

Le compliment est terminé el ré. 

. cHé au non de tons, 

Louunges,  souhails. promesses, 
tout x est! Mur daigne sourire ct 
bénir, 

Un dernier chant: éebho du coeur, 
résume tous les voeux et fait mon- 
ter au ciel une suprème pritre: 

“Fuisons monter vers Dieu une 
ardente prière, demandant que là 
hat, dans le ciel de Jésus, du bien 
qu' nous nu Fait ici bas sur ba ter- 
re, il soit récompensé dans la paris 
les élus". 

Avec su bienveillance ovsinaire, 


de 


Mer remercie en termes aussi dé-| 


Hcats que paternels; puis de toute: 
les âmes s'échappe une fois encore 
la vibrante acelamationf Vive Mon- 
seigneur! | 

- Une partie de cartes organiste 
par quelques dames de Prinee-Al. 
bert, en faveur de PACTC, avait 
lieu lu semaine dernière au soubas- 
sement de la cathédrale du Sacré- 
Coeur, La soirée était présidée pur 
Mgr Brodeur, PA, V.G. ’ 

l'Association des Hailicrs 
ed Deer Hill et de Davis ont tenu 
des assemblées dans le but de s'as- 
surer de fa quantité de fait que ces 


localités peuvent produire et des 
movens de transporter ce Hit à 


“ Le Patriote ” au Radio 
POSTE 10BI--250 mètres. 


PROGRAMME DU 91 MARS-—DE #8 A 9 HEURES DU SOIR 

Nous n'avons pas encore reçu les échos de notre dernière sé- 
ance, mais nous ne doutuns pas que vous avez dû saluer avec jote 
l'apparition du chant et de la musique. 
de nos artistes, nous espérons profiter de leur gracieux concours 


à chacune de nos séances. 
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| 

| fut évadiée par le Prince-Albort Ha 
Î 


| REGINA, Sack. 


de, 


lablir une beurrerie dans un ave- 
air assez rapproché. 


À Ja fin de Passemblée de Davis, 
on forma une nouvelle association 
conntie sous le nom de fa South 

| Prince-Albert Horse Brecders Club, 
: Une autre réunion dans fe but 
} d'établir une beurrerie à Prince-Al- 
ibert, eut aussi lieu à Red wing où 
UM, P. St Arnaud, gérant de la Ban- 
ique Canadienne Nationale adressa 
ia parole à la population canadien- 
\no-française, ‘ 
| L'étoquence enlrainante de no- 
tre dévoué promoteur de l'ACE.C. 
| eut tôt fait de gagner Les  svmpa- 
thiecs de Pauditoire, et tous se ral. 
Hérent au projet, 
* L'Association conservatrice de 
Prince-Albeft vient d'annoncer 
| qu'ette ne ferait pas d'ouposition 
ia fa réélection de Phon, FT. €. Da- 
vis. M. Hall, chef local des pro- 
turessisles, avait Fait one déclara- 
Îlion semblable, il + a quelques 
jours, 
L . La chorale de  Prince-Albert, 
qui. Fan dernier, sous Phabile di- 
irection de Mine JE, Mortier, 4 
remporté le trophée de 14 classe 
Fret. vient d'avoir sa premiére pra- 
que en vue du prochain festival 
Laui se Hiendra les 19 99 ef 21 juin 
dans notre ville, 
Un enfant de quatre ans, Mike 
E Munezes, fils de Chs, Maucezes de ba 
trujzième rue Ouest, a sativé sa pe- 
ile soeur àavée de Six ans qui ve- 
[nait de passer à travers Ja glace de 
ia rivière près du pont du CNR, 
l Dimanche, le poste de radialo- 
nie de PrinerAfbert a été passable- 
oment occupé. Pour sa part, “Le 
; Patriote" a émis un joli Drogrtntite 
lui, espérons-le, aura Cité gotté par 
itous les amateur, 
| EÉtaient de passage à Prince- 
Albert, le PB, Cozanet, oi, curé 
de BattlelordXordi le RP, U, Si 
imenttt COLE. curé de St Léon de 
Jack fish; M, Fabbé Paauel. curé 
de Blain Lake ef M, Pabbé Bernard 
le Bollevue à fa tète d'un groupe de 
{ses paroissiens,. 
- les directeurs de ln Société 
d'agriculture de Prinee-Alhert sont 
invertis que l'allocation  sgouvernes 
inentale naux expositions annuelles, 
classe "D vient d’ètre réduite à 
{LEO Ainsi au lieu de recévair 


€ 
2,654, da gouvernement, la Sacié- 
f 


| 

| 

Dre rceevrait qe SE000 pour son 
LES de 1926 - 


6. 
Le secrétaire de la Société a im 
médiatement téléphoné aux [fono- 
raddes Kins et Motherwelt deman. | 
dant due lexpositiôn de Prince-Al- 
hert soit raitée avec un peu plus | 
de justice, 
Diiianche soir, ta 
Prince-Mberl donnait un maenifi- | 
que concert, au théâtre Strand, aui: 


fanfare de | 


dio Club et eharma ous Les ama-| 
tours de musique du distriét et des} 
environs, 


| 


Sa Grandeur Mar Mathieu 4 lais- 
sé Québec lundi soir, pour Mon- 
tél, Foronto, Winnineg et Régina, : 

M. Fabbé Alfred Rov, vicaire à! 
tPonteix, était de passage à Résina! 
‘lundi, Lo der juin dernier. M. Fab} 
bé Rav avait le rare privilege d'è- 
{re ordonné prêtre à Rome par son 
archevègue Mgr Mathieu, et en pré- 
sence de Mgr Prüd'homme de Prin 
ce- Albert, 

4 Québec, Mor Matticu ful Le 
héros de plusieurs réceptions ant 
du parlement provineial que de so- 
cités pariieulticres, Un déjeuner 
ontr'uttres auquel assistoit Thon. 
A, Lapoitute lui fut offert pur Fhon, 
M. doscph-Edouard Porrault Le 
ninistre dde la Colonisation el des 
Mines et Pêcheries, fit du héros du 
banquet et du ministre de Ja Jirs- 
jtiee nu éloge délient, . 

Nous avons eu le plaisir de re. 
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Grâce à la bienveillance 


D 


Re 


Ne manquez pas d'inviter vos amis afin qu'ils aient l'avantage 
d'entendre du franeais, El en ecireule si peu dans l'air qu'il faut 
que le plus grand nombre en profite, 


PROGRAMNT 


Viatique Clhhaminade 
Madame C. Laporte 

IELa voix du “Patriote: M. £-E, Morrier. 

EH Notre fangue-R. 1, Cbhald Langlois, O AL 


1V—Ch ant: 


EChant: 


Pourquoi Chaminade | 
Monsieur W, brodeur 
V-—Ne puis-je pas tout lire. M, l'abbé, Ant, Baliberié, 
VI Choeur: Sancius de La Messe de Ste-Cécile de Gounod, 
à Chorale de la Cathédrale, 
VIlI--Les Marivrs Canadiens. M, l'abbé Girouard. 
VI Une petite lecon de eatéchisme, 
Le Crucilix , 
Mme J-E. Morrier et M. Albert Lachapelle. 


IX=Duo: Faure 


PROGRAMME DU 


SVive Le Patriote” M, l'abbé Erny 
Mesdames © Laporte et W, Brodeur, ‘ 
Messieurs W. Brodeur et Albert Lachapelle, 

IE—La voix du ‘’Patriole". JE: Morrier. 

ill-Causerie: La Saskatchewan terre du blé, 

M, Georges Michaud, agronome provincial. 


IV—-Salo de violon, . | 


28 MARS-DE 8 A 9 HEURES DU SOIR 
J—Quator 


V—Causerie: Trois grands devoirs. M. lPabhé Ant, Laliherté, 
Les Rameaux Faure 


VE--Ghant: 
M. Albert Lachapelle, . | 


VII—Causerie: Nos Martyrs Canadiens (suite) M. l'abhé Girouard, 
VIII—-Une petite leçon de catéchisme, ! . 


IX— Choeur: Gloria de la Messe de Marzo 


Chorale de la Cathédrale du Sacré-Cocur. 


2222 que qu rm 
A — 


vovaige de hi "Survivanee” et d'une 
tournée de conférence dans les tot 
ièges de Hi province de Québec. 


emmener e cne 2 8fe ne 


Mgr Charlebois en 
PEst 


Le Pas, Man, -$S, Grandeur Mgr 
O0, Charlehois, OM, Vicaire apos- 
talique du Keewatin, vient de par- 
tir pour un vovage d'affaires dans 

Est, 

H s’est arrêté en route, dimanche 
dernier, à Réginu pour s'entendre 
uvee Le gouvernerment provincial 


rotite pour 


pitul qui doit se construire à l'Ile 
ñ-lr-Crosse, 

De là, Sa Grandeur se dirigera 
sur Winnipeg el Montréal. 


Le premier ministre Gardiner 
Eromet son concours 


Régina, -- Le premier ministre 
de li Saskatchean, l'hon, Gardiner, 


| a promis son concours le plus actif 


äi une délégation de l'Association 


alpir Miller 


Primce-Albert,. s ask 


| 


é d'Agricnlure de Prince-Alberts de Ha Sasatchewan au sujet de lho- 


Vente 


& 


Habillements 
AKe siècle, 


Nous avons choisi parmi no 
XXe siècle toutes les séries incoin 
grande vente à sacrifice, - 

Ges habits sont tous Faits à 


Etoffe de première qualité: 
uni où de funtiusie. 


mées par Les hommes corpulents. 
Prix réguliers E38 50, $42,5 
FOUS OFFERTS A... 


pour 529.50 


meilleur matériel que lon puisse*trouver, 


Nous avons toutes les grandeurs, + compris celles récla- 


EMPLOIS DEMANDES 


Dre ue = 
HOMME d'expérience dans le me 
uicincnt des fracicurs de touts 


È 


© 
L L TOUTES DEMANDES marque, demande emploi pu 
i Î à E Li Location maison, chambres, la prochaine saison, Satisfaction 
pd imagauins, ele. garantie, S'adresser à P, Ep 
…—À vendro, Perdu, Trouvé, Boite 149, Clstow, Sask. 391.P 


etc.— 

25 Mots on moins, 50 cout. 
Un sou du mot additionnel, 
La même annonec, 5 ineCr- 


- FERMER. DEMANDE 


ET 


a _ 
BON HOMME connaissant bien tou 


« e tions pour $2.00, a MES les gravaux de la ferme. Po 

à À NAISSANCES, DHCES, MES conditions, adressez-vous à Y 
S € ia mal, SES, REMBRCIEMENTS— |||. Joseph Cochet, Si-Lons Ga" 
50 sous par insertion. Br à 5i-1.c 


DEMANDE 


HOMME 


INSTITUTEURS DEMANDES 


Les Commissions scolaires qui dé- 
sirent des instituteurs bilingues 
particulièrement les instituteurs 
de cette catégorie qui sont sans 

- emploi sont priés de comrauni- 
quer avec le Chef du Secrétariat 

‘de l'A, QC FF, €, as du “Patriote 
de l'Ouest”, Prince-Alhert, Sask, 


SION DEMANDE pour le district d'é- 
-cole séparée d'Édant No. 9, une 
institutrice qualifiée pour ensei- 
gner dans la Saskatchewan,  Sa- 
laive offert $1000.00 pour année 
seslaire à commencer le G avril 
1926. Pour tous renseignements 
s'idresser à #, M. de Montarnal, 
Secrétaire-trésorier, Edam, Sask. 


29-1-2-C. 
ON DEMANDE unc institutrice en 


tholique bilingue possédant certi- 
fieal de 2éme classe pour la Sas- 


tre stock d'habits d'hommes 
iplètés et les offrons dans ane 


la main, el la doublure est du 


, Bonnes références ex. 
S'adresser à M, A. Bayet, 
51-3-P 


laine, twee: où estame: tissû 


ù 


} et: #45.00 


soin d’une enfant de dame ivsti- 
tutrice. Deux chambres à entre. 
tenir, Six milles de Ponteix 
S'adresser à Madame À Tourigny. 

 _ 52-1-p 


nn 
MENAGERE DEMANDEE 


529.50 


nees, 
Palo, 
PERSONNE fiable pour prend 


RARES 


qu'une nouvelle édition de Pattra-s 
pe-nigaud classique. Tant il est! 
vrai de dire que pour faire fortune 
vaut encore autant suivre. le con- 
seit du bon vieux Lafontaine: ‘Tra- 
vaillez prenez de Li eine”. 


L'Eglise et ses détracteurs 


M, Jos, Bernier 


Winnipeg, -— “Les individus, Ja 
société, PEtal ont. fait lausse route; 
ils out voulu se soustraire aux com- 
maudements el au contrôle de l'E 
glise, Pourquoi? Parce que }ohser- 
vance de Ja doctrine chrétienne de- 


“imande des sacrifices et parce que 


du chemin de fer StPaul.-Xorth-: 


Baltleford, pour a construction des 
S5 milles de voie ferrée qui rclie- 
raient les deux troncons de cette 
ligne, 

Les 43 districts — 20 on  Sasal- 
chewan et 13 en Alberta —- que dei- 
servirait cette ligne, sont unanimes 
à demander le parachèvement de 
cet embranchement, M. Gardiner, 
en sa qualité de ministré provincial 
des chemins de fer, et M, Dunning, 
en sa qualité de ministre fédéral, 
om promis tous deux leur con- 
cours, 


een men PS 


Encore une histoire d’héritage 


Plusieurs personnes d'Ontario et 


l 


de la Saskatchewan vicnnent d'ap-] 


prendre à leurs dépens qu'il 
faut pus croire Irop facilement aux 
“oneles d'Amérique’, 
quète, il résulte que 
cession Edwards de New-York n'est 


Une 


l 


le sacrifice est lourd à porter, Au 
lieu de chercher à détourner le 
peuple de PEgli 


ise, en fui chantant 
dans des oreilles que celle-ci à 
manqué à sa mission, Pon devrait 
plutôt l'aire un. effort souverain 
pour l'allires dans Penceinte de 
PEglise; la société ne s’en porterait 
que nücux, Mais cela ne 
pas l'affaire de ceux qui veulent 
inenér Les fautes à leur guise, L’E- 
glise est fa pierre d'achoppement 
où se briseraiont Jours efforts: et 
pour faire accepter par Iles masses 
leurs doctrines subversives de l'or- 
dre et de la stabilité, is ne voient 
qu'un inoven efficace, c'est de faire 
croire aux fouies que PEglise s'est 
rendue indigne de sa mission ct 
qu'il laut la quitter. Je srinsurge 
contre ce mouvement et je  erois 
qu'en Île faisant je remplis mon de- 
voir de chrétien." .: Jlon, Joseph 
Bernier, député provincial de 


} 
Conrageuse profession de foi de 
s 


Boniface, à li législature Qu Ma- 
üitobu, Fe LE février 1026. 


Trente millions er or canadien 


New-York, — Au cours des deux 
dernières semaines. trente millions 


ue on or canadien ont été transportés 


aux Etats-Unis, On dit que cel,un- 


D'après en-i voi de métal précieux à été 
li fameuse suc-; 


te de fa piastre canadienne, 


ne pe a 


région qui paierait vite son 


chemin de fer 


SE Paut des Métis, Alta, Il est 
nord-est de St-Paul des Métis u- 
ne région de lacs poissonnenxs et de 
lerrns d'une extraordinaire fer- 
tilité, Limitée au nord par Ja riviè- 
re Castor, el séparée des régions en- 
vironnantes par une ceinture de 
nes, de ravins profonds, et de ter. 
res sablonneuses, Ia plaine de Bon- 
nyville et du Lace Froid, s'étendant 
sur plus de 40 iwiüles de lonsueur 
par une fargeur  movenne d’une 
quinzaine de milles, offre A l'ovil 
Pan des plus beaux pavs que l'on 
puisse rèver, Nulle part ailleurs 
beul-on voir champs plus fertiles, 
plages plus betles, lacs plus remplis 
do pibiers, horizons plus purs et 
plus uais. - 
Li longucur et la difficulté du 
trajet entre SI-Paul el Donnvvilie 
ont rebulé bien des colons atÜirés 
par les rapports élogieux qu'ils ne 
vaient entendus de coite contrée ; 
mais nos compatriotes ont Pendu- 
éaince plus grande el se sont déjà 
tailles deux belles paroiises, l'une 
à Bonnyville ot l'autre à S Joseph: 
une troisième est en formation au 
Lace Froid, 
De pays idéal de Pélevage, cette 
Blaine par La disparition uraduelle 
de la forêt et li culiure de fa terre 
est devenne Pune des régions de 
cullure mixlo les plis prospères de 
Voucest, maluré son grand éloigenc- 
ont du chemin de fer, Déjà une 
beurrerie établie au village de Ron- 
nvville fait des affaires d'or, ei 
verse chaque inois un flot contintt 
de chôques substantiels à l'entre- 
prenante el lhorieuse population 
des alentours. Une église des plus 
coquettes dresse son joli elocher 
aux abords du village, qui se mire 
le jour dans les eaux limpides de 
son ae et s'ilumine le soir com- 
me des grandes villes de nombrou- 
ses sonpoultes électriques, De spa- 
cicux el riches magasins niettent à 
la portée des gens tous les objets 
uianufacturés, {es fruits, etc. que 
l'on peut trouver ailleurs, ct font 
miroiter aux veux dès dames dans 
des élnlages savants les dernières 
crértions de hi made, Une école sé: 
parée, un pensionnal et un hôpitai 
complètent Pavmaturs  relipiouse, 
édacationnelle et sociale de a lo- 
catité. . 
[ne manque en samne à ectte 
région qu'une ligne de chemin de 
fer, qui prendrait chez elle Pabon- 
dance prodigieuse. de ses produits 
pour les porter sur les marchés. c6- 


| 
| 
| 
| 


| 


loignés. Cet cobranchement--qu'il 
parte de.$, Paul où d'un autre en- 
droit — traverserait de son point 
initial à son terminus disons le! 
Lac Froid, qui fournit à lui seu) des 
chars et des chars de poissons cha- 
que hiver -- un pays entièrement 
ouvert à La cure et peuplé par 


fait 
pour couvrir la dépréciation récen- 


lune des populations les plus labo- | 


ricuses et les plus svmpathiques de 
l’ouest, IE ferait prendre à cette! 
région déjà riche, des développe: 
ments considérables, et en retonr 
celle-ci se chargcrait de remplir 
continuellement ses trains de fret 
et de passagers ct d'en faire lun 
des plus payants de tout 


le réseau 
des chemins de fer nationaux. L 

Déjà l'idée est lancée. Plusieurs 
délégations se sont rendues à. Otta- 
wa, une autre SV rendra bientôt, 
Les autorités de l'Alberta sv inté- 
ressent, celles de fa Saskatchewan 
Y sont svinpalhiques À eause du 
raccordement qui pourrait ensuite 
si facilement S'opérer entre Big Ri- 
ver ol le Lae Froid, 

FL faut espérer que ta vaillante 
popiiation de celte riche contrée 
verra bientôt ses démarches abou- 
tir, et son ambition se réaliser d'ap- À 
porter enfin sa quote-part à là pros- 
périté générale du Canada. par l'ou- 
verture dun débañehé à la sura- 
bondance de 56s produits, 


Cordiale bienvenue à notre nouveau magasin 


LE PLUS GRAND ET.LE PLUS COMPLET DES MAGASINS À RAYONS DU NORD DE LA 


Dans quelques jours nous occuperons notre nouveau mag 


fous nos clients, anciens .et 
rez faire vos achats avec conti: 


VOS COMMANDES PAR LA POSTE RECEVRONT UNE ATTENTION PARTICULIERE. 


l—— 


katchewan, Dites. expérience et 


salaire exigé. S'adresser à Gé- 
AV UUES F rard Roussel. secrétaire, Ecole 
Le os Vimy Itidge No. 3895, Turtleford, 
se £ Sask. 52-4-P. 

“ 


L'ECOLE SÉPARÉE catholique de 
"Meyrobhne, désire institutrice ex- 
périmentée avec certificat de deu- 
xième classe permanent, Ouver- 
ture semaine siprès Pâaues, Men- 
tionnez dans premiére lettre, cer- 
tificat, références et salaire  S’a- 
dresser à M © Van Elslande, 
Mevronne, Sask, -(:, 


COMMIS DEMANDE 


se ns 
ON DEMANDE immédiatement un 
jeune homme d’une vingtaine .d’an- 
nées et sachant bien le français 


et l'anglais. S'adresser à Boîte »: À VENDRE 

Mes, Patriote de POuest, Prince | 

Albert, Sask, 1-C BON, TRACTEUR MeCormick-Deer. 
Rs | ing 15-30, modèle de 1925. Scutle- 

BRUXELLE ‘Le Soir”, def ment que 25 jours d'usage, Ga. 
Bruxelles, annonce que M. Louis] ranti sous {ous rapports. - S'a- 


dresser à P, E, P,, Boîte 140, 
Elstow, Sask. 49-1-P, 


OUI, MESSIEURS A.MARCELIN ! 
Belle terre à vendre située à un 
mille et demi du beau villege de 
Marcelin. Bonne maïson,. bonne 
étable et bonne eau, Une vérita- 
ble aubaine pour une famille ca. 
nadienne qui cherche à s'établir 
dans un centre. florissant.: S'a- 
dresser à H. Brussean, Marcelin, 
Sask. -. 50-1C 


Bastin, consul général de Belgique 
à Paris, atteint par la limite d'âge, 
"a prendre sa retraite. ‘ 

M. Bastin n'a fait qu'un seul pos- 
te, celui de Paris où il est né, de 
parents belges, en 1860. 

Ce fonctionnaire d'élite est un 
francophile de toujours et totite sa 
“arrière est un cffort pour l'entente 
fraternelle de la France et de Ja 
Belgique. 


M. ALBERT LACHAPELLE, bas- 
se chantanie, qui interpréta diman- 
che dernier au radio les stances de 
“‘Lakmé”, et se fera entendre dans 
nos prochains concerts, 


LES NOUVELLES EN 
QUELQUES LIGNES | == 
.. Marché aux grains de Prince. 
STE-WALBURG, Sask, —- On an- Ab M 
nonce à Los Angeles la: mort de è e 
Mme J, Lafond. Mme Lafond était No. 1. 81.25: No, 2, 81.20: No. 3. 


Dumas, Sask., un édifice de di- 
mensions suffisantes pour bouche- 
rie, magasin général et maison 


la fille de M. Janis, bien connu No. 1. si C mag 1 
dans tout le district de Turtleford, | 113; No. 4, S1.05. d'habitation. Comprenant aussi 
‘ M - RE aux xl d un abattoin, matériel complet et 

REGINA. — Rolph Brighty de arche aux grains de 50 acres clôturés en fil de fer 
ne 1 rats de 8 croisé, Prix $3,000.00.  Condi- 


Moose Jaw, gérant de la bourrerie 

Caulder à été élu gérant général du 

cartel avicole de la Saskatchewan. 
. 


Winnipeg 
Amber durum. Ko. 1, 1,42 1-4; 
No, 2, 1,40 1-4: No, 3, 1.39 1-4, 
Red Durum., -— No, 1, 1.22 1-4: 
No. 2, 1.20 1-4: No. 3, L16 1-4, 


tions faciles. 
les Meat Market, Wolseley, Sask. 
51-1-C 


BON ‘TERRAIN avec habitation à 
deux étages ainsi que grange 4û 


FRAMINGTON, Mass.—Le couvent | 
des Soeurs de St Joseph à Bothanv, 


vient d’être détruit par le feu, Les N 1 Ce onriété, située à 

sutoé Célécant à lé. -—— No. rd, 1.51 1-4; No. X 09 Cette propriôté, située à 
pertes s'élèvent à $200,000. o Re 12 pont LS1 143 D mille et derni du Village de Deb- 
pe pe =, : No, 4, 1.33; No. 5, 1.23 3-4: No, 6.[ ‘den, est idéale pour culfure mix- 

lORONTO. — Le juge Couts-| 179 {4 four ae 92 1.4: di N nt te. HN y a environ ?8 acres de 
wortk a condamné 1 e-aérant def gt? 5° , défrichés. Bonne fromagerie dans 
banque Harold If. Coffey, de Avoine — No. 2, GW. 48 1-8: No.l le Village. r Pour plus de rensei- 


Sehomberg, Ont. à sept ans de pé- gnemenis adressez-vous à Banque 


8 CW., 42 7-8 : etra 1 ‘rage, 
{ de LR TS 5 ct fourrage Nationale, Debden, 


nteneiere Dour faux et vol d'envi- in RU Ne, 1 fourrage, 40 5-8; No.! Canadienne ï 
On Route 2, 37 3-8 : rejetée, 735 7-8; voic,| Sask. 2-3-P. 


46 7-8. 


MONTREAL, —- Le Pretorian, un} pps — No 


+} 


des plus vieux paquebots servi- . LT dede ble, écurie, remise, garage avec 
ce du “Saint-Laurent un le EUR FC, 55 1-8: rejetée, 52 1-8; four-{ Les agences de machinerics et au- 
dont le ‘nom était parmi les plus [48e 51 155 RE 3 94: N 9 tres. Hi suffit de $3000.00 comp- 
familiers, il v a quelques années, ne NO ANS, 94 No, tant. Bon centre canadien—suir 


 srande ligne de chemin de fer. 
S'adresser à Boîte J. A.R,, Patrio- 
te de l'Ouest, Prince-Albert. Sask. 


vient d’être vendu -pour la somme 
de onze mille livres sterling, en 
Angleterre. 


ZA 72 


ST-ARMAND, Misisquoi—L'église 
paroissiale a étè complétement dé- 
truite par:un incendie, 

La population entière se dévoua 
au sauvetage des objets du eulte 
auc l’on réussit heureusement à 
mettre en liou sûr, . 


FERME de 350 acres tout clôturée 
avec habitation et. bonne eau, si- 
tuée à six milles de Ponteix, Sask. 
Arbres, autour de la cour. Of- 
forte à 820,00 de lacre. S'adres- 


* ser à Boîte 105, Ponteix, Sas p 


+. 
Marché aux animaux de 


* Prince-Albert 


Marché ferme et demande honne. 


= ST ee € 


TE An tR lRel 
A VENDRE pour cause de décès, à 


S'adresser à Wolse- 


» , . PE . 3 
MAGASIN et maison privée ensen- 


Caron, ministre de. 
partira le 1 


nouveaux sont assurés de la plus fr 


OTTAWA. —-La commission d'en. 
cuête sur les droits des Provinecs 
Maritimes sera bientôt nommée par 
le gouvernement fédéral, ‘ 


MONTREAL, — be R, P. Antoine 
Bernard, CS, V. vient d’être char- 
ge du cours de lPistoire de PAca- 
die à fa faculté des Lettres de PU- 
niversité de Montréal, en rempla- 
cement du Dr Aucoin, décédé 1] v 
a deux ans et qui en était le titu- 
aire, ’ 


QUEBEC. —  L'honorable 


au Congrès international 


SASKATCHEW AN. 


TE, i 
PAgriculture, [Orufs frais 40e, la de 
5 avril pour la France Beurre: 35e. la 1b. 

où il représentera la province de Volailles: 

Québec 
de l'agriculture, 


asin sitné dans l'Edifice Agnew où 
anche bienvenue et où vour pour- 
ace. .Natre Stock sera des plus considérables et des plus complets. 


140 Onzième rue Quest 
PRINCE-ALRERT, Saskatchewan . 


Pores gras, prix incertain, autour de 


DANS UN. bon centre canadien- 


512.10. ; | 
> f rnçais. forge nu gpaison à ou 
É i prix modéré, Je désire nroccu- 
Marché aux animaux de per exclusivement des automobi- 
Winnipeg les, S'adresser à H, Charbou- 
neau, Beaumont, Alta, LE 
Recu: 2,650 bestiaux: 1810 pores | PV HRPTIS 


A VENDRE graine de treffle d'o- 
deur à fleurs blanches, (Sweet 
Clover) nettovéce, scorffiée: en sac, 
9 sons Va livre. F. Luhard, Von: 
da, Sask, 1-3-P. 

DANS UN centre canadien-français: 

boucherie avec écurie, glacière. 

abattoir. Tout complet — seul 
seul boucherie. S'adresser à Boite 

32, Val Marie, Sask. 1-5-P. 


Li ie, Sask. "1" 
MAGASIN général à vendre. Ex- 


Marché plutât fai- 


ot 68 agneaux, 
Pores 


ble, mais prix assez bons, 
gras, S12,60, 


ee LES 2 


Marché de la fermière 


et 


, Patates: 40c le minat; 
Autres légumes: 60e, le minot, 


4 


poulets, 20 à 26e, Ja Ib.: 


oies et canards: 20e, cellent commerce. S’adresser 
= ee M. Lemieux, Alida, Sask.  1-2-P 
=. nes 
PROPRIETE A VENDRE. 


RE 


SITUEE dans l'un des plus anciens 
‘et des plus prospères villages de 
la Saskatchewan. Population en 
grande majorité franco-canadien- 
ne, Eglise catholique, couvent, 
êcole bilingue (Avec enseignement 
secondaire) Une bonne maison 
de huit pièces avec véranda sar” 
nie de moustiquaires, bon puits, 
garage, table, glacière et autres 
bâtiments: Le terrain a une su- 
berficie de deux acres avec Un 
excellent jardin poînger et ar- 
bres fruiticrs,- Vendra à bon mar- 
thé pour partie comptant et le 
reste à termes, Accentera en € 
Change terre à culture. . S’adres” 
ser à Boîte 104, Patriate do l'Ouest, 
Prince-Albert, Sask, 51-2-C 
. 2 


\ 


